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( g OrOOIflftl uiip question eieriintwmwit ufrieiiBc ct
I ■ LLLLllIm QU'ii eut »le nrfmo <le la Cou-I ll T|,|'|||J|ll ronne Hritannlquc «nie 1« p«>i)ulatlon
Lfl UL UUsUll <!« langue française on ('anada main­

tienne son rdle et ses traditions, et 
c’est la plus sdre garantie des insti 
tutiona hrltaaniquee en Canada, con­
tre l’annexion A nos voisins du sud et 
dont nous ne sonunes séparée que par 
une ligne imaginaire ; selon le député 

1 de MONTA MG NY une agence aurait, «ift
. être établie A PAlUtf et A BÏU'XRI,- r

t n.tnil)i t* sit ue’lon.içueuH’ltl on avant même celle do I.ondres, Lo u<iu\ci lUMiU'Ut iniporiul s’oc*
comité général pour étudier puisque eeiio it iamdr.»« existe ,i., i . rt;NO|<e ac. ri is.le* c hose* agricoles ,ue M,lM * P

OFFRE

LE TRAVAIL DEM.
PELLETIER A LONDRES

Il est franchement apprécié par 
M. Bernier, député tonser- 

vateur de Lévis

ter-Defense de porter 
des armes en Ir­

lande

« ile iic ci ic correbpondan' r>arlem« nLulre.)
(iuêiiec, r> — )<a Chambre a siégé 

longuement, «-H apri-s-midi, en c«jnil 
té général fuius la présidence «le M. 
.1. A. Tessier, député de Trois-Riviè­
res, orateur suppléant. On y a discu­
té lonquem**nt une résolution concer­
nant les sociétés d'agriculture, les 
cercles agricoles et autres associa­
tions agricoles, et ce qui, chose 
étrange a donné l'occasion A M. ba- 
vergne, d’exercer sa verve «le plai­
santerie.

ba Chambre a voté les subsides A 
Sa Majesté pour lep institutions de 
Charité et de Bienfaisance. Cuis sous

bKrt soient étai>li«'H immédiatement 
M. Uernier, député de Lévis, est 

•heureux de faire part d»* l'excellente 
impression que lui a créée l'agence de 
la province de Québec A bondre* et 

!<iu il est bien d’avis aussi qu'une
agence de même nature et de sembla- . .

, nie importance norait extrêmement Ivvl3il^ ohsK.X-
utile, et A Paris et A Bruxelles. A T-IL ACCEPTE

I l’agence de Londres, l'installation de*
produits de la province de Québec est ' ——
littéralement attrayante ; lo« vitrines
sont un véritable musée, et. ic travail Les ouvriers sonl ouvertement
qu y fait i hou. Dr iviMicr, «itié de opposés aux discours insen- 
son personnel qu'il dirige avec intelli-, 
gencc, est absolument fructueux. M.
Bernier ne regrette qu’une chose, c'est 
que le traitement «Je l'ugent de la 
province ne soit pas proportionné A
I importance «ic ses fonctions. "Je1 .
suis convaincu, dit-il, que ce bureau
rendra «le très grands .services, si nous1 Londres. :> — Le cabinet hritannl- 

, ! outillons comme il faut. que j< commencé en soir de s’occuper
*ir Borner froum remercie le député ,, . ,«ie Lévi. des compliments à l'adresse dC.lB révolution ,,e 1 '»u n '*

«le l’hon. Dr Pelletier, cc qui prouve Va*^ i<Cn«'rée jusqu'ici. Par proclama- * lires rt politiques «m 
«lue le gouvernement n eu la main lieu- tion royuir, ii« cabinet a défondu do l”'!*' «'e 1 empereur. 
i« u..« en faisant ce choix ; quant A 1s transporter des armes et des nmni- 
questton «l’une agence A Pads, lo pre- fions en Mande
niier ministre fait 1’hietorique de cet , , , . ,. . . ..
te agence, dont les dêbuU furent l'a- h CahlnH' était, resté
gence de bi province de Québec «ouïe. dan" 1 expectative; les disciples «lo
puis elle devint plus tard celle du C'a- Nlr Kdward Parson, depuis des mois,
nm a’ ont annoncé leurs préparatifs mili-

La général >’illa iVu pas occupé 
( hihuiihua. mais il a cam­

pé près de la ville

ses e( révolutionnaires 
de Sir Edward (’ar­

son

LT NUI DENT DE SA VERNE
La garnison est transportée à 

Hagenan.
Berlin, 5. — Au Heichbtag In p«u- 

Pait «les partis politiques semblent) 
rfatiefaits de 1»« décision de l’Kmpo- 
reur GtilllAume.

On croit que c'eM IA un premier 
pas «le fuit «laiis lo règlement «le 1 in* t 
cident «le Saverne, on ertvit Mln^l <iuc 
le*, officiera en faut.*' M-ront toise/ pu 
nid.

Les membres «lu parti Catholiques 
ont «lêrlaré que lo transport du régi­
ment de Su Verne n 1 liigenan appelle -
aiisai les officiers «im sont transpor-1
tés des quartiers confortables de In LES SOUFFRANCES 

'garnison et obligés «le faire de gran DES FEDERVUX
'des dépenses. ‘ '*

Les «léputéw d’AIsncs, cependant, _____
ont exprimé leur mécontentement a ()n croit f ue Montcrv a capitule, 
propos «le la perte «1 argent que les 
habitants de Saveme subiront pur 
suite du transport du régiment Ceci, 
dihcnt-iis-, sera comme une punition 
infligée aux citoyen» «le eette ville.
Les Alsaciens demandent le transport 
«les oflicters en faute.

Loi socialist es ne Himhlent pas. non buahun, capitale de I’Klat, le général 
plus, contents «le le manière dont l«' François Villa, avec les 7,000 soldats, 
gouvernement A résolu la difficulté. Campés b» long du chemin de fer, au 

Berlin, *i. - La «K'Isdon de Tempe- nord «le la ville, est retourné en bAte 
rcur Guillaume sur l'incident de 8a- A VillH Ahumadn, afin d'envoyer plus 
v<Tne A produit une vive impree- d'hommes A la poursuite «les fédéraux j 
«ion partout. L'on espère que eette retraitant vers Ojinnga, sur lu fron- 
déeision rendra plus s.'gi*s et plus tière.
prudents le;» officier»- Tin* garnison «le fjOO rebelles «ircupe ■

Dans presque tous Irb errebs, mi U- le fort d«' njinaga. et le général Villa 
loué Tutti- idlt «pie ses soldats ne permettront j 

P«is aux Fédéraux d'approcher la fron- 
Tne enquête :.rrn faite. A Maverno tière ou de traverser aux Etats-Unis j 

Min -h* connaître tous 1rs dételle de «tana «-onilmt. fl vent n«>n seulement 
I mririçn*, ef afin do voir A ce tjiie s'emparer des troupes fédérales, mais 

'e* «.fficiers observent strietx.*- nllnK| naisir leurs armes rt leurs mu- ■

ix- : DEUX SOUS

~s j;

Francesco de la Barra est en 
route pour le Japon

Juartv, — \n lieu «l'occuper Chi-

SPECIALE
DE PALETOTS DOUBLES ET 

((ARNIS DE FOURRURES 
POUR HOMMES 

Pour ceux garnis de fourrure,
$25,00 kt

Pour ceux doublés en ftutmi-
$40.00 f"'"s-

U es paletots sonl faits de drap 
heaver noir cl brun de la meil­
leure qualité et en draps ulster 
dans une variété de nuances. Ils 
sont garnis de castor piqué 
mouton de Perse et loutre. La 
doublure en fourrure est en rai 
musqué bien fourni.

Si votis voulez, faire une bonne 
acquisition, venez examiner la 
qualité de ces paletots.

NE M \NQUKZ P \S UETTE 
(HVASION

li

tous
ment lu

A Thon ' aVa* 8Ucrf,Ja ' taireB par tons tes moyens possible.*,
a i bon. M. Fabre, «lérédê, ou dula rubrique, "Divers' du budget «le 

1914-15. l’item «le "agence en France" moins quelque tempe Hprès' ies à'itto* Au 1,0 B,''n ,c Premier
a donm'1 lie«i fl un déliât |>,ia très Tiré» fédérales jugèrent que l'agence ministre Asquith dit:

.......... j’,,1 rhcrchélong mais un peu inattendu, et au 
cours duquel M. Dernier, député «le 
Lévis, a déflaré qu’il était resté très 
favorablement Impiessionnê «le ce 
qu’il avait vu A l’agence -le lu Pro­
vince de Québec A Londres et a fait 
d»-!» compliment e «le

«le la nrovince «le Québec combinée 
avec celle du Canada était Incompa- ,ir l'opposition 
Mble n le gouvernement fédéral élc- . ... .. .
va le traitement du commissaire ra- po8B1 ,lf

miablc. et

en vain, «le la part 
une suggestion qui 

un règlement A l'a-
na<l>-n A 512.000. re qui permit nu miablc. et je crois l'avoir trouvée, 
commissaire canadien d'abandonner là ofi Je ne m'attendais pas <1«’ lu 
son r/Mo d'agent de la province «le trouver."

HAUTE AP- J rl'ono* Tienme 10(111,1 '! ,rr,’'’ait ion terminnut, le premier ministre 
Ÿ.»,"ut'. Depuis ce moment, la pro- . . ,

PltUCT\TlON du travail accompli b\- vince «le Québec n’a pas «le repréaen- ‘’b: "J'espère que la discussion, fui 
bas pur Thon. Dr pelletier, ün a tant là. Ou nous aurons une agen- te librement et franchement d'après 
so'ilcvé ausri la (Riestion d'une ugen- |r^ ;i Taris ou A FTiixelles ! C'est ]9S lignes <iup j'ai t.raçées A Lady
«ce similaire à Paris et A Bruxelles. croîs y regarder'^ar deux' foisH'Je BanK ct crl,prt flr s" 1,1

fl y avait n jieiDf quorum A la'suis moi-même, tout comme le dépu- ward •'arson, pourra apportei mi
té de Montmagny, de sang français, terme à Ja longue controvers»* et un 
la langue française m'est aussi chi- règlement de lu question qui obtion 
re qu elle peut l’être A lui-même dra ,e conMDtem(,nt de tous les par-

loi.

TRIT ARRETE
Chicago, à — Tt> bref accusant 

l’Ottoman /. ir Ausht llanisii de plu 
sieurs offenses a été assermenté A la 
cour municipale aujourd’hui. Les 
agents «le la sfiret/- urnit allés l'arrê­
ter A Mazdunau.

- ----------

nltions.
CVprndant, lv- fédéraux seront en 

inajorité jusqu'à ce qu’ils soient pour­
suivis par leu rebelles de Villa. Avec 
le général Mrrrado sont 2,n0n fugitifs, 
un gramt nombre d'officiers et «Ica 
membres «le familles riches «le Uhlhua- 
hua.

Le génér»t1 Villa a exprimé son in 
lentjon «le «•nnftjuiuer l'argent «lue 1er 

.fugitifs auraient retiré d«*K banques A 
leur départ.

Tl dit qu’il protégera les non-rom 
; battants A moins qu'ils ne soient des 
ennemis politiques.

I Tne foule de personnes sont cam 
pécs A Presidio, Texas, vis-à-vis «le 
Ojiniga. Ri les fédéraux, «lécouragés 
par le long siège de Chihuahua, et 
par la dérision «lu général Mercado

mouton

LES MAN U F \< TIRES
DE < H.UJSSURKS

RgtTaralion>* du president de In 
l nited Shoe Machinery.

Chambre, ret après-midi, U pro 
hable que les sujets intéressants qnl 1
ont été discutés incidemment, revien-j f.ou£ comme nies sentiments A Têgnrd .
drnnt sur le tapis alors que la «le la France, notre ancienne mère- tis m cause. Jo crois a'cc .«
Chambre s«ra à son grand complet, i l’Hlrip. 8ont «usai profonds et aussi ward Carson, que n«>us devons pren- 
On doit ajouter A cet aperçu généra! irî,HUd8#1c‘ue. ,ea48ien>. /ai aussi cons drc ÇI1 considération la cause de '

IMPORTANT DEBAT M R I.E ?Z'. re„dr,mf „rmo. „„ „

Boston. Ridney W. Winslow,
président «le la llriit«*«l Shoe Macbi- 
nety Uo., n rvpliqnê pourquoi il a 
rejeté In proposition qui aurait «mo­

de fuir A eatisc «le Ta «léroute «le son M. DUPl ï DONNERA SA RE- né A six ou sept nmniitarturiers «lo
chaussures «h* l'ouest un liénéfice «le 
Sb.OOU.OPO, et relji, aux «Jépens de sa 
compagnie c.*ttr explication a été 
donnée par M, Winslow «lunti son té­
moignage au sujet de la dissolution 

un ■l“........ .

armée, décident de traverser la fron 
tière. ils rendre

SOEURS e«Hé américain.
RONSE DEMAIN.

aussi cons
cience du «levoir qu’il y a A remplir 
A ce sujet, et comme c’est une ques 
lion assez 
entendre 1
cette Chambre alors que la plupart 
seront présenta."

fl y a A considérer également si une 
. M. Caron a présenté une ré- agence A Taris serait bien vue par 
i A l'effet que "Kn sus du mo- Camhassude a

lu

de la séance du r. décembre 19T1 ‘Die 
M. Doris, député «ie Napterville. a 
contribué par quelques remarques, A 
donner aux «lélibérationi uue note 
parfois gaie.

L bon 
oiution

minorité Irlandaise; mais, aussi,noua

RAPPEL DES
n \ 1 L’C imiMTVI V ixiè <)n rapporte que la fuite des fédé-i»Vi » * H01 *X >h ran* H tr^ ^nihl‘’ : ‘'s ontman-
PARIS. «qué d'eau et souffrent de la soif.

j Satisfait «le «es victoires dans la
-----  partie nord, et escomptant quo su

marche vers la ville de Mexico pro- 
11,1 voquera «les désertions dans les rangs

Tans. 5. — M. Dupuy. appelé par 
le président Poincaré, donnera une 
réponse définitive «lemain ; il wo «b 
cidera si oui ou bon il f«>rmera

, ci. uomme vm mif; «jura- « ... , , ^ coinin«‘n« é — vouuera ues nesemons «laiis ii,s ranirs
importante, l'aimerais A ^ devons pus oublier la cause de la .conseil de ville re coir, -in débat sur f^raux. général \ ilU ne i'eït

’opinion des membres «le tnujorité, qui, après une lutte qui a m «uiesuon «le i« installer rnti« re-,r)îlH montré empressé «l’entrer A Chi-
•----- ment ou partiellement les Sieurs «le |lU.tijUlï

Charité et les autres membres des

nouveau ministère.

MORT C’A USEE PAR
LEXHTATION

duré longtemps, voit, A cette heure, 
le succès lui sourire."

Le discours do M. Asquith vient a

mglaise, alors que 1C | un moment oh les journaux consi «lé- tion

bApitaux, dans 1« même situation «v,,..,,; ,, _ , , ,, ,. . , , . , / tncntique rapporte que Huerta aqu ils occupaient avant a sépara- .... . 1 _rn.. , , . 1 g«>cie un emprunt de 7.>0,000 peso,ti«m de TBgliiw et de I Ktat. ....

demandée par le gouvernement.
M. Winslow dit qu’on lui avait 

laissé entendre que s'il n’acceptnit 
l»as la proposition. les msnufactu- 
i iers lui feraient un mauvais parti. 

M. ’Vtnslow dit que bon nombrs
------- |«ie «’es manufacturiers étaient venus

Winnipeg, ô — L’enquete du ' oro- (i;irjp T«'»t. en septembre TJJO en vu» 
.Mexico, 5. — Un rapport bien au-' ner. sur la mort «te William Halunir- ,| 'acheter la manufacture d'«iuttls \

né-1 ton, mort à la suite «I une batntiu» «mns chaussures appartenant A Thomas J. 
pesos a-‘un tramway avec Henry llowaïut de j j,|Jint

Minneapolis, a donne bc'i au x*,i di« l . ^ pair insu, Winslow conclut
que le vice-président de lu suivant : “HaliburUm est mort a la marché, le jour de leur arrivée.

, . . . ....... . ...........  . ves une cori'orution américaine. aiinneapoiiK. a uumiu ..v . .... A ,(>lir ||)Hl| winslow rondut ur\
de indiqué dans 1 article !*.>;> «les commissariat canadien se ee.ntimit, raient que les efforta en vut* «I un rè-( '»• APP*> m 10 «ointe d< i uy m.u- Qn djt qUC je vice-président de la suivant : “Hnliburton est mort a la marché le jour «le leur arrivée, par
-tatuts refondus 1909 tel «lu amendé parfois glement étaient arrivés A une linpus-r»Am *^rlVfar ^dT ranDel ° ^es ,compBK,,1,,’ n l,^«)Clé lui-mètne le suite d’une rupture des vaisseaux san-^ rnit|,d shoe M„chluery Co.
par la loi 1, George \ ili'ie ses- F.t M. Lavergne réplique en récla- . . , L,lt 'tP /n 1 "riir du rnfipel les preti qu'en retour, il a obtenu cer- gums causée par 1 excitation . >cr-j ,t jRs ,|f. pbint «a
Kion» chapitre section K, !e mi- rrunit re «(u'il n tout d'abord detnan- 8t‘ ,,t voya,cnt a'tC cnun " ° n • sccuts A leurs anciennes fonctions et. lainfS concep5i„ns en faveur de sa diet nr fit pas mcotion «le •'• Howard Ji;,VAnt $3 000,000 comntant et ?l.-
:istre de l'Agriculture, rt de la Voi-jdé ; finalement l'incident est clos Bi le compromis cr-t accepté, une ont déclaré que es 1 anslcns en gène- r,injnagnte. ct on abandonnera probablement lac-|._j n ,rts «le Si><«* Machlnerv

ne à l'agita- «•«! désiraient, cette réinstallatum ,)es rumeurs veulent que le» rebelles rusation d'homi-idc lorsque [accuse0 '-----_ —-
Æn r eer R'>^inucnt leurs succès, mais officiel-, romparaltm ........................ ^ ‘ ----------------------------------------

n ' lement ces rapp«)rt.B sont niés. j procès.

ne pourra employer la balance «le «le-j qottnd Sir Lomer e>it déclaré que la grande rntisc en sern «lue 
nie.s y «|ur-tion reviendra au cours de la ^ U1 rè danfl rHrni/.0 «lepuis
a une société d agrtculrure ou h un nossion.
cercle agricole oh A d’autres associa- 0n H f)lit qUhir plusieurs bills en

A cet effet, ils 
pétitions signéer 
sonnes.

In Cîhambre

U
lions agricoles pour t«>uies aut re» _ RRçorld#, jppture. puis 
fins agricoles. 1 n'est ajournée A mardi,

Ht l'impulsif «léputO de M«»nttnnguy, ----- --------------••*•••
inspiré par le député «les Deux Monta- j 
lines. lancé, sur sa monture A bride 
«ur le cou, agace b* Chambre pendant j 
quelque quart d'heure, cc «iu'11 lui 11 .
I•er!îlis d« parler «le toute sorte «le 
rhoses, et le plus souvent de choses 
qu’il ne connaissaient nTme nas, co ; 
fut un pot pourri parlementaire; 11 
prétendait que cette r solution «le-J 
\ralt être référée au comité «le l'ngri 1 
culturo DTlc.i . trouva même Tnccahlon :
«le parler «i«: l'exposition provlnchila j 
do QuébüC.

Kionlemcnt pour couronnai 1 iiK** J 
«lent, M. Doris, député «le Napiervllle, ; 
se leva au nom des cultivateurs «le «
«kui comté, comme de tous ceux «le j 
la Province et qu'il représente pour 
rcmlcc bomoio«*e A Thon, ministre de 1 ——-
l’Agriculture qu’il trouve bien «Ici . . ,
tfon gofit parce que c’est «in homm« ! Toronto, T,. — J apprends de bon- 
é.p talent et. ! en dévoué aux intérêts 'n««urce", dit Sir G. Paish, éditeu» 
«les cultlrateurs. Id„ "Loudon Economist" "que les dt-

F.tant «m des .. ’ recteurs «lu C.P.R. sont A préparer et

Csron jadis sb'ger près «In lut.et c'est , publieront bientôt un plan financier, 
IA qu’il h commencé A Tnpprê- tl„j jril|. permettra, au lieu d'augmeu- 
cler, ct 11 l’apprécie encore «la ^pr ]Plir rapital, d'accorder aux as-
vantar® malnt1e,nttn^ , un bon bonus",
ancien voisin, le député de 1 Met
«levenu le ministre «le l'Agriculture. Au cours do Tentreviic, Sir George. 
Les collègues «lu député «le *,1lüerv'l‘ rapporta 1c paragraphe qu'il avait 
le. le premier ministre comme le ^ !oA1)l(-. A gon j0„rnal :

une semaine. Sir Edward Carson et 
quelques Unionistes éminents, notam-> , COIlgei]lors

* » . (nient. bord Lansdowne et Andrew . '
A >1 ^r® P,m* « üonar Law, out suggéré dans leurs 

'discours, que les officiers devraient 
résigner et leu soldats refuser «le fai- 

.re feu si on leur entonnait de tir«m 
,sur les Protestants.
! Le* che»s «les unions du travail ont 
iaorueilli ces discours comme les pré- 
cédents et ont demaniiê, «vec indigna­
tion pourquoi Sir Edward Carson

ij vuit eu In permission de préconiser < puj^'j’T'E AU PENITEN(TER 
lune telle politique, lorsque Torn 1

déclarent que si 
pont adoptées, on 

• sauvera de cc chef .$.Ml,ftOO psi nn 
née.

1 Les opposants A la proposition ont 
I déclaré que les héptt.uux doivent re«*

ipports
On croit, que Monterey n capitulé.
Berlin, .*• — Francisco de la Barra., 

ancien président- provisoire du Mo\i- 
«|iie, est arrivé ici, de Taris, aujour - 
d'hui; il est en route pour le Japon 
Tl a passé la plus grande partie «le In

demain pour nubii son- |\<|>| VIRE C ONDAMNE

POUR LES
dr dare que les i.q« «un* «.o.vu,,. «r. jour|,é(, aVPC ,r inimKtre mexicain en 
ter neutres aussi longtemps que U AllcmHCni.t A de lrrt7a. U n*a
relicrion ct la politique seront con­
cernées.

Le débat «e c<»nttnuer« lundi.

UN JOURNALISTE 
PREDIT QUE LES 
RES SERONT MOINS ACTI­
VES EN 1911 QU’EN 1913.

'Mann,' tut. récemment emprisonné à prince Alliert, Sask-, ô. — Kathleen 
itcuu^e «fun «liscours dans lequel ü •r-!okln Simon, jeune fillette de 13 ans,„ At£, •cuui'e d «m discours dans lequel U ir-,Oklu Simon, jeune fillette ne t» uns. . . . „ V«H

ANltLAlS j commnn«\ait aux s-.ldats de refuser de |ft été trouvée coupable d'avoir blessé y ^ d’officiel
,ES AFF \I-«fairr p"r 1*‘* Imortellement Julio Jennings, sa jeune N,exic<, 5 _

Pua rendu visite au ministère de TKx 
térieur, ni a aucun dignitaire aile
mund. _____

S en or de la Barra partira demain
Pour Moscou, et •’«n ira par le che* |TAFT ENONC E SES IDEES 
mm de fer trans-sibérien. Il croit
être au Japon le 21 décembre. II a SUR LE PROBLEME DU LO- 

Visltc au Japon n’a REMENT DES PAUVRES.

Moosejaw, Sask., Kn Tour Suprê­
me, aujourd'hui, H. W Ki*ppHn étA 
trouvé d.upable d'avoir mi- le feu A 
l’élévateur ftoyal, A Herbert, le ild 
juin dernier ; il a «'té condamné à* 
trois ans de pénitenrter.

TÀBLEAU DTiORRKI R
L'inondation du Texas fail des 

centaines de victimes.
Bryan, Texas, r». - 

sur l'inondation du 
lent «lue le nombre 
«le cinquante, et «jne

Les rapport» 
Texas, rappor- 

iics victime* est 
ia situation eut.

La situation présente du travail est compagne de huit ans. dans uu bois 
si délicate que les conservateurs sem- près «le chez elle, le 21 juin. Klle

dr* l'Opposition perdent de leur gra- 
\:t'' habituelle quand M. Doris"pron(l 

» parole", et i* y n «les sourires sur 
♦ ..utes I«m lèvres ; mils le député «le 
NnniervlBe «K-clr.ro «ju'il est un franc 
•ibéra! et qu’il regrette «l’avoir été 
«.bsent >'»oiir.* «oir, car il aurait ai- 
,né voter pour son ami laeKenzie.

blent commencer A redouter Tcffet de 
leurs paroles.

1 Même Hir Kdunrd Carsou «léelarc , 
imaintouftnt que le premitr devoir de. 
• l’armée est d’obéir aux commande 
; meute.

Un journal «le Dublin, «lisait aujour- 
«Thin, quo le Secrétaire de la Guerre, 
M. Seeley, avait «leiiumdé la résigna­
tion du Major Crichton, des gardes A 

'cheval, rt fils du Vicomte Krne, A cau- 
i se de ses relations HV«*e les volontuirefl 
ide TITlster.

Mais, sur la menace faite par huit 
i gardes de se retirer, le ministre s’est 
I désisté de sa demande!.
‘ Nottingham, 5. — Sir Kdward Tar-| 
ison, dans un discours prono'ncé ici ce 
^«Tir, a déclaré que les volontaires de 
TITlster sont, nu nombre de 9l>,000

, qu'il» sont bien déterminé» «r ntten-i ausai grande qu en |drnt d,,H ordrrt,

été condamnée A dix ans de péniten­
cier A Prince Albert.

-••4

E

prisonnier a été* Cincinnati, Ohio, û — La troisième ,|M P,UH pénibles. Le peuple souffre 
Condamné A mort et exécuté Bu moyen co„f,'.rence annuelle «le !n National ,lu °t «le h« faim ; des millier»
d’une bombe «le dynamite. ' Housing Associai ion, s’est close* ce soir personnes périront t.i 1 eau ne »c

Mexico, 5. — On a rapporté que rfn- ,ja, un lmn«|UPt oiT.-rt par le “Club retir»* pas l>ientê.t. Sur une diatnnea 
n<*r Mabeno dêmiaaionnerait bicnt«*>t (l«*s hommes d'afTaires”. L'ancien pré- mHles, le Bruso» est débordé,
comme ministre de» affaires étrangé-« sident Taft «*t Hohert Deforest «1«* U,>f: perte» sont, d** quatre ou cinq mil 
res. 11 ., nié c«:tte rumeur et dit que I New-York ont etc* les principaux ura- 
malgré l«*s difficultéh de »a position, tours.
il resterait A son poste t#at que A la séance «le raprè*-midi, le «loc-
Huerta aurait besoin «le lui. teur C. J. Hasting, fonctionnaire d'hy­

giène pour Toronto, a pnrb' «le "T«>r 
guuisation d’un bureau «l’hygiène et de 
logement”.

-4-*-
ELLE «S’ADRESSE A OTTAWA

lions.
Le vice président du Great North­

ern Railway »>>t n«>yé A Valley 
Junction. «*n voulant porter poi-«»u:» 
A «les personnes qui allaient ne tmycr.

L**» sauveteurs parti» de Houston 
[ont été arnHé» pnr la crue de» ••aux

"Les affaires en Canada sont enco­
re active.» et !c resteront A un haut 
degré en 1914, quoique l’activité puis- 
»«• ne pas être 
1913 - Tn grand montant «le travaux
le construction est encore en projets

LA (DUR ENTEND LA CAU­
SE DE L’ANGLO AMERI­
CAN INSURRANCE.

La province de la ..l»ska(<hewan ;nnjj^ p R(,prrs a purtO les toast ^ol!t partis à la rescousse «le» gens 
demande le redressemeni de , au banquet de cc soir. dont Tunique refi.ee est le toit <!«’*
plusieurs fijiefs. j M. Taft. dit en résume ; “I.'idcc dr maisons et le fuite «les arbres.

-------- donner aux pauvres une meilleure ha-1 Bryan, chef «le» sauveteur», n porté
négfna. .’*. — La législature a «dop ''dation «ioit être prati«tue et alors secours A plusieurs centaines de per­

lé A Tunanimité une résolution «le- " *?*’** lucile de* Ij^ conformer a la loi. sonnes, la plupart «le» nègres, 
mandant au parlement fédéral de don- Mai.--- il faut qu elle .soit pratiqm*^ ct 1 n train chargé «le provision» et «le 
uer nu parlement provincial le c«>n- '««ni cmm«-ri<ine. I. idi*e,d employer 1 ar- couvertures rst parti ce soir pour 
trAle des terrains des écoles. (F'eut publie pour batir de meilleures Kosarek. Dans le* vallêt*», |A oft Tenu

«On a aussi adopté Une résolution n,al8.OMS nux P»uvre.>- n est m sage m n’n pas causé de pertes «le vie, elle 
au Parlement fédéral de ‘)r‘l‘t,5Ui.-- , . r‘ d6truit tous lrf‘ "u«i:»si ns et le»

f^p résolution est n«lopt«'e en trol-ie^ j.uttie «les totals pour exécuter 1

------------ -----------
( HEZ LES MORDS

riéme lecture. A la condition «lue le 
bill, A la demnialc «le M. f.avcrgno, 
oit n'féré «n comité do ’.’Agricultu­

re.

c« s travaux sont trouvés. La grande 
somme «b* $7d,000,iK)»» recueillie par le 
Canada, principalement A Londres et 
à New York, pendant la «lernière an­
née fournira une grande partie «lu 
capital reipii» pour exécuter les ctuis-

New York! à. — Madame !.. 8pen* 
«en. philanthrope, est Partie de N'ew- 

truction» au Canade Tan prochain et A'ork sur un navire océanique pour se
rendr.' A Jolo, Iles Philippines, oh 
elle passera un on ou plus à se dé­
vouer à l’éducation de» Moros. Klle 
«•»t accompagnée par Mademoiselle

A l’emploi «le 1 appelant 
L'appelant 

chemin» de 
pour lui sur 
terford, pré 

L'appelé allègue que

Mme Spencer s’en va les ensei
HPB . . . .1___ _ 11 «;ner.

vtr p:«»»e ensuite è la considération 
1« » subsides A Ha Majesté, ceux d'une 
•••ature qui n«* souffre pas «Bscusslon, 
comme destinés aux inslitntb.ns «le 
harit^ et «le bienfaisance > Montréal.

« Québec, «t «tan» «liverses \ill«H rt Ton «linunuera probablement les nou- 
..r-iTités dr* la provinre ; on v«d«* en-(veaux emprunts.
ir« ii sous cette rubrique. i l’urnii les rliemitiK de ici. seul, le

'ers" Titcm "Agence on FTnnce", k'.t.H. n'aura pas besoin «le sommes
«>•)<). HIr Lomer Gouin informa la consbié 
l'immbre nue depuis quebums année-- la p
province u’avail pas d’agent en Fmn-, momure q,„- , ui-,,,,,.-,. . . A , , fL1
e. L’année dernière, le môme item Les grandes récoltes «lu Canada, .Il..0,,8eiKn u ' b o ,
tvnlt 'té voté, mal» Te montant, eette année, ont grandement amélioré ll” ‘ " « c .«re «tue « e n est
••omme tout autre non dépensé re- la situation, «d ont donné nux cul- son in ' u ,on , u!lp ‘le I jiP«»« 
tourna au trésor. Noua demandons tivateurs beaucoup d'urg«nt. itolut, comme clirétienne, chez les Mo
eett'» année A ce qu’il soit vot' au La grande entrée d’or au pays....... .
•as ou il «ernit nommé un titulaire, un ventes «le grains, et le fait quel'1'11' '•* aide»' n organiser le meilleur| 1
ans que ccln veuille «lire que le gou- V''-cotu*rul«* politique améliorée «lu !r,’n"' ’* possitdc, <1 après leurs 'ai
ernemenl nrojette d’en loimner un. | vs «bmnent «le Tassurtince dans Ta- ;‘foyani’es 
M. Lavergne regrette «iu’il ne soit VCUil émissaire de police

: u» fait autant à Tari» et A Bruxel- fout le momb' Jéaire éviter des ■ " rendu ;• bord du navire, a long-• l°r,îq!l f"c ««> ni * °
les e .«ne Ton fait. V Londres pour emprunts excessifs put le Canada et temps questionné Mme Hpeacer. Wal Le» jurés, au procès de première 
«eprésenter In province ,1e Québec, fl «(uoi'iuc toute réduction «lans le non- do été soldat aux Philippine». Instance, ont déclaré que le défendeur
'•««nridèr»* «inc. malgré qu’il apprécie • veau '•apital «obtenu <Ten dehors «loi- •'« doute que las a'ttoritcs «les lies était coupable de négligence, et que <* 
beaucoup le travail «le Tueencr de lu ve causer une diminution de TactIvl- laisseront ces femme;« s- rendre cher, «lemaiaicur non était pas du tout
pi-«/viuro A Lomlrr», s’est néanmoins té «tu commerce, le pays n'nura aucu- le-; Mor<*s, «lit-il Ce -ont d"-: fannti- ‘eoiipahle. Içn appel. I appel - eut gain
Ht «’OU que c«xht«' unnuellement eette ne «llffieultf A supp«*rter !«• fardeau de «iuc-j qui croient que. en tusnt «le* de cause
a.-enc.-. pour aider A diminuer Tin- l’Intérêt «les grands emprunts faits (chrétiens, lin mériteront la réc<»uipen- La Cour Suprême rendra jugomeut êt' trouvé coupable
fluitiee trunçaiso en Amérlquo ; c'est [dutia c«s dcruèéres siiuée®, se «-•'l'art* ^plus tard. iliuggemote.

Ottawa, - La Cour «Suprême a

Ivh Hendry et Montreal Ganmla F 
‘ Insurance Company vs Hendry.
| plaidoyers ont été faits, et le juge
ment réserxê. — —. . . .,«.^,• c#. n mu.-* «u- m- |>«>ur- ,. ..i.,,,-

avait p.mrsuivi on dommages dt. S T W « ' b «•- remnU ‘ '-•t0-Vt f«r“ m‘ltre .dos sayé « ux-mèmes de protéger leurs (a-
> i, ucnre» reçues alor» qu'il «'*t4iit L honorable J. V\. *ti«i«., rempla «a» tics diiTicilos. mais il faut envisa- •nine» et leurs effets

pou.i l1flP ' .. J çaiit b* premier ministre, a supporté gor )a question au point «ie vue de ’

anv rendre justice a la Saskatcnewan,«. ^ j »_*.*«» w lions » améliorent et >«* contorment a ou rmint ,-e c,«ip _.l'ire uii-int mix t:tu\ tin frrt pt ci Anoiir t . t ...... 1‘hiiil, ip son, pom ,c nort t!p« ,• * , . « * , la nature immaine. Mais In plus gran- t>la»ii-.ui-s nè-rre-» réfai-i^rf «i, i...,,* ,Les l'exemption -le taxe» dont jouit le C. , i:fr: .o. v:o d , nem>i,7 i„i m^reh rniu if» au haut «le»
,^6- 1>. r. «u «iiTTicuite- Viendra du peuple lui- arbres; les n«'gres sont IA depuis

\t oiv,,i|c,k*i n ni est le nr«->motear «-t- - « i ' ‘i* - t-«iuatre heure», sans avoir ricuM. nimpson, qui «ex ie promoxeur “K use igné/, a tous de ne pas pour- «.muré

•*' .......... ......., , „,„r ., la motion, aia.i que MM. WlltoaqlihT ma.«re .i I'i,..lividuu1l«rnq .loi, ilre mi J ,u’"r l“ vtc ,)e '•'•“"'""•'» '»rt I-** «fi . i ’«report, u. Hantonlo. I, pr,-

• une pelle A vapeur à VSu----------------- ——- ctt^uo i #•c'Vvrc v v nière perte «ie vu* due à ’'inondation.
s de Hamilton, Ontario. DELED A TION A OTTAWA 11 h 1 On apprend qu’ù High Bank six né-
allègue que son .i*v„ir ------ I LE CLERUE PROTESTANT ' «re» ont perdu la vie. \ Hennir « n

’.l'.H. n'aura pa® besoin de stmimes UrginTrY,^ ■> visiter le levier «|
oiiKKiérahler- rt le montant requis H<, ,, Co le protCstanto st-éfeorges, tient lu pelle «lor# quelle est. 
m. «'et t<* compagnie -era beaucoup A , iell„ Mmo H y appartio„f et pi.s . et pendant q» il accu ni 
noindre que 1 an dernier. . ____________  *. ... . ! m .levoir le mécanicien aurai

son devoir 
lui sou- 

au re- 
accinupllssatt 

cc devoir, le mécanicien aurait fait 
Partir In machine- i*c levier précipita 
l’ouvrier en bas et dan» su chute son 
bras fut broyé, de telle sorte que

*• l'amputation devint nécessaire.
Lu déiens«- allègue «pic l'appelé n’n-

Li*s chambres» de commerce vont 
taire entendre leurs griefs.

Loiid«>n, Ontario. 5. — La Chambra 
de Commerce de London, a décidé, ce 
soir, d’envoyer une délégation A ut- 
tawa, avec des représentants de To­
ronto. «ic Hamilton et d’autres vil­
les, pour protester aupr«'s du «lépar-

------ n’a pu avoir que sept latnaux Pour
Les éveques anglicans protestent "!^r,r lr ®««uveta e .-• r «;«*» milles de• * .. . ■ ^ terrains Ptiiairttiracontre l’alimentation forcée. Plusieurs personnes ««nt été*

iprè» leurs ! vait aucune affaire IA. puisque la pci- temrnt des Chemins de fer contre Ta- é !. Üt'miaist i-vl.- uo 1,
le était en mouvement et qu il avait bolitiou des compagnies de transport . tt

Waldo, qui1 reçu Tonlre d’aller près du levier que de chemins de fer pour la protection ,nent . ' L-'nhisicurs ' d’
de» expéditeurs

( ONDAMNE A MORT

Londres, ô — Tne grande assemblée 
«le nmiisircs Anglicau», présidée par 
T évêque de Kensiogtou, a été tenue 
cc soir A «Juecn's Hall, et uu*.* résolu­
tion a été adoptée pour protester 
contre l'alimentation forcée. Six «-ents

envoyé d«'s ______
le motive ^ n nianufacl uricr sc suici'U» 

meut mais, plusieurs d entre eux, 
même Têvê«juc «le IjOndies, ont blâmé 
les moyen» employé» par les fern-

terrains, 
sauvées.

On ne sait i>h» grand (•l)Os.• de Co­
lorado.

Dans l«'s autres parties «lu Texas, 
lu situuth'n s amélior*. cependant A 
Waeo, le danger esd «rra'C.

IL se*suu idi:’

pour une peine d'amour.

Prince Albert, Sask., >. — lavuis 
Haltz u été condamné auiotird'hui. A 
«'•tr.- pendu le 1« mars prochain ; il a 

du meurtre «le C.

mes pour «jbtcn'r le droit de vote.
La lecture «le la Icttr*1 de Têvôrvic 

de Londres et le» remarques de plu 
sitiurs orateuis ont iudlgn*' nn grou­
pe de suffragettes; celles-ci ne sc 
sont pns gênées pour interrompre 
U» orateurs.

Stockholm, à. - Carl Werner, tube 
manufacturier et commandant «lu 
Yacht lo Stockholm n <t trouvé no­
yé dans 1«- détroit niiiotirfl’hut.

11 était disparu depuis neuf jours , 
* n s'ippo ■* qu’il :« «. t suicidé pour 
une affaire d'amour.

9756
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Chronique des Sports convido VIN 
OPORTO

U BOUE SPOBTUE
i'AU UC UL.AM1C11H

! DANS LE MONDE
DU HOCKEY

Le National, ou pour mieux <Ur* —— . ■ —
notre grande association athlétique
i’nnadienne-françaisc, ambitionne de uDe risui,<un tien utugniils de la Li* 
grande» choses. Il faudra s uis doute guo jeg prov;nC(.a Maritimes a Cté to- 
heaucoup de travail soutenu pour ut- t. (tA.teindre le but. visé, mais il est bon I‘uû- ^ * Halifax. Il h est dé-
de remarquer que les bonnes volonté» e ngé de» délibérations très prolon- 
ne font plus défaut A la grande cause ijue la Ligue Maritime ne sera
embrassée par notre association. Son probablement pas réorganisée pour la 
digne président, M. A. L. Caron, est
un homme qui voit de loin et nul 
doute que tout marchera vers le pro­
grès le plus complet sous la boulette 
d’un berger aussi intéressé A rendre 
nos compatriotes "plus hommes.”

Saison 1913-1914. Hydney est la sen 
le ville ui état d'aligner une équipe. 
Les .Social et les Crescent de Halifax 
ont liiiormâ leurs collègues que l’im- 
pojKi.dl.té où ils se trouvaient de

Ses coopérateurs du bureau de direc conclure dr;s arrangements tutlsfui 
tion sont tout aussi feu que lui pour sauts a.e- la direction du patiuoir do 
mener le National A lu victoire des Halifus, ne leur permettrait pas d on- 
préjugé* dont la cause sportive a régin.enter une équipe. L’équlje de 
■i.uffert depuis des années. i'v,i3V' f 'as.cnv a déiinitlvenient décidé

_____  de se retirer des séries. Dans quel-
i.n situation du hockey profession- *lucrf loUrH* b» l.igue des CroVincet 

nel est plus ou moins embrouillée. Maritimes aura vécu. La d baodade 
(.es amateurs se demandent quelle »e- t*e *■'" permettra aux ma­
ta la composition des équipes de l’bi- ^DRts ,|r ,a N- H’ <,c 
ver prochain. Les journaux sont rem- f I«;ir
plis de commentaires, de fait^ divers.

lie seorétaire Melville, de 1 l mua 
d’Athlètes Amateurs du Canada,vient 
d’avertir M. .laines Muir, représen­
tant local sur le comité exécutif, d« 
l’Union, que la section d’Ottawa, do 
l’Unicn de Hockey Inter Provincial, 
devra commencer A enquêter imes 
«animent sur les accusations de ”P™- 
fes- onualisme”, portées contre cer­
tains Joueurs amateurs. Si une cm 
quête n’est pas instituée, i®8 
locaux ne seront plus con»ldéiv» coin , 
me amateurs. L’épée de Diunoclés est i 
actuellement suspendue au-dessus 
plusieurs têtes.

L’équipe de l'Université d’Ottawa 
rencontrera les clublstes de l’I rùver- 
sité Harvard, A Syracuse, le 2 et 3 
janvier, Emile Des'ardins jouera en­
core pour les collégiens locaux.

Le parfait
dans le monde 
de riiospltallté" 
Gonvldo.
Le meilleur 
depuis 1670.

D. O. ROBLIN
Seul d«rent. pour 

Canada

TOUONTO
Ma»®

L’UTILE A L’ACREABLE
Avant de faire votre choix venez examiner

etc., mais tes fervents n’y voient que 
du noir. Pourquoi ne pas faire un 
peu de lumière ?

Un grand journal de France accuse 
les promoteurs de boxe d’avoir gAté 
ce beau sport en mettant trop de 
champions A l’affiche. D’après cet or­
gane sportif très autorisé, Johnson en 
est et restera longtemps le champion 
îles poids lourds, iju’en pensent les 
Américains persécuteurs du pauvre 
nègre ?

du-
hist es. Lu Ottawa est maintenant 
certain d cml aucber Allan Wilson, cl- 
devant de New-Gla»gow et Mike Mur­
phy. du Social de Halifax 

Tous Its pronostics pur la “force” 
des six ê tuipei qui ee dis; nieront lu 
l’aln e dans la National Hockey Asso­
ciât P r>, au cours de la prochaibe sai­
son, ne compteront pour rien, tant, 
que Ua clubistcs ne descendront pas 

Les connaisseurs devront 
wir les Joueurs A l’oMivre avant dn 
pouvoir se rr noncer avec un y cer 
tuine exactitude.

Leu McNamara (>nt fait de nouveau 
savoir A Jimmy Murphy ou ils refu­
saient les offres du nouveau club On­
tario. Jimmy Murphy est dans une 
impa»»e.

Vézlna a signé avec le C'anadien ; 
George Kennedy s'attend A ce que La- 
violette et. Lalondc suivront bientôt 
son exemple.

Le gérant du Canadien doit beau­
coup compter sur l.-a scr iccs de 
Jack puiaqu'il refuserait de Uéchan 
ger pour tout le club des Wanderers.

I/es adversaires de l’annexion aux 
Etats-Unis verrons sans doute une 
tendance favorable du sport vers cet­
te idée politique en apprenant que les

lies se vices de Harvey Richardson, 
l'an dernier avec l’équine Sydney des 
Provinces Maritimes, ront ernude 
ment d’atrés pur 1* gérant Miko 
tjuin i du club Québec. Richardson «

ligues de rugby du Canada songent fait partie du Saskatoon, champion
sérieusement A se laisser envahir pur de la Ligne du Has atchftwan, en 
les règlements américain». Soyons 1912. 
tranquilles. Le sport est le terrain

Tom Philipps, le fameux joueur des 
année? dcmPres vienf de pi.inter sa 
tente A Hamilton. 11 y fera le com­
merce de quincaillerie.

L'O. H. A. refuse de reconnaîtra 
parmi ses officiera des sportsmen 
ayant dêjA fait partie du bureau de 

{direction d’un club professionnel.

M. Mike Quinn nie que ce joueur 
est à échanger pour Laviolet* 
te.

Québec, 5. — M. Mike Quinn, la gé­
rant du club Québec, a été surpris 
d’apprendre par la voix des journaux 
qu'il avait l’intention d’échanger 
Prodgers pour Jack Laviolettc. Ha 
dénégation ft été publiée dano tous les 
journaux de cette ville. Plusieurs 
amateur» locaux se félicitaient de 
pouvoir applaudir Laviolettc l’hive.- 
prochain sous les couleurs du Québec, 
mais la déclaration de M. Quinn a 
coupé court A leurs patriotiques es­
poirs.

................... --------------------------

notre

CANNES, MONTRES,
BIJOUTERIES ARGENTERIES,

VERRE TAILLE, BRONZES, <
HORLOGES ET OBJETS DE FANTAISIE, /

Qui e«f aussi complot c/tio varia, S
Nos prix sont tout à foh raisonnables 
et à la portée de toutes les bourses

J. A. LEFEBVRE,, \
BIJOUTIBH. I

29 rue Ste-Catherino Est /

sur lequel 
mieux.

les nations s’entendent le Pc club de TTockev Renfrew, figu­
rant dans l’Union Tntnr-Provlnc!n!e, 

. section de la Vallée de l'Ottawa, a
La convention annuelle des raquet- ^' Me tion de scs officiers pour la 

leurs aura lieu A Sherbrooke. Plu- fia’rtor-, h.er soir
(leurs fervents de oc sport commen­
cent A économiser pour pouvoir mieux 
s’en donner pendant ces jours de ré­
jouissance. Sherbrooke saura répéter 
le beau succès remoorté par son pre­
mier carnaval.

•..............................

l ê;? officiels élus sont: Président, 
M. J. E. H. Rarnet; présidents hono­
raires. MM. T. A. Low, J. J. Mc­
Fadden, M. J. O’Prien et T. W. Mc- 
Garry; gérant. Wm. l>cnn; secrétaire- 
trésorier, J. A. Jackes; comité exécu­
tif, C. A. Duff, George Martel, W. 
Sargent, Norman Budd et C. Logan.

Plus de cinquante clubs feront Par­
tie cet hiver de la ligue de hockey de 
la Ville Reine.

Jimmy Murphy a mis Lawson Whi­
tehead en nomination comme arbitre 
de la N. H. A.

AVEC LES

Hue McLean ne sera pas engagé pur 
1rs Toronto cet hiver. Jack Mar­
shall considère au’il n’est pas dans la 
classe des "corners.”

(iuevremont, le brillant “corner” 
jouera en dehors de Montréal 
cet hiver.

v
‘1i
?

LE NATIONAL

1* euchre du club de raquet 
tears du Naticvnal aura lieu 
jeudi prochain, A la salle Stan­
ley. Tous les amis de l’Asso-

LA PRESIDENCE LE
<$) elation et de nos athlète» sont • 
^ invités A y assister. •

DU CHAMPETRE MATCH DE LUTTE

Guèvremont, le Joueur de hockey sur 
les service» duquel le Champêtre comp­
tait pour la saison prochaine de la 
ligue de la Cité, vient d’accepter un? 
position A Shawlnigan et Jouera pour 
le club de l’endroit. C» brillant 
corner était éntrê en négociations 
avec George Kennedy au commence­
ment de la saison des engagements.

-------------------•«.>-►------------------

SÏSTEME
Est suggéré pour faire disputer 

le championnat mondial de ba­
seball.

Boston, f>. — Un magnat haut coté 
dan» Us cercles de baseball de la 
Nouvelle Angleterre vient de faire uns 
suggestion au sujet des séries mon­
diales de baseball. D’après lut le sys­
tème actuel devrait faire place A l'or­
ganisation de deux équipes d’étoiles 
qui se feraient la lutte dans les dif­
férentes villes dos circuit» des ligues 
Nationale et Américaiue. Ces clubs 
•eraient composés des artistes des 
deux ligues majeures.

S LES SIX JOURS
Les coureurs français Perchicot 

et Verri sont favoris dans les 
prochaines courses.

Napoléon Hébert a été élu à 
cette charge importante.

Les membres actifs du Club Cham- 
, pétre Canadien ont eu Jeudi soir leur 
ftfisembKe annuelle au Café 8aint-Gft- 

!briel et ont élu les officiers suivants: 
j Président, E. Nap. Hébert.

Vice-président, Adolphe Lccour».
Secrétaire-trêeorier, Joe. Hinton.
Directeurs : Maurice Lorungvr, J. 

A. Bavard, Uscar Bcrthiaumc, maire 
de 8t-Bruno, et J. T. Morin.

Comme on le volt, les officier" du 
club ont été on ne peut plu» judicieu­
sement choisis. Tous sont des hom­
mes d’affaires et d’expérience qui sau­
ront. conduire le club au succès.

UN HEAD TROPHEE

Le champion de Bohême, W. Ho- 
kuf, qui a lancé il y n quinze 
lours un défi au Dr Roller, 
sera l’adversaire de ce dernier 
mercredi prochain au Parc i 
Sohmer.

hiür*f“nigA 1>our mercredi 
prochain est au rnoin« aussi intéres­
sant que le dernier, puisque le Dr 
Roller aura A tenir tête A un homme 
qui, lui ausr. a vaincu Charles Si­
mard, la Bohémien Wm Hokuf, qui 
mercredi dernier, a fait une si 
lutte avec HJulma Lumdin 
malgré l’expérience 
gucur du Suédois 
iié son ndvem-ure 
tes consécutives.

DE CHARLESTON
Bastantc a devancé tous ses ri­

vaux dans la première course 
d’hier.

\ /

Boulevard Gouin
Bloc d’environ 600,000 pieds carrés s’éten­
dant du Boulevard Gouin au M. P. & L Ry. .

I Sur la Ligne Même dee Tramways |

•
Nous vendrons nos déboursés de $10,551.- 
50 pour $4,500, ou échangerons pour pro­
priété de ville.

LAURENCE & BRYDGES
Edifice de la Ranque d’Ottawa

Chambre 84. Tél. Main 171

______________________
é

/
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l’n trophée d’une valeur de $350 
sera donné par M. J. Leclair, ost 
propriétaire de l’Hôtel Federal 
au joueur de la Ligue de Base­
ball Canadienne qui rendra 
les plus utiles services à son 
club au cours de la saison 1914.

Charleston, C, d, H., 5 — Rastan- 
beïlô te,piloté par Waldron, a ga„né la 

et qui I,rcmiére course d’aujourd’hui. Voici 
et la rare vl- 1(ri résultats de» épreuve» : 

a nettement domi-1 1ère course, $300, fi 1-2 furlong» — 
et gagné deux chu- 1. Bastante, 112, Waldron, 13 A 5, 

j b A 5 et 3 A 5 ; 2. Pulsation, 115, 
Ward, 7 Al, 5A2et 7A5; 3. 
Stellnta, 112, Miller, 10 A 1, 4 A 1 
et 2 A 1. Temps, 1.10 1-5. Tomboy 
Dick’s Pet, Helen M., Lancewood, 
High ClaBH. Cliff Maid et Water Lad 
ont nus»! couru.

117.
6ème cour»e — $300, 7 furlongs :

Earl of Savoy 104, Elwah 112, Ches­
ter Krum 116, Dick Deadwood 111, 
Spindle 113, Toddling DHL Camel
112, Judge Monck 109, Durtworth
113, Bernadette 107, Gerrard 104, 
Plain Ann 112.

A LA CASOUETTE

ROYtL CANADIAN ACADEMY OF ARYS
35ème exposition annuelle de peinture, sculpture, architectu­

re, etc., dans les Galeries de l’Association des Beaux Arts. 679 rue 
Sherbrooke Ouest.

Il s. m. * M p.Salir* onTcrtea toua Ira Jour* d« la aamaine de 
Lundi et Jrvdl, da K à 10 heure» du aair, 10 centa.

Admlaalan, Sic.IPfè- m-J-0

Roller a vaincu de nouveau, avant- 
hier, A Québec. Charles Simard, et 
plus rnpldnrncnt qu’il ne l'avait fait 
A Montréal.

L Américain, pourtant, paraissait 
moin» fort que le Canadien, mais 11 

et adroit.

Les joueurs faisant partie des clubs 
de la Ligue de liase-Dall Canadienne 
au cours de la saiBon 1914, auront

Hokuf est certainement uu homme 
A faire une lutte superbe avec le doc­
teur Roller ! Il ç»t supérieurement 
doué au point de vue musculaire et 
cette rare vigueur peut lui permet­
tre de so tirer de bien des mauvaises 
passes et qui sait ? peut-être ren­
versera-t-il Roller comme il a ter­
rassé Simard.

Los billets d'admission au 
Sohmer aont en vent» chex

Parc
Nap.

l’occaalon de bénéficier de l'offre gé- Dorval, 95 boulevard St-Laurent, et 
nércuse d'un sportsman local. |aU club Athlétique Canadien Incor-

New-York, 5. — Pour la première 
fois depuis plusieurs années, Kramer 
ne sera pan le grand favori de la 
course de six jour».

Perchicot et Verri, le Français et 
l'Italien, semblent pouvoir sc mesu­
rer avec lui avec de grandes chances 
de succès.

Verri a sur Perchicot l'avantage 
d'être arrivé Ici une oeinnine plus tdt, 
mais Perchicot est arrivé en forme 
parfaite et poursuit avec assiduité 
son entrulnément.

L’aménagement du Madison Square 
Garden se fera très rapidement, car 
les coureurs ont hAte de se lancer sur 
la piste et de s'y entraîner quelque 
temps avant la grande épreuve.

Tous lea coureurs qui doivent y 
prendre part sont prêts, sauf Eddie 
Root, qui doit former équipe avec 
l’Australien MaeNamara. Roof s’est 
entraîné depuis la course de six jour» 
de Boston ; il a écrit qu’il était sur 
le point d'arriver A New-York et 
qu'il arriverait en pleine forme.

M. J. Leclair, propriétaire de l’hô­
tel Fédéral, chsz qui plusieurs dut» 
de la Ligue ont eu occasion de des­
cendre, l’été dernier, a décidé d’offrir 
un maentfique trophée de $350 au 
Joueur de la Ligue Canadienne qui 
rendra les plu» précieux service» à son 
club au cours de la saison 1914.

Le trophée que M. leclair rient 
d’offrir est une coupe en argent mas­
sif, montée sur un piédestal en ébène. 
La silhouette d'un joueur de hase-bail 
tenant un "bat” A la main fait par­
tie Intégrale de la coupe.

Cette coupe ne deviendra pas la 
propriété exclusive du Joueur qui la 
remportera, mais sera offerte en com­
pétition, chaque saison Un comité 
spécial, choisi parmi les dirigeants de 
la IJgua déterminera quel Joueur mé­
ritera l’honneur de faire Inscrire «on 
nom sur le piédestal de cette coupe.

VEGETARIENS EN LICE

poré, 448 Ste-Catherine Est.

2éme course, $300, 6 furlongs —
1. Veneta Htromo, 114, Doyle, 11 A 
5, 7 A 10 «4. 1 A 6 ; 2. Big Dipper, 
104, Nennder. 2 A 1, 7 A 10 et 1 A 5; 
3. Chilton Queen, 114, Byrne, 2 à 1, 
7 A 10 et 1 A 8, Temps, 1.16 1-5. 
Cliff Top. Ella Curry. Mctra E., Ga­
gnant et Hnow Flakes ont aussi cou­
ru.

Sème courue, $300, 6 furlongs — 1. 
Ann Tilly, 104. J. McTaggart, 1 A 
3 ; 2. The Busybody, 114, Bauer, 40 
Al. 10 A 1 et 4 A l ; 3. Chemulpo, 
114, Callahan, 20 ù 1, 7 A 1 et 5 A
2. Temps, 1.15 1-5. Sylvestrls, Terra

(irand réveil chez les gymnastes. 
— lia Casquette se prépare à 
la conquête du Trophée Fa- 
ton.

•4 —

AU CLUB ATHLETIQUE :
_____ !IH. Rlghtmlre, 8 A 1, 2 à 1. Temps,

,1.20. Dynamite, Sepulveda et Sten-
Une liés belle Mance de boxe t,,r ont ,,U“I c,'"r‘,• 

hier soir. — Welsh émerveille „6fT..courw’ ,400’ 1 mi,le - t- 
Ica membres du club par sa ?î ' , À ?’’,,' /"k J- 2
précision et sa puissance. — 10». neronOe. 20k i. "7 a , J" 
Glroux. Pisoni se distinguent. 5 : a- Chnrt‘er Buxton, 2 a i, 3 a

Temps, 1.43 1-5. Joe Hteln, Out-

Le fameux trophée raton, le plus 
bel emblème des championnats de 
Gymnastique du Canada, sera bien­
tôt mia au concours entre les nom­
breux gymnastes du pays.

Ce trophée consistant en une su­
perbe coupe en argent massif, porte 
le nom d’un des nnciens directeurs du 
M.A.A.A., aujourd’hui défunt et dont 
toute la vie fut entièrement consa­
crée nu pur amateurisme.

Jusqu'à present, seuls, les Gymnas­
tes du Mont St-Louis et du M.A.A.A. 

Blanco, Loretta Dwyer, Jacquelina et ont eu l’honneur de posséder ce glo- 
Misn Urimity ont aussi couru. rieux emblème. I,’Association de ia

4ème course, $400, 7 furlongs -1 'Casquette, qui a maintes fois déjA 
Prince Ahmed, 114, Deronde 9 A 2o’ flonnft ',w* preuves do son énergique 
' A 5 ; 2. Jabot, 111, Callahan 1 A Prenait part, l’an dernier,
2. 4 A l et 8 A 5 ; 3. HtarboUle, au C00™11™ l,our

Les SIX Plaies du XXe Siècle et les SIX Préparations Scientifi­
ques qui les guérissent

L’ALCOOLtSMB : tm -rABI.KTTES ANTI ALCOOLIOTJCS LUCHNM~.
U TUBERCULOSE : las •■COUTTKS ANTI TUBKRCULKU8E8 Su Dr O. KEN-
La RHUMATISME t’ias '"COÙrrÈs' ÂNTLRHUkÂ’rti'KÂLKir' do’ Dr' KMOÛ 

MOKF......................................................  ............................... ...........................
La* MALADIES DE LA FEMME 1 U “TONIQUE 4m «rcoM» Malntaa”, WAS-

n; h....................................................................................................................... ILS»
La* MALADIES VENERIENNES !

(a)contr* 1a SYPHILIS : le ’'PRESCRIPTION Wf 4u Dr WENCE8LA8.. 
(hjcontra la GONORRHEE, Me ‘TABLETTES ANTI-GONORRHE1QUE8 DU

Dr. KLEBKR.................................................................................. ...
En ranta dana toute* la* n karma etaa d* EUROPE at «TAMERIQUk 
Dtpoaltairra pour la Canada : LYMANS LIMITED. Montréal.
Pour eonaultattona rratulta* a'adraaaar a» SURINTENDANT MEDICAL.

MUNICH CHEMICAL IMPONY CD., 1002 NUE MONY-NOYAl ESY, MOUIUUl

A PROPOS DE DEMISSION

i.u nouvelle parue dernièrement an 
nom.-ant que M. A. I>efebvre avait a- 
bandonné k-g rangs de La Casquette 
o.st vraie, m&ia la rumeur accompa­
gnant cette nouvelle, et tendant A 
faire croire que MM. Clouette, Cook 
et Michaud imiteraient son exemple, 
est absolument fausse et dénuée de 
tout fondement.

M. Adrien Michaud a, accepté d'être 
le nouveau directeur de !» Section 
des courreura de La Casquette et, 
avec les excellentes qualités qu’on lui 
connaît, le public amateur peut être 
certain que, malgré certaine défection 
de très peu d’importance pour ceux 
qui »cnt nu courant. La Cas'iuette 
aura comme toujours une équipe de 
îourmira qui empêcheront p'usieurs 
rte dormir eur leurs laurier» déjà fa- 
lé». m

Le beau programme d'hier soir 
avait attiré un grand nombre de nn» 
sportsmen an club Athlétique. 
soirée a (té très intéressant»* et plu­
sieurs pugilistes se sont vraiment
distingué», en particulier nous cito-

_____ ! rons, après le champion poids léger
. J , “ „ . . . ; d’Angleterre, Welsh, lea athlète» de
Londrr», I ne équipe i.e v gé- ’r^ejje 7flie„r( piROni Lenham, Uns-

tariens anglais prendra part aux jeux GtruUX pt Hubert
olympiques, qui auront lieu A Berlin. | ..
M. Arnold Hills, un vieux sportsman, ! Stockhouse a ft défait en 
est A la tête du mouvement, de mê- rondo psr Renvrrs*
me que le chef des usines métallurgi- ;

Mal et Hpar

les

une
ru-

lan, Hir Denrah, Ford 
l’oie ont aiiiMd couru.

oici la liste de» inscrits dans 
course» de samedi après-midi •

1ère course - $300. 5 1-2 furlongs : 
Beverstein. 106, Toison D’Or 111 
Pike » Peak 102, Ulitzen Jr. 
l/ord Clinton 111, Torn 
Austin Htuitevant 111, Willis 
La Aurora 107. (Mem Beachcy 111, 
Little Ep 111. Hearthstone 109. Aussi 
éligible: Berkeley 111, Belfast 111, 
Protagoras 111.

que* dtiFes sur la Tamise. il n n pu continuer

iBretelles 
“Président”

Une idée de cadeaux de Noël 
[je* “Président*", les bre­

telles les plus populaires, 
disposées dans de jolies boî- ♦ 
tes de Noël. I

'orme.
combat.

i - .qui paraissait avoir le meil- 
. leur r.ur Fréchette, a été, par suite 
jù’un coup malheureux A l’estomac, 
| précipité de la plateforme. Il n’a 
; pas été bkF»ft fort r.e ireusement.

Russell, malgré son grand courage, 
•a eu le dessous an cours 
i match avec I.cnharn.

la coupe Paton. 
Son équipe de gymnastes y fit très 
bonne figure, mais ne réussit cepen­
dant oas A vaincre tous ses concur­
rents.

Cette année les directeurs de La 
Casquette sont fermement décidés A 
faire tout ce qu’ils pourront afin quo 
leurs porte - couleurs s’approprient 
cet emblème fameux.

Quatre fois pur semaine, la classe 
de gymnastique de La ( usquette so 
réunit st s exerce sous l’habile direc­
tion du Prof. R. Lefebvre à se mettre 
en état de vaincre cette année tous 
le» concurrents qui se présenteront au 
prochain tournoi.

m» Dimanche prochain, nu Gymnase de 
' i kfi Casquette, grande réunion spécia­ux, le de tous les gymnastes A 10.30 heu­

re».
Que pas un ne manque A l'appel, il 

y vft du succès du championnat qui 
• ’annonce comme presque certain 
pour La Casquette. Qu'on se le dise 

qu’on soit présent.

jockey A. E. Richurdqon, de Clint, 
Mich., suspendu pour une autre sai­
son, pour avoir conduit “Jack Lon­
don’’ sou» le faux nom de “Dr 
Sphinx’’, dans le circuit de l’Ohio, 11 

I y u deux an».
Cinq hommes, pour n'avoir pas 

; chronométré régulièrement le temps, 
aux courses de Vernon, Penn., ont 

exclus de l’Association. C© sont 
M. Gregg, Houth Brownsville, 
; W. 8. Sheler, Monongahela, 
; G. W. Stephens, Perryopolis, 

R. A. Johnston, Bentley ville,
• et C. B. Wilkey, Belle Vernon.

été
Ira
Pn.
Pa.
Pa.
Pa.

2ème course — $300, 5 1-2 furlong»:
Hllas Orump 10G, Skeets 110, Mlrra et 

le Dell 107, Flying Yankee 111, Else­
where HI. Ancon 102, Daddy Glp DECISIONS INTERESSANTES Lady

A Li PISTE OL JUAREZ
Juarez, Mex., 6 — Void la liste des 

inscrits dans les courses de samedi 
après-midi :

1ère course, 5 furlongs:
Angie D, 105, Gylfl, 105, Kisland, 

105, Baltimore, 105, Superiority,105, 
Crusty, 112, May L, 112, Birka. 112. 
Mary Pickford, 112, Bumps; 112, léo­
nard, 112, Bob Hensley, 115.

2i-ème course, six furlongs:
Tom Chapman, 107, Garden of Al­

lah, 107, Farter, 107. Hwlft Hure, 
107, No Quarter, 107, Jessamy, 107.

8., 112, Rio Ja, 112, Binocular 112, 
Commendation, 112, Lofty Heyinond, 
112; Apella, 112, Annual Interest. 
112, The Monk, 112, Emerald, Isle, 
112.

6ième course, 1 mille:
Brookfield, 95, Carlton Club, 105, 

Cu Bon, 105, Molts, 107, Tahoe, 10»

LANGFORD Vn FRANCE

New-York, 5. — Ham Langford e»t 
parti en France sur le Bteainer''Kron 
prlnzessen Cecilie’’ et avant son dé­
part., son gérant, J. A. Woodman a 
déclaré qu’une rencontre avec Jack 
Johnson avait été arrangée et qu’il 
n’avait aucun doute qu'il le vain­
crait.

“Johneon va rencontrer son Water­
loo l'an prochain”, a dit Woodman. 
Nous l’avons poursuivi partout et en­
fin une rencontre vient d’ôtre conclue. 
Langford va le vaincre avec la plus 
grande facilité et ceux qui ont quel 
que» parts A faire, peuvent mettr» 
leur argent sur Langford. Johnson 
doit être maintenant en très mau­
vaise condition, considérant la vis 
qu’il mène tandis que Langford »e 
conduit admirablement.”

Langford, de son côté, a déclaré 
que lorsqu'il aura balayé Paris de 
son champion, il espérait pouvoir a 
voir quelques rencontres avec des 
boxeurs français, et qu'il s’en revien

106, But Masternon 106. Premier 
ill, Eaton 114, Marna Johnson 107, 
Incision 111.

3ème course — $400, handicap, 5 
furlong* Ivan Gardner 94. Dainty 
Mint 10.*., Golden Chimes 109, Brave 

de son Canarder 115, Brig’s Brother 10C, 
Harebell lufi, Mis,» Gayle 110.

Adelaid, 112, Bonton, H2. drRit Avec un joii petit magot amas

New-York, 5. — Le comité d’appels 
de la National Trotting Association 
a tenu, hier, une importante réunion. 
Il s'est occupé de la décision des Ju­
ges dea courses A l'Exposition <’« 

1 Québec, relativement au Jockey Chs
$100I A Oimn« « a.,- ourse - $1,500, Argyll Hotel McMahon, qui fut condamné A‘YT.mpri .rs * L aèn.n J.P Handicap. I 1-16 mille : Bob H 10$, ; d’amende, pour n'avoir pas

Hubert mois 11 a 11 se »l pens» r (.ftrlton (J ll2 Jt)hn pur|on|, lllf | “Amazer” réguMèrament. Uctte atti­
sons f.ompier, Rlngllng 105, G. M. Miller 115,, Coun- tude des officiers en question h été

Freddie Welsh a mis hors <le corn-: terpart lo.l, Loch tel 108. (confirmée. On a prouvé qu’avant
'bat Ellis »*n I 1-3 rondes. il avait .'.^nie Course — $400, 1 mille 20 ver-; d’entrer dans la quatrième épreuve 
(d’ailleurs vlhible?r.ent ménagé son ud-jKR(, . Napier 102, Counterpart 106, jî'ordu© de façon étrange, il avait été 
(versaire nu début. star Actrfsi 104, Col. Cook 108,iP’acé dans son compartiment, "tmis
j Toutep les rencontres ont été très Dangerous March 114, Duquesne 111, beaucoup abreuvé et nourri. i Ormonde,
bien aréitré»» pur Young Corbett. iCraccar üoe 112, Donald McDonald] On a ré»ol» anfl»i.de loiaaer le [Bum. 107

Quick. Trip, Frazzle, 112, Frank Woo 
den, 112, Dahl Gren, 112, Chilton 
Trance, 112, Milt Jones,, 112, Comp­
ton, 115.

3ième course. 1 mille 1-16 :
Trojan Belle. 94, Topland, 103, 

Jim Caflerata, 108, Lord Elam, 108, 
Robert, 108, Wishing Ring. 108,Cur- 

dirigé Houe, 108, Little Marcbmont. 115. 
4ième course, 5 1-2 furlongs. 
Mnuassch, 102, Florence Roberta, 

112, Pan Zaruta, 124.
5i>'me course, six furlongs:
King Bedford, 102, Fonge, 105.

sé facilement des gais Parisiens.

LA LIGUE

Cunningham,
x-HLy* Wh^

107, flwede 
»Q7. atonie»

INTERNATIONALE

l.e président Lichtenhein du club de 
hnseball Montreal aasistera à Pnssem 
blêe de la ligue tenue 1« 8 décembre 
prochain A New-York. Sam avait dé­
cidé de déléguer Kitty Bransfield, 

! mais vu l’Importance des matières A I discuter et des transactions A faire, 
notre président a décidé d’être pré­
sent à cette réucitoi poauelle

^.:2D
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QtELQIES REMARQUES AU 
SUJET DE L’ENQUETE MU­
NICIPALE ET LA VALEUR 
DES TERRAINS VENDUS A 
LA VILLE.

LES SPORTS CHEZ
NOTES DU TURF ? PILULES OARTBS

Professionnelles
AVOCATS

3Les jockeys MuiRfave et McTajîicart
-------  ont été mis au rancart par le Jockey

Club. Les performances de ces pilu-,
Jn agent d’immeubles, bien plac*1. en octobre dernier n’ont pas don- -------

noue faisait remarquer ce* Jours der- né satisfaction aux Commissaire*. L’union internationale \’o :W dc:i
, «, .« -------- plâtriers, l'i nion No 178 des chnrpen-

msre que enquête mun p L'écurie de Mme Livingston a gagné tiers de navire, l’union internationale
actuellement sous la présidence du piUB ^ gj^ooo, l’été dernier. Pando-, des travailleurs en ciment ont teiui 
juge Fortin a révélé le* prix payés nnH ^ ^ gon performer le plus heu- leurs assemblée* régulières hier soir 
pour certaines propriétés vendue* à peux.
UTtll., prl. qui OBtM»p.rfol. trou-j ^ ^ R ^ ; „„du „„ BC.
vé* exorbitant*. ;tions dans le Jockey Club de Hamll-

Les vente* particulière* qui se font ^on j] H ,ie {,iU0 comme *e-
tous le* jours, tendent prouver né- , crétaire-trésorier. Les turfmen regret-

Le meilleur remède 
malades et

pour les hommes 
déprimés

anmolns que cette tbé*c e*t plu* ou .tent son départ, car le démissionnaire 
moin, et qu'elle pr«. joliment 'Hait trt. Populaire.

au Temple du Travail. De* questions 
d’un intérêt général pour le* membres 
do ces differentes union* ont etc dis­
cutées. Les secrétaires ont ouvert la 
séance en donnant lecture des minutes 
de la dernière assemblée régulière.

A la réunion du Conseil des Métiers 
et du Travail de Montréal tenue au

------
LA Ci AI ETE CANADIENNE

DE ST-HENR!

Jacques. Prière d’y assister.
LE COMITE.

----- ------------ —--------------------—
UNE CORRESPONDANCE

A la discussion. _
.. En effet, on enregistre continuelle- 1 (je turfmen de l'endroit” ins
ment des ventes particulières faites 
dans des condition* auesi avantageu­
ses, si ce n’est, même plus et il n y a 
guère Heu de d’étonner des chiffre* 
mentionnés lors de cotte enquête. Ils 
sont exactement en rapport avec le 
marché, souvent en dessous. Cela a 
déjA, du reste, été dit par les té­
moins et cela e*t vrai.

Vous avons assisté au Canada, et 
nous assistons encore à l'éclosion 
d’une ère de prospérité, extraordinai­
re et. parfaitement explicable, lors 
qu'on songe A tout ce que l'avenir 
réserve A notre immense pays.

11 arrive forcément un tempe oh 
une nation passe de la période d’in­
cubation, de cette époque oh tout re­
pose. oh tout est dans l’état latent, 
pour en arriver A une évolution révé­
lant des faits presque inouïs.

Nous en sommes précis/mont arrivé 
A ce point au Canada, et il est loin 
encore d’etre rendu A son maximum 
d’intensité.

Naturellement où le "boom” de­
vait-il se faire sentir avec le plus 
d’énergie ? C'était dans In sphère

... . . , , Temple du Travail, jeudi soir, M. J. ,
ün écrit de la Virginie qn un gran< Xculley, organisateur general des ou- 
imbre de turfmen de 1 endroit ms- vrjer9 fj0s manufacture.- de chapeaux 

criront des partants dans le* épreuves ^ a un discours intéressant, dans !e- 
du prochain meetin de Dorval. rjucl il a demandé aux ouvriers or­

ganisés de Montréal de ne porter dé­
sormais que dos chapeaux munis de 
l'étiquette unioniste.

* ... ua Au club ouvrier Naim-Jean-liaptis- n y aura assemblée de tous iea , ^ lumJj M)jr M Alphonse Verville,
membres dimanche matin à 10 heu dlipu(r ouvrier de la division Maison- 
res précisia A notre salle, « . j neuve donnera une conférence sur un

i sujet de la plus haute actualité : le 
coût élevt de la vie ; ses causes et ses 

! remèdes. M. Alphonse Verville est jus- 
i tement regardé, par tous ses collègues 
I de la chambre des Communes, comme 
le député le plus documenté et le mieuxParla. 23 novembre. 

Monsieur le Rédacteur du Sport,
Cher Monsieur,

En réponse A plusieurs lettres qui 
| m’ont été adresséos A propos du I match BILLY-WOOD-PARADIS, Je 
' crois devoir rappeler anx personnes 
que cela peut intéresser, que In classe 
elite "poids légers" en France n a 

' rini de commun avec la catégorie de* 
"light weight" dont (». B. Paradis 
est le champion actuel.

Bans lr championnat qui se dispute 
actuellement au Nouveau Cirque de 
Paris, on a crée une confusion en 
fixant le maximum des "poids légers" 
A fi.r. kilos (HRlbs.l c'est-à-dire au- 
dessus du maximum des waiter 
weight qui est. je crois de Hr> Ihs..

renseigné de rette chambre sur celle 
délicate et très importante question 
du renchérissement de la vio, dont 
tout le monde et particulièrement ht 
classe ouvrière se trouve présente­
ment très péniblement affecté. La con­
férence de M. Verville sera intéres­
sante à tous points de vue. Elle sera 
donnée dans la salle Lebeau 777 ave­
nue Henri Julien, près de l'Eglise 
.Saint-Jenn-Raptiste. L'assemblée est 
publique ; l’entrée est gratuite et tous 
les citoyens ont. cordialement invites 
a y assister. Par ordre des officiers 
du club ouvrier Saint-Jean-Baptiste.

Cost oo qui ost arrivé pour les aiïootions bi- 
liouses et on partioulior pour cette cirrhose du 
foie qui met en danger de mort tant de travail­
leurs dont lo soul tort a été de ohoivhor dans dos 
stimulants dangoreux lo remède à la déorois v.n- 
oo d’énergie qu’ils devaient à leur surmonago et 
aux oiroonstaïu’os insalubres et délétères où so 
faisait leur travail.

Le meilleur remède pour les personnes attein­
tes de ce mal consiste dans un médicament pro­
pre à activer la secrétion dos sols biliaires et il 
n’y a rien do meilleur a eot effet que les Pilules 
Moro, régénératrice du système et particulière­
ment propres à remettre les reins et lo foie en 
état.

L’efTot spécialement heureux dos Pilules Moro 
est qu’elles ravivent lo sang, la eiroulation géné­
rale, tonifient tous les organes et du mémo coup 

iibli déjà à secréter des sols 1 renforcent b* système.
éjà rares. Par là ils fatiguent Avec les Pilules Moro, l'homme malade et dé- 

«* organo tnalmone, ainsi ohli- pniné sont ses forces revenir on meme temps
que son énergie ; lo sang se réchauffe dans ses 
veines et si l'on continue la euro, lo sujet et tout 
son entourage sont stupéfaits do la rapidité avec 
laquelle il prend possession de lui-méme.

........... __ Les Pilules Moro laissent le foie et les reins
teints do dégénérescence des reins et de cir- sc reposer et par conséquent les rajeunis ont et 
rhose du foie. les reconstituent.

De temps u autre, on entend annoncer ce que

11 y a une expression courante qui est très ! 
usitée parmi les personnes malades dont la gué­
rison prend du temps à venir, et qui s’inquiètent 
de leur cas, qui s’effraient de voir les journées 
s’accumuler sans changement. Quand on voit 
un homme dans cet état, on dit qu’il “se fait de 
la bile”.

Or, le plus étrange, c’est que ce malheureux 
ne fait pas assez de bile et que c’est pour cette 
raison que sa santé ne s’améliore pas.

Les sols biliaires qui sont sociétés par la rate 
et le foie sont indispensables à la digestion par­
ce qu’ils émulsionnent les aliments et facilitent 
l'expulsion des déchets. Dès que la hile ne coule 
plus, toute l’évacuation s’arrête. Si l’on se sur­
mène. la bile s’épaissit et le flux se ralentit, (“est 
pourquoi on trouve tant de constipes parmi les 
travailleurs affaiblis. Si l’on prend alors des 
purgatifs, on court un autre danger, parce qu’ils 
forcent le foie affaibli 
biliaires qui sont déj 
davantage ce pauvr 
ge a travailler quand il n’a plus de force. Les sels 
biliaires sont non seulement digestifs, mais anti­
septiques et c’est pourquoi, s’il y a pénurie de 
oes sels dans le foie, on voit apparaître l’enté­
rite et la gastralgie, les affections les plus sé­
rieuses auxquelles sont sujets les hommes at-

"KL PKI.I. MAIN 117*0.8761
1». Rrodrur, C. K. J. H. Hrrard. C. R.

F. A. flraa>dry

BRODEUR, BERARD 
& BEAUDRY

AVOCATS

80 Rue St-Gaoriel
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Beique, Beique & Beique
AVOCATS 

CH AMURE 726

EDIFICE TRANSPORTATION
TEL. MAIN 1019 

Hon. F. L. Urique. K.C. ; n.r_f,
L. J. lirîqur, ,..G.R.
E. A. Brique, B.C.L.

Saint-Jean, N. B., iî — L’arrivée 
fiu “Pomeranian" et Hu “Tunisian", de 
ta ligne Allan, qui doivent arriver ici 
aujourd’hui, est attendue avec anxiété 1 
car on parle de grève entre les unie- ■ 
nistes et les non-unionistes. Cette grè­
ve affecterait tout le transport du port 
d’hiver.

La ligne Allan emploie depuis deux |

. , ,, , .. .tandis que le maximum des light
'mmobilièrr et c était e te la première w.ej,,ht e8t de 135 Ibs.
intéressée. Rien d’êtonnant alors A ce H est donc incontestable qu’aucune 
qu’elle ait. été la première A sentir le des luttes qui se sont disputées «u 
coup d’une panique moments née, qui Nouveau ( irque entre de* poids lé- 

. .. . . . gers (de M8 livres anglaises! nen avait, guère de raison d être. ^ut rotT,pter noUr le championnat du
Cette panique n pu ralentir un lus- i Monde des light weight, 

tant la marche des affaires, mais né- 1 11 faut en conclure que Billy Wood
anmoins elle n’a eu aucun dfet *ur ,^8tlVrelde^hParmtp7on0niighte ! ^’unionistes mais if tiin est rien, tous 
If.- prix du marché qui sc sont u^n- ' Weight. tant qu’il n’aura pas battu I feer-ont employés 
tenus et n’ont cessé une seule minute paradis sans dépneser le maximum 
de suivre la progression ascendante des light weight, 135 livre* anglniKes
établie par le passé. ,'11 fil klloB-

, . . a au f.,... Agréez, Monsieur, mes salutationsl.es prix sont encore les mêmes rien empressées.
E. M. MAÜPA8,

38 rue Fontaine,
Paris.

- A

n’a varié. Pour être plus stationnai- | 
re, le marché n’a pas varié d’un iota 
et ce qui valait tel prix vaut encore 
aujourd'hui tel prix.

("est IA un fait indéniable, qui doit ___
écarter tout doute sur l'excellence des MM. Duquette, Lemay, J. Brunet et 
Placements. Ils sont aussi bons au-ic. Charbonnenu, les sportsmen bien

ans des débardeurs non-unionistes ; 
elle a décidé de les employer encore.

On avait pensé que les non-unionis­
tes ne seraient employés qu’à défaut

La ligne Allan prétend qu'en em­
ployant des non-unionistes, elle ne 
forfait aucun contrat.

I.es unionistes déclarent que si la 
compagnie emploie des non-unionis­
tes, alors que des unionistes sont sans 
travail, ils se mettront en grève.

l’on appelle des maladies nouvelles : mais il n’en 
est rien, fl n’y a pas de maladies nouvelles. Ce 
sont, la plupart du temps, des iffections qu’on 
connaissait mal autrefois, dont on n’a­
vait pas exactement identifié les origines, 
ni la nature et dont on confondait les 
manifestations ou les symptômes avec ceux 
d autres maladies voisines. Quelques pra­
ticiens ont fait de ces affections une étude 
plus approfondie, se sont spécialisés dans cette 
étude et sont parvenus, à la longue, à débrouiller 
le chaos médical, à individualiser les entités 
morbides et a leur donner un nom nouveau.Mais, 
en réalité, il n’y a rien d’inédit dans leur his­
toire.

Le grand avantage obtenu par ce travail est 
d’avoir baptisé ou rebaptisé une maladie, déter­
miné la genèse et les caractères de cette affec­
tion et du même coup raréfié les erreurs de dia­
gnostic et permis l’institution d’un traitement 
spécifique plus rationnel et plus efficace.

“J’étais, depuis quelques années, enclin à une 
maladie de rognons et bien tracassé par de mau­
vaises digestions. Mon estomac était toujours 
fatigué, ma tète était lourde et je crois que mon 
foie était aussi atteint, car j’éprouvais soment 
une douleur au côté droit. Tout cela faisait donc 
de moi un homme malade, abattu et peu apte au 
travail.

“J’avais beaucoup entendu parler des Méde­
cins de la Compagnie Médicale Moro, je me dé­
cidai un jour d’aller les consulter et c’est après 
avoir suivi pendant quelque temps leurs conseils 
puis avoir pris des Pilules Moro que je me suis 
senti soulagé, puis guéri.

“Il y a de cela quelques années. Depuis, j'ai 
souvent employé ‘ es boites de ces bonnes 
pilules lorsque mes forces diminuaient ou que 
j’éprouvais quelques malaises et. en to'^e sincé­
rité, je puis dire que chaque fois elles m’ont 
toujours fait un grand bien”.—N AP. OUIMET, 
2.171 rue Saint-Hubert, Montréal.

GOUIN, LEMIEUX, MURPHY, 
BERARD & PERREAULT

AVOCATS ET SOLLICITEURS
MIOre dr la tlanqur it Oucbor. Montreal 

Blr. ln (rouin, C.R„ Hon. R. I.emienx. C S , 
D. R. Muiphy. ( .Km !.. I*. Brrard. t..R„ AnL 
Perrault. L.I.J*, J. H. Ülllon, U.CX.

---------—---------------....... .a

Geoftrion, Geotfrion & Cusson
AVOCATS. ETC.

No 97 rue St-Jacques
BdlAr# de la Banque d'Rorhelaf*

▼fctar Géoffrion. C.R..

Aimé GéttRrion. CJL 
V1rt«r Cuaaon, C.R. Phane. Main U.

J. A. PICHt, C.R.
AVOCAT

L’ASSOMPTION

BON VOYAGE
Londres, 5 — La récente visite de 

la reine Marie aux hospices des mi­
neurs âgés et malades d’Ushaw Moor 
et de Shincliffe, est en ce moment le 
sujet dos commentaires les plug élo- 
gieux. M. John Wilson, un des chefs

CONSULTATIONS GRATUITES.—Hommes malades, venez voir les Médecins de la Com­
pagnie Medicale Moro ou écrivez-leur, leurs conseils vous aideront. Ces médecins sont à la dispo­
sition des hommes qui souffrent et sont à leurs bureaux, au No 272 rue Saint-Denis, tous les 
jours, excepte le dimanche, de 9 heures du matin à 8 heures du soir. Leurs consultations sont 
tout a fait gratuites.

• A MONTREAL,\ »
LES LUNDI. I éAt
IKERrRT’U ET | _ 

j VbNDRKDl I RU©
L'ASS. — Tél. B. Na T. 
MONT. — Main im

jourd'hui qur l’an dernier.
11 n’y a guère, semble-t-il, de chan­

ce* de jouer A la baisse sur la valeur 
immobilière, les spéculations de co 
gcurc peuvent être bonnes A la hour- , 
se des valeurs sujettes à de nombreu- . 
nets fluctuations. L'immeuble lui, n’a 
qu'une tendance et l’aura encore 
longtemps. In hausse. C’est enten­
du, c’est compris.

connu*, 
rion de

, partent aujourd'hui en excur-j ol,vrier* au Parlement et 1111**1 secré-_____
» chasse et de pêche. Iis seront taire de la Durham Miner’s Associa- ~

SI
tes
Denis, Montréal.

de jours.
Bon voyage

Cazeaux est r- - .u de New-York, 
dans un état fr‘. • ' 'caire. Il se pour­
rait qu’il reste plusieurs semaine? 
sans lutter. Dcpui* le commencement 
«le la saison, Cazeaux a fait du sur­
menage et il fallait une constitution 
comme la sienne pour y tenir. Tout 
autre, y aurait succombé.

Le Béarnais est heureux de se re 
trouver A Montréal. Les admirateurs 
apprendront avec plaisir que, dés son 

_ arrivée tel, il s'est confié aux soins
éclairés du Dr Henri St-Georges. qui 

Se sont edi «’gist i As A la Banque Na- r*!> sans contredit, un des praticiens 
tlonnle, Paris, France M. Lucien les plus habiles et le plus consclen- 
1 .épine, Montréal, lié,tel du Temps, <’i<,ux de Montréal, 
rue d'Amsterdam ; M. E. V. Demers,’ Cette nouvelle suffira A rassurer 1 et» 
Montréal. M«‘,tcl de Bretagne ; l’abbé amis de Raymond Cazeaux.
J. -\. Koueher, Montréal, llhtel de ______ _____ ______________ _
Hrctagn • ; .M. L. Foucher, négociant,
Montréal, HAlol de Bretagne; l’abbé TRAIT D’HONNETETE
A. H. Marsollais, Montréal. Hè»tel de --------
Bretagne; M. J. A. Bonrnfant, nêgo-: Jeudi matin, un ouvrier, M. Geo. 
«iiint, Montréal, Uèdel de Bretagne; Henderson, No 34G Quatrième Ave., 
Uév. I . u. Bellerose, Norwich. Uni., Hosemont, s’en allait 
IIAtîl ürêbillon ; F. K. 
tnwn, 25 nu
!/clu*P, St Denis. UOUM r/i.-uteoi gei», mue, contenant un Peu nlus de S5.00

au campement pendant une huitaine ùon, a écrit une lettre très enthousias­
te dans laquelle il parle do lu bonté 
de coeur de la reine, de la façon gra­
cieuse avec laquelle Sa Majesté tint à 
prodiguer ses consolations aux mala­
des. Elle leur serra la main h tous et 
causa avec eux. M. Wilson dit que les 
malades conserveront, tant qu'ils vi­
vront, le souvenir de la “bonne reine 
Marie”.

LA MALADIE DE CAZEAUX

Au No 71A 
St Jacquet
| CHAMBRE 411

Encore 1& guillotine
SU PALAIS de Pelletier

ET CETTE EOIS PLUS INDIGNANTE (JUE JAMAIS

L'OPINION DE SIR THOS. ^
I SHAUGHNESSY. Adrien Richard, le 30 janvier 190b,

mais qur depuis ce temps ce dernier 
Dans une récente interview, Plr s’est maintes foi* porté A de* vote*

Thomas Hhaughnesso n donné l’opi- de fait très graves contre elle qui lui
nion suivante sur In présente «itua-'ont même valu une condamnation au 
tion financière du Canada : (pénitencier de Saint-Vincent de Paul

’Ceux qui connaissent les immcn*es oh il est actuellement détenu. Le df- 
ressourccs naturelles du Canada, ou fondeur n subi son procès A l’avant

on , 1 . . .. m<»<• »-wiu uch rue* inerville pi
1, Clniizel ; Mme Esther Mont-Royal, il trouva un porte mon 
oui*. Hôtel î-’t.-tîeorges, naie, contenant un peu plus de 15.(X

A son travail rftu* qui exploitent ces mêmes res- dernier terme de* Assise de Mont-
Trudeau, (»t- quand, au coin des rues Iberville Pt f,ourr(’s. n’ont auruiic crainte pour le r^nl sur l’accusation de voie* d» fait

futur, dit-11 ; la récente crise financiè- graves sur la personne de sa famine
re n donné aux Canadien* l’occasion uVftc 1 intent.°n 'h' commettre un

Des suites de voies de faits con- ! -------------------------------
tie son épouse, celle-ci deman- Le II novembre dernier, le Maître teurs, qui alléchaient le bureau M 
de une separation de corps et jde Po8te „c ste.Gertrild(, comt, Ue'notre député oubliant promesses;
de Ultns. Nicolet, a été destitué après 25 ans n “ p"* respecté pins longtemps lH

L’hon. juge Charbonnenu « accordé, , , __rViro . ' olontft du plus grand nombre «lèseshier matin, in requête dç Dame |lle 8cmce; très bien remplis, bhiib partillHn8. Le plue ridicule, c’est que
Adrien Richard demandant l'autorisa- aurune plainte do partisan- lo nouveau Maître do Poste n'ayant
tion de poursuivre son mari en sépa- n,'ri'’ Politique, tout simplement pour pus de propriété dan* la localité, 8e 

biens. La de- «atisfaire une \engeance individuelle, cherchait un lieu pour abriter son
au risque de nuire même au parti ; bureau, ce qui dura 3 semaines, heil- 
conservnteur. Aussi la population de rcusement qu’un chaud ami se plia en 
la paroisse en est. grandement indi- 13 pour lui luire place,
gnêc. I.ors des élections générales, j Allons donc! M. Lamarche, où sont
M. Lamarche, député de Nicolet, ré- donc v«>k promesses de 1911? Votre 
pondant A une requête (faite! com- mandat de justice? A l’eau, comme 
posi'e de lu grande majorité conserva- le reste... Dans les mers «le l’Europe! 
trice «le la paroisse, avait promis «i*’ ... Et dans notre beau comté de Ni­
ne rien déranger, puisque c’était le rolet, nous aurons tôt ou tard, l’oc- 
«léslr «le la pnndsse. Et ! vr ilA qu’en casion «1«* vi.iib proCYer m.tro indigna- 
HOptembre «lernier, pressé par le* me tion.
tmees réitérées de 3 ou 4 conserva-1 FRANCS CONSERVATEURS

4.' rue Bonaparte ; M. et Mme 
son, Québec, Hôtel de Londres 
Milan ; Mlle* et M. Ant. Nellson 
bej, Hôtel «le Londres et de Milan ; 
M. Georges de la Salle, Cnlgnrj, 49 
rue de Vnugirnrd.

ne Neil- et une fiche «l’identité, portant le nom luire des économies tout en uppre- meurtre et a été trouvé coupable seu . 
•s et «le d’un employé «lu bureau de l’Aqueduc* nant A contrôler leur* «lêpenscs. L’é-1 l®n,en* <'<’ v°\es de fait graves. MM. , ( 
lon.Qué- rue Cadieux. ’ légation du coût de la vie est rth à ; MncAvoy e' Uoyette sont les avocat* •

M. Henderson s'empressa d’aller re- ,a crnndp v,p flUP m?nent dps CPne ^
cemment favorisés par des richesses

de hi requérante.

---------

ROT R LES SINISTRES
Toronto 5 l.e fonds de secours 

iux victimes «b-s grands inc* e«t 
maintenant «b ?9b,471 

La plu* importante contribution re­
çue Hlljourti'hili, est celle de la Algo- 
mn Central A- Hudson Bay Railroad, 
au montant «le $1,500 
souficriptInns sunt relics de

testament olographe confirmant le* | 
lispositions du deuxième. Le* neveux 

et nièces n'ayant pas réussi A établir 1 
par témoins le deuxième testament, 
ne purent se prévaloir de* disposi­
tions «lu testament olographe pour rr 

L’hon. juge Dorion, rendant juge-!qui net «les biens immeubles situé*.
"L’arrivée des immigrants nu Ca- nient hier matin dan* une cause de j dans New-York, attendu que la loi de

nada ne peut cesser. car elle est due A Israël Lemay rotdre Ludovic Lange cet état ne reconnaît pas cette forme
de* «conditions économiques qui sont vin, n déclaré que le locataire qui,de testament, mais firent vérifier ce
toujours les même*. Les gages, le fait installer une fournaise A eau j testament par In Omr Supérieure de
prix de la terre et les chances de

Porter A ce bureau le porte-monnaie lcmrnc,1,1l par ae. ncrssrs Knf|M,r
trouvé, appartenant A un pauvre “u- al,XqU,'U°B 1b n <Hn,Pnt PnP necoutu-1 1-nlTC loiattur el locataire.
vrier, et il y fut chaudement félicité.

E
EEFBBT

Le défende r «ian* la présente action

< C* de (tiiclph, Ontario .. . $100.00
NoUSrjrlpteurB, Guelph .... $66.50
Officier» el équipage du S.M.

Gordon ...................................... 533.00
dou«eription publique de

(«rims’iy .................................... $97.80
U«iu«eil de Ville de l’nrry

Sound ........................................ OOcivt

’ité de S. H. Marie, Ont. . . $125.00
Vapeur l’nltiki, Snult Ste-

Marie ........................................ $25.00
SoiiRcription publique, S. S.

Marie ......................................... $49.00

W Montréal a fïé .MdaU «attet.. rarorém. drrront cintlm.rr d ■’■"J""1'* i-f1"?"' hi"
magistrat Lnctoï-ot- leur „reont Id. ardrr d !» ™ 'dr'irka’rî rv” r’. ^a.taV-

n a,nv/-.i^ <•«».«.. -t - ou* i I) roDu en n d e fuite m«r le «rrnivertiement « « > r'au* e.iicv s. i.in.i.ti

VU RITZ CARLTON

trouver de l’ouvrage sont plus avan­
tageux au Canada que dans n'impor
te quel autre pays au monde. Nous nvait fait in-dnl'cr A ses propres 
devrons donc pendant plusieurs an- nu système de rhaufface A eau

1 no nntrao ^ i* . . , nées encore attirer les immigrants chaude dans un logis qu’il avait ;oué
I l W médecin compnniit dexant le Chez nous, car ils font notre richesse. du 'ïenurdt r. f onime il avait fait

JUge. pour réussir A coloniser les vastes ré- 'W«iro. c" dits travaux en quittant
lTn médecin d'une des paroisses «les inhabitêes du Unnnrla, les capi- rs 1 "lx

environs 
devant le
l'accusation d’avoir vendu de l’hêroi- Propagande faite par le gouvernement
ne et de la coraïno et ce A des fin* f^'êraV 1rs gouvernements provin-
contraires A eelli s de la médecine, riaux et les grandes compagnies, tel 
l.e prévenu, qui a plaidé coupable, a hue le Pacifique Canadien, 
été remis en liberté provisoire en at- I “Les magnifiques récoltes de l'Ou 
tendant le procès, mercredi prochain, rst et les immenses constructions ac- 

I.a cause contre le praticien a été complies par le C. P. R. dans cette 
faite par le dêtestivo Hnmson, de la partie du pnvs, y ont apporté beau- 
BÛreté provinrinle. coup «l'argent avcr 1» prospérité.

——— "Dans l’Fst, les conditions sont ex-
l n prisonnier se suicide à Bor- cellentc* ; l«s manufacturiers amêri- 

deaux.

chaude dans s-m logis n'n pas le droit {.Montréal et en vertu de «•«• jugement ^ 
d<* l’enlever ■'> l’expiration de s<m bail. | firent apposer les scellés sur les biens! LES AVOCATS DE WILLIAM

meubles de |a succession situés dans 
l’état de New York. Muni d'uru- pro­
curation des héritiers et du jugement 
quo vient de rendre l’hon. juge Beau 
din. M. W Handfield partira bientôt 
pour New-A «»rk afin «le réclamer p«^ur 

le demandeur l'a Fs héritiers les biens «|iii leur revien­
nent de droit.

CAMPBELL \ ONT TENTER 
l N SUPPREME EFFORT 
POUR LE SAT VER DE LA 
POTENCE

\\1S rst donné au publn «lue. rn Vrr- 
lu «!«• In loi «le* > nmpngnt«*s d«-Wué

l>e, . il I, élé tt«cnr«1é Dur lr liriitrDHnt- 
ifouverncur dr la prtv.’itu r tic «duéhcr. dr* 
lettrof» paient «‘S. en •laïc du douzième 
jour «lr novembre P.Ma, «-ontfltt.unnt «-a 
corporation MM loscph (iodhout. hAi«*- 
lirr. .loaeph Amédér Oroleau, «ommis. 
.Iean-Bapti»te Alfr«»d Martin, «omnii*. 
Joseph \m*dé«> l'errault. «oinmi* c*. 
fleonrcs IlusureHiilt. «ommi*, tous «Ire 
«•|té n DlKtrlct de Montréal, «lans 1«h 
buts suivant* :

Faire en général «-t dans toute* se* 
branches les affaire- d hôtaller* et d«« 
restaurât curs. et toute* autres aflairr* 
•jut peuvent être conduites en rapport nu 
accessoires h Icelles, tel «lue «baises pour 
la clragn dM chausaurea. bontlqoM «u 
barbier, salle* de billard et dr pool, dé­
pôts de Journaux et de revue*, maica- 
mns de rlKar*1* et de tabac ;

Acquérir par achat, échange, bail ou 
autrement, «le toute personne, société oa 
, ompaente. comnu- une affaire en opéra ­
tion ou autrement, tout fond* «le com­
merce de restaurant ou d’hôtel «•» ex­
ploiter tel commerce avec ou Kan* l«i« 
terrains e* Mitlssc* • nip’oyés on destinés 
\ non exploitation. «•* de les Payer *-a 
argent ou «-n obligations ou en action» 
acauittées «le 1, « ompagnle ;

Acheter «>ti aiqvtérir autrement, ntt 
posséder par bail nu autre* tPrcs. tout, 
immeuble qui peut être Juiré nécessniro 
aux objets pour lesquels la rnmpagnlo 
est Incorporée, et paver po'ir telles ac­
quisitions ou possessions en nrifent mi 
«n obliga*Ion* ou en actions acquittée* 
de la compagnie :

Vendre, échanger, louer tous nu au> nt| 
de ‘ es m iblcs et immeubles ou en «II*- 
poscr autrement. hvpothéritier sec im­
meuble». enrager ses meuides et em­
prunter de l’argent sur garantie d iceuxj 

Constr'ilr.». maintenir et exploiter, sur 
«ou* terrain- aetiul» ou possédé» par In, 
compagnie, de* hôtel*, restaurants et, 
autres hltlsses nul peuvent être jugé* 
nécessaire* pour l’exploitation des su*- 
dl’es entreprises ;

Acheter, acquérir, posséder, vendre, 
(/'der et transporter des n«'ion*. débett- 
t tires et toutes antres garanties d’aucu­
ne autre compagnie ou corporation en­
gagée dans les a»fnlre« «me cette comn*- 
Knj,. Pst autorisée ,ô faire, ou faisant, 
toutes affaires cnbaldes d’étte conduite» 
pour le bénéfice de cette compagnie ;

Vaire et exécuter tous les autres a< te» 
et objets qui peuvent être utiles ou pa- 
r.«*trc avantageux ft l’exploitation «le* 
susdit ce entreprises. sous le nom «la 
"La Mont Royal Limitée", avec un ca- 
pltel total de vingt mille piastres» 
(«Vf» non.««nj divisé en deux ien«s 
(pnoi a'tions «le cent piastres 
iSliinoo) chacune

La principale plaie d'affaires de la 
orporatlon. sera dan» la t'ité de Mont­

réal
l>até du bun/i'i du secrétaire de la 

province, «e douzième Jour «le novembre, 
t'.U’l.

«’ J RI MA RD,
Sone-se ré- aire de >a province. 

«;«U IV DEMI Kl X. MURPHY. H Pi­
ll.\ IIP é PFRUUM.T.

Procurturs des Requérants 'JttT-fc

«le* n *1-
vaux pmnanents que lo locataire ne j
pe'it pins «iéfHiro a moins «juc l«> lo- râtelier do «infection Vinebcrg, n 
cati-ur n’y consente. été condamné, par le recorder Welr,

- hier mutin, A deux mois «to prison
sans option ' «l'amende et A $20 ou 

Balaillr autour d’un restaurant: mois sur deux chefs d’nccust

Les avocats «le William Campbell, 
!«' nègre comlamnê A être pendu A la 
prison de Hordraux, le 31 décembre 

Ephrnim Buss, I un des grévistes A'courant, p«»ur îc meurtre de ('(«•orge-
Muir, v««nt tonti'i un suprême effort

letton d’une fournaise A eau chaude a I r 'réviwt*. a i.. « : ! 1" nèdéclaré i hon. juge, constitue de* tr«- ‘ 1 nd.imnc a la prison. np,Kr,

mu* siurcssion d’un million.

, . . mereiatix, et plusieurs ont ouvert dos
i /♦ u a’V'’ i"1 0,1,1 phino- |niinufHcttires «lui rapportent des gros

mane, «jul était A 1» prison de Bot

L’hon. j"gc Beaudin a accordé, hier 
«•.•tins ont compris les avantages coin nmttn p, te,,UAte des héritiers d’Oné-

Un nommé

profit*. La grande majorité desGrAce A l’ohligeanee du directeur «le «lemix. oh il purçoeit une sentence , . . , . r, c .
oiï^rn MM Mornnril ». , , i** jx i rlnv^n no cor fuhnqiu'H Ront nos%. M . nprnara f,iBhRnRiiy et de «ix inoU, * c«t pendu dune su col- 1 .» 1

Multedo chanteront, ce soir, A la con-(iule, hier matin, en *c servant d'une M‘1' 1!'’

cm- 
Ua-1

fêrenee do M. André Rostand A Mont 
martre.

lanière d'étoffe arrachée de ses ha 
tlt». M. Biron, député coroner, tien 
«Ira une enquête ce matin. A In 
son.

En un mot, la situation «'St satis 
faisante et

fcooLinrart
URINAIRE S
Haul**** aa

24 Heures
(Tuufns _ i_ssrSM
rom XT’ >y—^

•»/<ep«lst
rontrt/acoma

rtLkMMAtXMm

pri-jlit dernière crise «•«mime passée.”

Le verdict sur les causes de la |,j,] MINISTRE PE T.A 
mort de McNeil. ' ‘ JUSTICE DECIDERA

M. John McNeil, qui a été trouvé ( —
mort dnns son Ht, nvant-hler matin, Vancouver, C. 
rue Kt-Chnrles, A Longueull, est d’appel a terminé 
mort de causes naturelles, d’après ce sans entendre les appels dt' U rr!:o ot 
qu’n révélé l’autopsie pratiquée parjdr Duns, condamnés à mort pour le
los docteurs McTaggnrt et U Bugas. 
Un verdict a été rendu eu conBê- 
quence.

situe R«ihitiiHle, demarulant la levée 
do.* scellé* imposés sur les biens meu­
bles «le sa sur: essi«>n et leur distribu­
tion aux héritiers légitime* de rr 
dernier. 1a* règlement «h* la succession 
A laquelle sc rapporte «‘ette requête 

nous pouvons considérer est un «les cas le* plus intéressant* 
qui aient été soumis aux tribunaux 
jusqu’A aujouril’hui. Le testateur Onê 
simr Robitaille, connu A New York 
sous le nom «le J. O. Roberts, est 
«Ke'dê dans le roues de UannV 1907, 
laissant «les 11er» estimés A une va- 

— leur de $1,000,000, tant aux Etats-
ô La ctvirf Un;s qu’au Canu'ln- H avait fait tr«Vs 

e* séance* ce soir, t stan eut*. Bar le premier, fait de­
vant témoins il donnait tou* ses 
biens A s»s frère* « t s«rurn. Par le 
deuxième, fait dans la m*me f«)rr,-e, 
il «l«.)nnait tous *es biens A ses ne­
veux et nièces, l^e troisième était un

fions.
Isaac Greenberg, oui n'a pas voulu 

s’occuper de la grève et a toujours 
continué A travailler pour s« s pn 
trous, a itssillli par l’iieensê, si 
medi soir, et a <!ép.»-ê une plainte 
Contre lui. L'arrestation de l'agres­
seur a été excessivement «liffieile et 
les «leux constable», Florian Paquet­
te et C. Trudeau, du poste No 12, 

(ont dh faire face A une treat «ine «le 
gréviste* par qui ils ont été ru­
doyés et battus avant de réussir A 
conduire lütr prisonnier au porte.

Ue nouvelles plaint «s doivent ‘Le 
i r.*e* eontr * ceux qui ont as** tlli 
les eom-’ables et sont int*rveiuis 
dans l’exécution de leur devoir.

pour le siuver «le l'échafaud.
I)ê* lundi MM W. M. l’ooprr et J. 

Wilfrid Bil< u. 1 * deux défenseurs du 
meurtrier. * adreeseront A la Cour 
Suprême. A otitiwa, pour obtenir tin 
noiiveiu |i,c‘ Semblable requMe 
leur a iB'jA H’- refu*êe deux foi* ; par 
le juge qui a condamné r accusé, et 
par la Cour «1 \|»pel. Lors de la dé 
rision rendue par «e dernier tribunal, 
cependant, il y eut une dissidence. 
C’est ee «pii je-inet. aujourd’hui, au 
rondanmé «le *e pourvoir eu appel «le 
vaut la Cour Suprême.

meurtre du constable Archibald, fin 
croit «pic leur euuse sera soumise au 
Aurvlstiq ds la justice à Ottawa.

Sur le boulev if I

.*• 4.«.

Tu me «lob • oui»■ ,i .i«u\ .
«un. quand j .«l voulu ton eu»*runt*r i «y"' *

«• lu u>u.av»'* Q11* trois. * ram.

ELLE DEVRA
DEPOSER S200 (M)0

Y'ancouver, (’. A. .*» Le Grand 
Tronc Pacifnme n reçu ordre du juge 
Murphy «le déposer S’.’OO.OOU eu vue 
de*, procéd tos sur ’. expropriation 
d’une lisière «le terrai «!•* cent pieds 
«le lu ge vers !«' Fort George. La com- 

a offert ÿô.Jâô pour le ter-

IIRmVINCK DE «JI KHK« . DIstrKt d« 
i Mon*rtal. C«M It ni l'EKIEl IthL
^i( ;|27R Dntiti ÔP« Ilia* Bou II 11,
Âpo'tM- i ommi ne « u bien» «le Joseph 
limidreau. Journalier, ti •• leux des t’itA 

in-tii'i d> Mailin'd. Denuindere»** 
I .b> epb «loudreau. Défendeur,

l -i d«'niiin*iei<-— :i «e jour insMIué nn«» 
a* ta n en «éparntt.m «le biens n>n!re son 
«lit époux. „ ,

\M„ a* d« 1« «l«-:n «ndei rs e.
1*0*1 «I g I :«l *-«|é.

\\IS est pal ’< prés.-ntes «huné «iu« 
Iluvi,i shneibi. opérateur. Hytnan 

V-enberg. peint n . Mayer Reindnlphe. 
n n hand «h fourrures Aaron Wolofaky, 
uieni d’a*M»run«e Ja«ob Hartman, 
ir ir. hand NVolf. Kaufman, vordonnier ; 
Kilmun «<rnst«in. opérateur, tou* «ta 
b, r i/' ..t du Di.-*rl«i «le Montréal. *'a- 
,1-i sseront *1 la législature de la pro- 
v , ,1,. «Juébee. ft *a pro« haine session
p,,i';r l’ailoptlon «l’un a<’te les constituant 
m . .«rporatlon i onime rongrégat ion i e- 
I le i.:e so** le noui de Hndra* Ko- 
d h' . ave. pouvoir d’acquérir et po»»é- 
h f di-s Men» n «-ulile* et 1-i'n'euble*. te- 

n «lec rSglTfs «Vni-ies «l’état civil «*t 
erener loi* 'es droit - Inhérent* ft rn» 
«•««rporatlon rellgleure. et pour antre»

Montréal. L* Novembre, loin
I. MH.LM AN.% •* t> ♦ . 1 «v a t-«n tt 4 a
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Montréal, samedi fi décembre 1913.

L’hon. M. White ne 
peut emprunter

trente millions
OU ALORS PRENDRAIT-IL LES 35 MILLIONS DU TRIBUT?

l/hon. M. White n récemment emprunté VINCJT millions en Angleter­
re, pour renouveler des emprunts échus. On lui a fait assez bon accueil A 
Londres, parce qu’il n’augmentait pas la dette du Canada; mais on lui a 

ait payer un intérêt plus élevé.
Récemment, il n essayé de négocier un nouval emprunt, de TRENTR 

nillions cette fois. Kt les financiers lui ont poliment fait remarquer 
qu’on le revoyait trop souvent sur le marché. Il a dd abaisser ses pré- 
tcntlons et réduire sa demande d’escompte A dix millions, pour le mo- 

nent.
Ces dix millions lui sont nécessaires Immédiatement pour faire face A 

les engagements vis-A-vis le Grand Tronc Pacifique.
Comme on le voit, l’énorme excédent de recettes qui restait A la fin 

le l'exercice financier écoulé, est déjA absorbé, et nu delA ; puisqu on est 

obligé d'emprunter.
I,e revenu fédéral diminue constamment, depuis quelques mo.s et se 

loldera certainement par un déficit assez considérable qu il faudra encore 

•ouvrir par un emprunt.
l/hon. M. White ft déclaré, l'autre jour, que, en temps de crise finan­

cière, le gouvernement devait venir en aide au pays en dépensant beau­
coup d’argent pour des travaux publics. C'est promettre que le gouverne 
ment fédéral empruntera encore, pour financer ces travaux.

Kt si le monde financier de Londres fait la grimace, lorsqu'il vient 
emprunter pour des travaux productifs qui augmentent d'autant la Hches- 
ic du pays, quelle mine lui fera-t on, lorsqu'il viendra emprunter 35 mil- 
ions, pour les jeter littéralement à l’eau, sans profit pour personne sauf 
es malsous de constructions maritimes de l'Antrletorre ?

11 ne peut pas, comme s'en vantait M. llorden, compter trouver les i » 
nillions du.tribut naval dans des excédents de recettes que l’extravagan­
te et l'Imprévoyance de son gouvernement auront convertis en déficit. ?

Il faudrait done emprunter ces 35 millions et le problème, même si 
'on obtenait la sanction du parlement, serait de trouver des prêteurs, 
Pour fournir les fonds.

Décidément, il n’est pas probable que le Canada paie jamais le tribut 

de 35 millions.
Kn outre qu'il n'y consentira jamais, l'argent est trop rare.

Le Pacifique Cana­
dien et le marché

américain
UN REVIREMENT D’OPINION DEPUIS 1911

A $1,500,000 ; et la 
transaction dépasse, probable-

I.» prefer can.itlfune » sL*o„lf le lait que la compagnie du l’.clllque 
Canadien .lent de négocier une aaaurance ear er. proprittéu, contre rin- 

cendie, au montant de $112,000,000.
C’eut, vraisemblablement. 1. plan forte police d asaurance qui alt M 

eouecrlte iuequ’tcl. I.a prime ee monte annuellement 

commission des agents qui ont négocié la 

nient, $100,000.
Mais 11 y a «n cftté de cette transaction que l’on a laissé un peu dans 

l'ombre ; c'est que cette assurance a été placée aux Etats-Un is.
La compagnie du Pacifique Canadien, par ses principaux officiers, pu­

bliquement ; par son influence sur bob employés et sa clientèle, prlvêment, 

a combattu énergiquement, en 1911, toute idée de favoriser le commerce 

entre le Canada et les Etats-l nls.
Sir Wm Van Home a écrit A ce sujet des lettres dont la presse conser- 

.î.tric- a tir'- le pllis grand parti possible.
11 était antipatriotique pour nos cultivateurs de chercher à vendre leurs 

produits, d’acheter leurs instruments aratoires sur le marché le plus avan­

tageux.
Et voim que la compagnie du Pacifique Conudien. ayant fl placer une 

énorme aeenranee. traneaetton lucrative pour le. principal comme pour j

les agents, s’adresse aux Etats-Unis.
Evidemment, la théorie qui était bonne pour les cultivateurs ne vaut

rien pour les compagnies qui manipulent des millions !
Sir William Van Home aurait mieux fait de ne Pas écrire ce qu'il a 

écrit en 1911, et qu'il répudie aujourd’hui par ses actes.

,

contacts avec la population ouvrière 
de Montréal que menacent en ce mû-1 
ment le chômage et la réduction «les 
heures de travail accompagnés d’un 
renchérissement Intolérable du coftt 
de la vie ; après avoir montré le pré­
sident des Etats-Unis. M. Wilson, • 
s'attelant, dés son entrée A la Maison 
Hlanche, A la solution de cette que»

1 tion, tandis que M. Uorden et ses 
i collègues se croisent les bras, le con­
férencier aborda la question de la 
marine et du tribut de $35,000,000 
que M. Borden voudrait payer A l'An­
gleterre.

Cette proposition, que la situation 
économique nfctuelle rend encore plus 

' criminelle que l'année dernière, M. 
Lemieux la discute surtout au point 
de vue de sa répercussion sur notre 
situation politique.

C’est., dit-il, un attentat direct con­
tre notre autonomie. Les jingos vi 
sent A une révolution complète dans 
nos relations avec l’empire. La 

1 tralisation militaire et navale, qu’ils 
veulent nous imposer au nom de la 
défense de l'empire, n’est que le pre­
mier pas fait dans la marche vers une 
centralisation fiscale, législative etc.; 
en un mot, vers la fédération Impé­
riale.

Sir Wilfrid Laurier a résisté avec 
succès, de 1897 A 1911. aux pressions 
exercées sur lui par les impérialistes 
jingos M. Borden, qui leur devait 
beaucoup, s'est au contraire jeté dans 
leurs tiras.

Les libéraux A la Chambre et au 
Sénat ont fuit échouer sa première 
tentative ; mais cette victoire n'est 
probablement pas la fin de la lutte. 
M. Borden est pris, dans les filets des 
intriguCH impérialistes et il ne pour­
ra résister A la pression. Il revien­
dra A la tharge, et il nous faut être 
prêts A combattre «le nouveau pour 
l’autonomie du Canada.

M. Lemieux rite M. Ames, député 
<le Montréal, St-Antome, qui disait 
encore l'autre jour : “L’autonomie a 
fait son temps ; l'empire doit se fé- 
déraliser. Et il y répond, par la 
bouche de Sir A. T. Galt. un ancien 
ministre conservateur du temps de 
l’Union : “Self government would be 
utterly annihilated, if the views of 
the Imperial Government, were to be 
preferred to those of the people of 
Canada".

Et jetant un coup d’œil aur les en­
seignements de 1 histoire, il montre 
deux grands empires : l'empire ro­
main et relui de Napoléon, s'écrou­
lant, parce qu'ils sont basés sur la 
centralisation ; tandis que l'empire 
britannique, si grièvement boulever­
sé par la révolte des 13 colonies au 
18ème siècle, s'est sauvé et s'est dé­
veloppé par l'autonomie.

Prenons garde, dit M. lymieux en 
1 terminant, “les libertés perdue* sont 
difficiles A reconquérir", voyez l’Ir­
lande, qui s’efforce df reconquérir son 
parlement.

j “Soyons Canadiens, que tous nos 
! efforts se portent vers le peuplement, 
le développement de notre pays, et 
l’organisation des forces mutériflles. 
intellectuelles et économiques du Ca­
nada. La tAche est immense et digne 
de noua. C'est le véritable idéal ca­
nadien. Le devoir de la jeunesse libé­
rale est de cultiver et répandre cet 
idéal ; “Le Canada d’abord, le Cana­
da toujours".

Nous comptons que les paroles vi­
brantes de Thon. M. Lemieux ont 
touché la corde sensible dans l’Ame de 

; notre Jeunesse libérale et qu'elle en 
mettra A profit les patrtotiquen le­
çons.

Enigme
Kn quel état se présentera le cabi­

net Borden A la Chambre, le 15 jan­
vier prochain ?

On ne sait encore. Y trouvera-t-on 
MM. Caagrain et Maréchal ? MM. i 
Nantel, Coderre, Cochrane y seront- 
ils encore ?

DrAle de cabinet ’ Personne n’en 
veut sortir ; personne n’y veut ren­
trer.

- —■ —

Professeurs de
musique diplômés

L'extension qu'a prise l’enseigne­
ment «le la musique au Canada et 
surtout aux Etats-Unis, depuis quel 
ques années, est dei\ plus remarqua­
ble, A tel point cjne l’on commence 
A se préoccuper des conditions dans 
lesquelles cet enseignement est don­
né.

On conçoit que sur un grand nom- ; 
bre de professeurs, tous ne sont pas 
également compétents, et qu’il faille 
redouter le charlatanisme dans cette 
sphère plus qu’ailleurs.

Une revue musicale américaine, i
(“Musical America” », par la voie 

de son directeur, M. John C. Ereund, 
a traité la question en ce qui re­
garde les Etats-Unis.

A son avis, les mauvais professeurs 
de musique font un tort immense A1 
renseignement, et parce qu’ils ré­
pandent de finisses méthodes, et par­
ce qu'ils enlèvent une part des reve-, 
nus qui doivent en toute Justice ap-1 
partcnlr aux professeurs compétents, 
et qui ont le talent voulu.

Aussi, M. Kreund propose-t-il que 
l’on adopte une loi par laquelle 
l'enseignement de la musique soit 
réservé strictement. A des profes­
seurs officiellement diplômés, ayant 
psssê des examens devant un bureau 
particulier, comme cela existe pour ] 
l’enseignement général et pour toute 
pratique professionnelle.

Evidemment, dans le domaine de 
l’art, nous croyons que l’on doit 
laisser la plus grande liberté aux 
participants, mais un examen por­
tant. sur des connaissnnres techniques 
et sur une érudition musicale dé-1 
terminée ne pourraient certes que 
favoriser renseignement et protéger 
les bons professeurs contre le reste.

Nous ne savons encore tu au Cana­
da une telle initiative serait préma­
turée ; mais
a paru Intéressant de signaler 
proposition de M. Kreund.

-••4.

Etrennes—Livres
Il est de mode maintenant d’offrir en étrennes 

le livre nouveau, le livre du jour. Notre choix est 
illimité.

Venez voir nos dernières nouveautés en Litté­
rature, Histoire, Voyages, Géographie, Livres Re­
ligieux, Livres canadiens, le tout en reliures ordi­
naires et de luxe, Albums d’images pour enfants. 
Romans, Contes, Récits enfantins, Almanachs du 
Peuple, Hachette, Nodot, Vermot, etc. Superbe 
assortiment de calendriers pour 1914.

Voir à la fin de l’Almanach du Peuple de 1914, 
le coupon-prime de 25 centins.

Demandez notre catalogue spécial pour étren­
nes.

ftgB!fjSÿk
79 RUE ST-JACQUES MONTREAL.

PROBLEMES ECONO­
MIQUES CANADIENS

Iæ main d’oeuvre agricole

(De la

qu’ils culti- 
généralc ou

Pas A se trouver aux prises avec des 
difficultés qui ont fait l'objet d’une 
remarquable étude de M. J. Lopez 
Manan, directeur au ministère argen­
tin de l'agriciflture. La personnalité 
de l’auteur donne une grande autorité 
A son travail qui mérite une étude «P 
profondie, dans lequel il déplore la 

,rareté do la^main-d’œuvre agricole 
qu ils cultivent. Les filles préfèrent (juft ^ rHi8ona d’ordres divers. Il
également la ville où elles trouvent ! estime que l’Immigration est lente. 

Cana-' des occupations dans les ateliers et i "Nécessairement, écrit-il, au bout

I maison et du champ 
i vent ? D’une façon 
: constate, en Angleterre et un peu 
partout ailleurs, que les garçon» 
préfèrent l’usine et le comptoir à la1

1 vie de» champs et ne s’emballent pas 
A l'idée de posséder le coin de terre

les manufactures. Pour iCB unH • d’un court séjour cette hausse même
des salaires trop élevés ouvre A rim- 
migrant lu perspective de pouvoir en 
jouir après son retour dans son pays 
natal où la vie est moins chère ; au

Revue Economique 
dienne")

Le “Canada” a publié récemment | comme pour les autres, le» heure» de 
l’articulet suivant qui a retenu travail «ont moins longues, les sa-

A tous égards, il nous notre attention : | laircs semblent plus élevé» et la vie
la “ Il a été question cet été fie:urbulne Pr<l(,ente des plaisir» et des contraire, renchérissement général do

ii a rie quesuon, cei eue, oe; 1 existence qui est à 1 origine même de
faire venir d Angleterre des moisson-! distractions que ne présente pas In I hHUtH SHlnlrpRi lul prouve quP
neurs pour les bes«Mns «le» cultiva- vie rurale. C’est la désertion ’de» privati0n» qu’il pourrait s’imposer 
truih de no» province» de 1 Ouest. campagnes. C'est le problème pour réaliser de» économie» seraient

Il y a IA A étudier une Question (lKruire qilj B<, pOBC et demande une 1 insuffisante» pour le mettre un jour A
de coût de transport ; et si cette j u Q t t la têt* d’un capital lui permettant de
question peut être réglée dune ma- ■oluuon- Un Peut 1 Rétablir dan» le pays comme petit
nlère satisfaisante, si les salaires der si ce morcellement de la terre est «merÇant( lndUstriel ou proprlétal-
rêalisé» pendant la saison de la souhaitable, »’il est possible môme, re 
moisson rapportent suffisamment ftftnt données les condition» écono-
pour rémunérer les moissonneur» 1m-, , ,
portés, après déduction des frai» da,m*,IueB modernes. A notre époque 
voyage, l’Idée méritera d'être mise l’Industrie agricole,
A l'essai de la pratique. « trie manufacturière, a comme carac

OPINIONS
Le prix de la vie en Canada

Nous lisons dan» le "New-York Ti­
mes", du 30 novembre dernier, ce qui 
suit:

“Le Canada consomme seulement 
un «iimrt des cérêal"» «in'll produit, 
et cependant, le coût «le la vie dan» 
cc paya eut augmenté de 51 pour cent, 
tandis que en Angleterre, il n’a aug­
menté que de 7 pour cent, malgré qu’ 
elle importe ce produit de» 
canadiens.

“C’est aujourd'hui la question brû­
lante en Canada, et ce résultat est 
dû eu partie A notre nouveau tarif. 
Celui-ci a ouvert un nouveau marché 
pour le Canada, et le» besoin» d’une 
population dix foi» plu» considérable 
que celle du Dominion u enlevé «le ses 
mirtrhé» les upproviKionnemonts flot­
tants. San» «loutc, le Canada peut, 
avec le temps, augmenter sa produc­
tion autant que les prix le jiiBtifie-

“ Or, dans les Ardennes belges, téristique la concentration ; Il faut 
il y u une surpopulation qui, chaque l'exploitation en grand.la culture in- 
chaquc année, traverse la tronH^r’>jtenPivc permettant l’emploi de pro- 

marchés et va s engager en 1*rance pour faire .
la moisson. On estime que 100.000 ( cédés mécaniques en usage dans les
travailleur» belges émigrent ainsi, grandes plaine» et qui se gênéraliBe-

Ain»l s>»t opérée, de la niasse ou­
vrière rurale, une raréfaction portée 

Hindus- ^ Ke» limite» extrêmes et compliquée 
! d’une sélection A l'envers ; en effet les 
hommes du métier ont abandonné l’a-

temporalremcnt chaque année.

grinflture pour se livrer A d’autres 
travaux plu» rémunérateurs, et ceux 
Qui, au contraire, y sont restés, cons 
tituent le déchet de la masse des Im­
migrants, soit le contingent de» 
moins experts, des plu» indolents on

ront de plu» en plu» avec les progrès 1 «ira nouveaux arrivés.
“ Et si la question du transport de la motoculture. On »c ressent en 

n'est pas un obstacle pour les ira- Angleterre de l'exods d’une popula- 
vullleur» anglais, Irlandais ou écos-,tlon , pgt ,oin d.nra pn et
Fais, elle no le »eralt probablement .......
pas davantage pour les Bel-’jc*1» t'r6c inquiétudes. On est
ges. La compagnie du Pad-j d'accord sur ce point: il y a 
floua Canadien, qui n une R-; ia un mal,étant donnée la densité en 
c« e desservant Anvers, et la iiKn®i diminution crolHaante dans la par

Je vois dan» ce défaut d’équilibre 
entre la population et la superficie de 
la terre exploitable ln cause originai­
re de» phénomène» qui provoquent ar 
tuellemtnt le malaise do l’agricultu­
re.’*

Commentant le travail de M. Lopez 
Manan, le secrétaire général de la 
Chambre de commerce argentine de•v nt irmis relu nr H-uirnit se fuiro allemande pourraient fournir A hon , • * „ . commerce argentine neront. mais cela ne saurait se faire |p trnnPport BUr mpri tandis j*1® m«‘® on n ^ Pa* d accord ,Parlgt Mi o. Lafont dit que “dans

spéciaux de. moisson- sur le remède. Les adversaires du mi-I NOn étude »i documentée sur le protfè-tout d'un coup, il est plus lucile
plus expéditif de trouver un remède q>'* le» trains . A A . 1 . ,, ^
en faisant disparaître le» restrictions neurb serviraient au reste du trajet, nistère voudraient recourir A lu pro-'me agraire argentin, il expose les rli-
qut l’empêchent d’acheter A meilleur Pour rof, (lrllx riaPHPH de mol»- tcction agricole qui aurait certaine- ^® C"^PrcPt*p17oru-
marché.

'Aujourd'hui,
sonneurs, il y aurait la perspective ment p«,Ur conséquence un surenché- t|OJJ n'.0K( ^

en * anudu, le coût qu>un certain nombre «l’entre eux la portée de personne
Qu’il chcülülC dC nom de la nourriture comprend le prix du ?j1'ip^'t ,Vans"le"nays * ce qui cous- ri8®ement du coût «le la vie. /Pour le moment. Il ne dépend de^ ” fret sur une distance continentale,tan- titlJcrHlt unP immigration spéciale- Mais IA n’est pas la question. Le personne de prov«»quer une immigra-

— - dis qu’une nourriture A meilleur mar- . J^slrilde Kt cette perspecti- Ministère de la Terre en vole de créa- tion nettement agricole plus nombreu
ché peut se trouver A enviroti cent ^e pourrait justifier au besoin une tion en Angleterre par suite de la «e et susceptible «le justifier les salat-

^ ^bî^usiS^du^oSveriirinentoimpagnc de M. Lloyd George, aura re. actuel» des ouvrier» ruraux. Une 
fédéral aux compagnie» do navlgn pour effet de contrecarrer cette pro- dépend de personne do rendre Btab 

feraient de» prix réduit» pagande faite exclusivement dan» le 1 immigration saisonnière ou nomads 
billets d'aller et retour de Royaume-Uni, pour recruter les mois- que le» haut» prix de» fermages ou

La "Gazette" nous apprend que le 
gouvernement Borden ne présentera 
aucune politique navale permanente A 
la prochaine session, mai» qu'il pour­
rait bien reprendre sa contribution 
d’‘'urgence".

Il pourrait au moins en changer le 
nom, s’il ne veut pa» qu’on lui rie au 
nez ; car parler encore d’‘,urgence" 
navale, après plus d’un an de répit, 
ce serait ou trop d’audace ou trop de 
naïveté.

mille» des ligue». Le Canada a be­
soin du remède que nous nous som­
me» appliqué à nous-mêmes, et il n'y 
a que son gouvernement qui met îles 
obstacle».

“L’oppositioit n’a pas mis «le temps 
A voir la chance qui lui était offerte, 
et dernièrement Sir Wilfrid Laurier a 
pris avantage «le cette clreonstanee
dans un discours ^ Canada! (Lloyd George commence une campa-

La jeunesse libérale
LA CONFERENCE DE L’HON. M. LEMIEUX, HIER SOIR

Un professeur
1 Un journal tory blague M. Rowell, 
chef de l’opposition d’Ontario, sur 
son “habileté’' à remporter de» êlec- (-tait l'objet de cette vi»ito
tion» partledles. .. . - ..........

Ce n'est toujours pas M. Tellier qui 
pourrait lui donner des leçons.

avec beaucoup de 
Sir Wilfrid a demandé au gouverne­
ment une politique abolissant le» 
droits »iir la nourriture; l’assemblée 
a accueilli cette déclaration avec 
d’immense» applaudissement».

“M. Borden saisit le point tout 
comme Sir Wilfrid Laurier. Kn reve­
nant de Hot Springe, il s'est arrêté A 
Washington. l>e secrétaire d Etat 
Bryan l’a invité à dîner et il» ont eu 
ensuite une entrevue avec le Président

tion qui
ri»^moissonneurs sonneurs nécessaire» aux récoltes ca-Ide» terres susceptible» de rendements
ers moiseonneuis. indiennes. rémunérateur» éloignent vers de» rê-

“ La question vaut d être étudiée. Vions où l’existence moins chère leur
t .... .. 1 VoilA ce qu il importe de constater, |fc‘on® nioin» en .ro i «

Oui. la question vaut d être êtu-iaprfg HVotr au préalable que J>erm*^ra atteindre un a*mir mell
«liée, surtout A ce moment où M. |Jl main-d'œuvre agricole fait défaut ,p,lr<

et qu’il est. urgent de la procurer, j Gn voit que la question de la main 
Nous l’avons montré d’ailleurs, l«i Ca- d’œuvre agricole est importante entre 
nada doit sc tourner vers l’industrie, toutes. Si, comme le pr voit M. « • 
mais »a grande industrie nationale Leroy-Beaulieu, tmi» pays Héron , e 
doit être l’industrie agricole. gtanda fournisseur» du monde, ils la

4 , ,, ,, 'seront au prorata de ce qu il» auront
Récemment, M. 1. Leroy-Beaulieu ur i*injUBtrie agricole, en pre-

écrlvait que 1 empire russe 1 Argent!- naQt‘ ,pH raeHur0B nécessaires pour 
ne et le ( anadu seraient les fourni»- jp(ir fournjr niain-d’oMivre et outllla-

gne pour la réforme du système 
agraire anglais. La création d un 
“MiniHtèrr de la Terre" serait, d’a­
près lui, le moyen de réformer le ré­
gime de la propriété foncière. DéjA 
la question agrarienne avait amené

C’est précisément cette idée que 
l’hon. M. I«emitux « est efforcé d'in­
culquer aux jeunes libéraux et la 
coïncidence de ces deux expressions

L’hon. M. Lemieux h inauguré, hier 
soir, la série de conférences que l'As­
sociation de la jeuncRsc libérale a or­
ganisée pour le bénéfice de ses mem­
bres, durant la saison d'hiver.

L’honorable con'érencier a »u trou­
ver les bonnes paroles pour soulever 
l'enthousiasme de la jeune génération 
qui »e prépare A prcmlre sa place 
dans les lutte» politiques et A rem­
plir le rAle important d'éducatrice du
‘’'“sl'r.ir un putt victorieux, » dit i<l« '"1 plï)OBer l« '«fltable. principe.

M. Lemieux c'est «OIT : » « servir", jd® la démocratie.
Mais, pour la jeunesse libérale, servir 
le parti, «•'est combattre pour *§§ jPttbUqtt#,
Idêals, c’est exposer ses principes au aurè» la religion, c est le caractère, 
peuple, c’eut, que le parti »«ilt au "L’amour du travail, la Hobriêtê, la 
pouvoir ou dan3 l’opposition, la lutte persévérance dans l’effort, le Fens de 
vivifiante, l’effort constant ver» le l'honneur, voilA le secret du Buccè»,\ 
>rogrès. fi a proposé A son auditoire

Notre confrère, le "Globe” de To- l'exemple «le Sir Wilfrid Laurier, dont 
•onto, exposait l’autre jour éloquem- la vie publique et la vie privée sont 

i«nt A sen lecteurs, que l'essence rnê- de» modèles impeccables d’honneur, «le 
•e du libéraliBire c'est la lutte con-j dégint^reoaement et de dévouement A 
nuelle. la marche -n avant cons'an- la cause du peuple.

*• et obstinée, sms se laisser rebuter Après quelquee mots sur la ques- 
ar !♦•» obstacle» qu ii faut surmou- tjon brûlante de la cherté «le )« vie, 

lere ni par le» échec» «iu’il faut lin- | dont il a pu 
.uialateLuent réparer. uotenaute urgente

Peine perdue

“Les Etats-Unis n’uut pus «lonné 
au Canada plus qu'il» n'offraient d'a-
ebeter par dos concessions réclpro- charge du ministère nouveau qui 
que» et M. Borden a pris le pouvoir, 
en proclamant, «nie l’arrangement fait 
par Sir Wilfrid était une trahison cu­
ver» le Canada et l'Empire. H ne »o 
rait pn» raisonnable pour M. Borden 
d'espérer «lu'il peut obtenir «l autre»

l’Allen Bill qui fut vivement décrié »' ur» de blé du momie pour 1 avenir principalement pour le transport 
« aucu * , , * „ ri 11 donnait une intéressante ►uitiH- * , n ;* (1.
et dont les résultats ne doivent pas ^ montrftnt le inoUVement ri la '^tllîagrre Canada est déJA 
avoir répondu A 1 attente puleque tendance des exportations des prlnci- pt ^ H lieu d’espéi

paux pays producteurs

d’opinion est, en elle-même, la prou- d'Angleterre un de leur» agents pour 
ve que, cette idée de lutte perpétuelle 
pour le progrès est bien le fond mê­
me «le la mentalité libérale.

Nous, au parlement, sommes les 
combattants «l'avant-garde, a dit 1» 
conférencier ; vous, votre réde, c'est 
de faire l’éducation du peuple, c’est

-n*t-ll, envoyé concessions «pic celles qui ont été of-

faire mousser la contribution A To- 
ront«>.

Hélas ! c’est au Sénat qu'il fau­
drait que cet agent «»père ; et il y a 
chance qn’«»n ne le laisserait pus fai­
re.

fortefl
• Le» Canadiens doivent chercher 

leur remède A Ottawa et non A Wash­
ington.’’ __________ _

Inquiet
Le plus puissant levier dans la vie 

pour mouvoir l'opinion, l/hon. M. Hughes redoute la pro­
chaine Ke*»ion.

Pour promener sa fatuité et ses a- 
mis par l'Angleterre et la France, ce­
la a coûté «les sommes extravagan­
tes ..et naturellement, e'est nous qui 
avons payé la note.

M. Hughes aime évidemment mieux 
faire des comptas que de rendre 
compte.

—--------------- .*•♦•••-------------------

Polir une course en auto, le s >ir, 
constater l’urgence, la emporte* des Clear Havun.i l’eitecto»

par de fréquenta ido HoltUr. lè»u* pour 25c.

23 thep^

lit» Pilai»» 0» Do'll ««iftrlaMDt to» 
Ua le» maladies d« rognons. aaMl 
rhuraatUm», tnalndle d* Hrl(ht, dlo- 

0i mal d» dos I.s O le bd «é»

et dont les résultat» ne doivent pu» 11 donnftlt un® lnt<k^PS',antf, ,et.’l’emmagasinage. On sait que pour
et dont les rCsui a tinu». montrant le mouvement et In .«outmaK0 \c Canada est déjA bien

rgunisê et il y a Heu d’espérer que 
le ranul de la Unie («’eorgienne pro­
curera bientôt une route plus avanta­
geuse afin que les blés canadiens puis­
sent soutenir la concurrence sur les 
marchés, quand le moment, sera venu.

Reste la question de la niain-d’ieu- 
;vro agricole. Klle cri primordiale et. 
il serait opportun, étant donné la si 

!tnation signalée en Grande-Bretagne, 
«le »e tourner vers d'aiitn»* contrées 
qui pourraient fournir cette main- 
d’muvre. Parmi celles-ci, la Belgique 
doit en tout premier lieu retenir l’at. 
tention pour deux raisons : A cause 
des qualités physiques et morales des 
travailleurs belges et A cause de la 
bienveillance de» pouvoirs public».

Mais ce n’est pas l'Ardenne qui doit 
fournir le» contingents de» travail­
leurs agricoles, ce sont les Flandres 
et le Brabant.

Et A ce sujet il est Intéressant «le 
j mettre en lumière la situation »lgna- 
'lêe plus haut et qui est peut-être trop 
peu connue ici. Chaque année, 1m p<> 
pulation campagnarde des pr«»vlnce» 
belges plus haut citées est embau­
chée en France pour faire les mois­
sons et rentre en Belgique une fois 
celles-ci terminées. La pénurie de la 

Imain-d'œuvre agricole française atti­
re une armée d’ouvriers désireux d’ob­
tenir un meilleur salaire. Le» statis­
tiques «lu gouvernement français es­
timent A 60,000, le nombre des ou- 
vrierr, belge» venant temporairement 
en France. De» Htati»ti(|ues accusent 
le chiffre de 40,000, tandis que d'au 

. tre» donnent «les nombres intermê- 
' .'i" diaire». Contentons nous «lu chiffre

l'on cherche autre chose. Actuelle­
ment Il est question, et ce serait la

se­
rait l'oeuvre du cabinet tout entier, 
de donner aux agriculteur» un salai­
re minimum, de faire en sorte «ju'lls 
aient des habitations meilleure» et 
plu» salubres, de les mettre en état 
d'acquérir la terre ; d’après M. 
Lloyd George, il faut attirer les po­
pulations rurales vers la terre et les 
retenir sur la terre et le gouverne­
ment doit procurer les moyens de dé­
velopper la production agricole au 
point «le vue de la qualité 
f>t «lo la quantité. La «|ues- 
tion de la «lurée des baux est égale­
ment soulevée, ainsi que celle de 
l’indemnité au cultivateur évincé 
pour l’amélioration du sol, car on 
veut soustraire les fermiers aux ca­
prices «le» propriétaires foncier». Kn 
si bon chemin, Il n’y a aucune raison 
«le s'arrêter et «le ne prendre pour 
l’ouvrier agricole toutes 1rs mesures 
nriH^s pour l'ouvrier Industriel, con- 
uterée» par une législation sociale 
prenant chaque jour une plus grande 
extension. On le conçoit, une telle 
tolitique peut conduire loin et elle 
«neontre bien «les adversaires, 
î.rrir A savoir si ten intéressés
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Les pnjgrès les plus
:i«ent relie sollicitude A leur égard. |sont ceux du Canada et de l'Argontl
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que par la concession faite aux colo­
nies du gouvernement responsable. 
VoilA le lien qui donne aux forces 
éparses de l’Kinplrs leur véritable co­
hésion.

l.e Canada est un trop vaste pays, 
son avenir est trop grand pour qu'il 
sacrifie même une parcelle de son au­
tonomie. Nous voulons être maîtres 
chez nous comme les Anglais de la 
Grande-Bretagne veulent «'tre maîtres

adhésion au militarisme i chez el1*-
Les jingoes de Londres seraient fort

LE RETOUR DES FORCES
Obtenu chez une jeune femme par les

(Suite de :a dernière page) isalAe. C'est le retour vers les métho- 
une presse A grands tirages, a entre- des administratives d’avant IMO. 
pris de réorganiser l'Kmpire. Ce C'est notre 
groupe est composé que quelques pa-.européen.
tnotes sincères et de plusieurs uto- N'allez pus m'accuser de pessimis-1 *rir***,p H* 1™ Canadiens s avisaient de 
pistes. nie. Je ne fais que résumer succincte- 8 ingérer en ce moment dans les affai- i

Réorganiser une vaste aggloméra-1ment lu doctrine hautement proclamée res d Irlande, 
j ru UAIMLLC UCOUANiro tton comme l’Kmpire britannique, par laird Milner et ses adeptes impé kl Sir Richard McBride serait le
I,____ __ n’est pas une mince tflehe. rialistes, premier A crier imite IA ' si par ha-

La doctrine libérale quant aux re- M. Ames, député »le St-Antoine, di- 8ar‘* *e gouvernement britannique 
lations des Dominions avec l'Empire, «ait au cours de la dernière session lu* contester G droit de faire
c’est celle qui a été énoncée par Sir que l’autonomie avait fait son temps réglementer par ses amis d Ottawa 
Wilfrid Laurier, lors de la conférence et que l'Kmpire devait se FEDERA- l'entré.- des Hindous en Colombie, 
de Londrei, en 1909: ••UNITE IM- USER. En d’autres termes, c'est Les libertés perdues sont difficiles A 
RERIALK B A S K K St R t/AUTONO 'une constitution nouvelle que recher- reconquérir. L’histoire du Parlement 
MIE LOCALE . client les Impérialistes. L’Empire est Irlandais nous en of.re le témoignage

Sic Henry Campbell Bannerman, devenu si vaste qu’il faut le concourt anisihsant.
M. Asquith. **r tout récemment en- Ur(, Dominions pour en organiser la! Soyons donc de notre pays d'abord ! 

e s .avenirs subsiste entre nous,.. Lé- core, lord Haldane, ont tour A tour défense. Le développement du Canada, le peu-

f Suite i
--------- r—
No 67

—Non, je n'en veux pas, gardez-la. 
rte même que moi je garde votre por- 
te-bonheur ; il faut que cette chaîne

change aura lieu un jour, plus tard, approuvé cette doctrine 
Pépita, A la minute où, prête A pa­
raître devant Dieu, vous reconnaîtrez 
que votre seul ami véritable en ce 
monde fut relui que vous aviez re- 
Poupb' comme compagnon de votre 
vie et où vous le retrouverez comme 
consolateur suprême quand tous les 
autres, les faux amis, vous 
abandonnée... ("e«t tout ce que je 
vous demande

M As-h.• .mu ..wi.i.•• --- Quelques rhéteurs — qui feignent plement de son territoire, 1 organisa-,
quith a même démontré, avec une lo- d'ignorer les aspirations des Hindous. t‘‘.n des forces et des éléments divers)
gique déconcertante, tout le danger 
qu'il y aurait A s'en écarter.

De fait, dans se réponse à Sir Jo­
seph Ward, A la conférence de 1111, 
M. \squith, parlant en sa qualité 
officielle de premier ministre du 
Hoyau-Uni, a donné !o coup de grftce 
au projet chimérique d’un parlement

faitauront Pt>»r tout l'Kmpire. 11 a fait voir 
combien fragile serait cette con 
centration d'intérêts divers et 

en compensation dea!quei8 conflits dangereux elle ferait 
sommes «lui vous ont fié remises, du surgir. Il ajouta qu'elle serait fa­

tale aux véritables intérêts de l'Em­
pire.

Le parti Jingo n’a pas voulu te- 
Au nom de votre mère, aus connaître la haute compétence de m-

deuil rte notre mnison, de la mort de 
mon père pi de mon existence bri­
sée.

ont l'illusion de croire qu'un Par 
lement central, siégeant A Londres, 
où 1rs Dominions seraient représen­
tés, dirigerait la politique impéria­
le. - Mais la véritable pensée de der­
rière la tète des jingos, c'est la créa 
tion d’un comité tie défense qui fixe­
rait annuellement la contribution rcs- 
j.ective de chacune des colonies. Nous 
aurions voix au chapitre mais voix 
consultative seulement. Le rdle de 
notre représentant serait, de trans­
mettre A Ottawa la note A payer.

Je le répète ; accepter ce projet, 
c'est abdiquer la souveraineté légis­
lative du Parlement canadien. Pas 
plus en matière de défense qu'en ma

qui concourent A sa formation, solli , 
citent toutes nos pensées, toutes nos| 
énergies. Cette tftche est immense, 
mais si vous suivez quelque peu le 
mouvement de l'opinion éclairée, vous 
devez reconnaître qu’elle constitue en 
somme le véritable idénl canadien. Le 
devoir de la jeunesse libérale c’est de 
cultiver et de répandre cet idéal. LE 
CANADA D'ABORD, LE CANADA 
TOUJOURS, tel doit être votre cri 
de ralliement.

M. Gauthier succède A M. Lemieux. 
Vous avez entendu, dit il, l'honorable 
M. Lemieux, vous parler de la ques­
tion de la marine. Comme toujours, 
il a donné la note juste, c'est l’opi-

Pru A

................ - Hniiée t-u mai ici e ne u
Asquith et par sa presse sy * , • ti/iro fiscale devons-nous céder sous inion du j>arti libéral ft j’en suis sf\r

peu ils s'étalent effacés der- l’ar Jir.^i.ri'acita- la impérialiste. de l'électorat canadien.
Autrefois notre tarif était préparé

affiliations dans 1rs colo 
, nies il a repris en sous-main l'agita-

-lère les massifs d orangerr et. de lau- tlon ,nfruct.ueuee -le l'ancienne lifPie
ners roses, de camélias, d'arbustes (|e la fédération impériale.
”e-te. rte palmiers. C’est au nom de la <l*,c“** ' J

Se comprenant .««Isère,.. Us „«m.- ,
valeurs de I étoile s étaient quelque j-t re.n.me le Canada est le P*aB 
peu éloignés. important des Dominions, r est con-

qu'est dirigé le premier as 
Aussi. les jingos n ont jmbLe nom de sa mère, la seule créatu- ^rf‘ ^

saut.

par le gouvernement impérial Après 
l’abolition tics CORN LAWS, notre 
pays conquit sa liberté fiscale. Les 
Chambres de Commerce de la Grande- 
Bretagne protestèrent et le duc de 
Newcastle protesta A son tour dans 
une lettre adressée au 
général, le 13 août 1859.

rr qui eût jamais trouvé le chemin du "depuis" le 21 ^btem- 1 '1»> était alorsperdu de temps uejiu nierto- mstre <1Ch ‘‘nances, répondit avec
c<rur sous la cuirasse d orgueil de la mi. Enivré de «on suc nietê au mémoire du secrétaire
belle Pépita, avait troublé la jeune rai. M Borden h est. . ..«.'Colonies. Toute la thèse du gouvf

têt e baissée dans le mouvement rnent
ptnahpt-. -'p poW.,ue «««le ,,
1 tu diet»* :.TrV: "Sel, c

L'empire romain que nous avons 
cru revoir il y a quelques instants 
sous la description de l’hon. M. Le­
mieux. était basé sur l'esclavage et 
le servilisme. Pour jeter les bases de 
ce système ici, il fallait trouver des 
assassins de la liberté et c’est dune 

gouverneur Hea rangs des ministres conservateurs 
que nous les nvons trouvés.

femme
mère, l'avenir, une vie d'expé-

responsahlr est admirablement 
dans Us lignes suivantes :

. _ ------ - ,* IR faire i ---■ Poveruinent would be utterlydients honteux, lo mort, le mariage dres et il s<* flattait l,i n • ,o8_ "annihilated jf tho views of the
princier déda-gné au profit d’un chef adopter haut la ‘^''Vurerence. Les | ,‘,mperial 
rte brigands.

Autant rte visions sinistres qui tra-

Galt, qui était alors mi- L’orateur fait une verte critique rte 
fPr. la politique du gouvernement. Il pae- 
dan ‘se brièvement en revue les nombreux 

gouverne- scandales de l'administration Borden,

versèrent en quelques minutes le cer- rip,jx
'Pan de la aile de Sanchez.

Que rteviendrnit-elle err réalité

sier subterfuge de 1 urgence
députés et le«ont fait érhec A cet 

projet des 35 millions
est. inconstitutionnel
aux

Government were to be 
Ubé- ! ‘ Preferred to those of the people of 

Hilda- ,/ an^,l*i,• ** therefore the duty of 
lequel I "thr Present government distinctly 

contraire Hffi.rm the right of the Cana-

dont les membres ne font que parler 
de la grandeur de l’Empire. Pensons 

Idonc au Canada, s’écrie-t-il.
Le chef du gouvernement veut don­

ner trente-cinq millions pour cons­
truire îles vaiasnaux A l’Angleterre, 
mais il ne pense pas A donner du tra­
vail A nos ouvriers. D’après les tories 
les ouvriers ne sont dans le monde

nconstituttonncl et c Canada “''‘«n8 Legislature to adjust the tax- 'l,ie P0»*r payer des taxes, 
traditions politvq ^ A ja ''ation of the people in the way they 11 rappelle en terminunr»i« a .........

depuis soixante anP .
EM- r.e répondit poin* aux paroles dj(,nit6 nationale MHr'PnR„‘livrée du" "‘lately happen to meet the "dïsan- mois de mars dernier, puis il déclare

online 11 '1 ... "nri-iviil .-.r r____ _ . ... .. 1 __ ____ «___ __ «__ . . ___que la bataille mém--------
rant la dernière session, a «cmne rant est vrai que le projet de 

été retiré, la victoireveil, s’il 
contribution n„ ««omrtée L'impéria- n,on ^critc. qui date de plusieurs slè- mandat et leurs promesses 
est loin d ire 1 n ’ t d'in. clés et qui pourtant a'adopte A tou- °nt aUBsi quelques mots, MM.
«■"’« "TZJ! Z *«• .5™ «ouv,ll«,.
ro™tCorit«i>l.f'. -"""‘"S'Vi p""‘ » r«üpm„l5;,"V," ”! ------------------ -------------------- -
rrtmtl'Mnt n.r,X -t tu. nu, in.pftt Problèmes écono-

... ' . %.---- mnlcrré. n 01,1 pêceii sans le consentement du vson ardeur. ,/v, ' ',''t''honcrf. malgré, 11 r,,t i'vrçu sans le consentement du 
pris dans ses 't, ' £n,mr ns- Partout dans le monde où)
tl lui faudra 'J™ ’ ..l , ' M88ton co,onies anglnises ont été fon

perdit aus-'B,,ut: t,ot,, probablPnirn A ce principe a été admis - sur
prochaine. rMf A tout depuis la révolution américaine.

'H S. I» événement, lui .e^pr». «,

5*il est vrai ,,n PrT .heH.t, ev,>n R should unfort
' - r--------------- *------------- riiffnit.e imi iono... -------

dites
Mais elle ne repoussa point non 

plus ‘a protection désirr'.éressée, l'ai­
de dns l'ombre de ce grand coeur 
qu’était le duc de Santa-Maria.

Celui-ci n'insists point.
11 y a de* susceptibilités ombrageu­

ses ou'il fact savoir ménager, com­
prendre sans paroles.

-Au revoir, un jour. Pépita, mur­
mura le masque, et il s 
p'IAt dhns le foule.

La danseuse, e le. fut obligée de re 
venir nu groupe de 
d'y jonc’* encore eon

lie ja a'tre niên ^ ....... ,, n rm ...................... ■ leurrs ue Josepn Howe et rellen il»
«minante. ejempte «•««nul» qu'elt» ne.Be libérale, vou» n« 'evei^p»» Ia,r« Rl^fn pour ee rendra compte au
é'nlt plu, torturée au fond. 1" ’‘Z1’ ,*,,^. «^ ""«,.1,..“ l'hl"- prif *• ?•■•»«• fWIeultéa. «e quelleï

r> A quoi elle tenait .urtout c’é-|to|r, eon.titutlinnelle, qui aimer. 1. m'p’!- tnomihe^^anadr"'* " 
tait que les curieux, cette meute lutte, votre rède A vous, rest d être Kn AllHtr t Nou j

‘Ica éducateurs du peuple. cu
Jamais question plus vitale, plus 

de consé­
quences pour i avenir, n a été disru- 

excepttonnel, 1 têe depuis la Confédération.
Le parti jingo réclame insidieuse- 

. . 'ment un changement organique dans
Elle pa-la donc de son goût tout ,H congtJtutlon. C’est le principe de 

pnrtlecMer pour ce qui lui rappelait |a centralisation qu'il veut, faire 
la curiosité qu’elle adopter en matière de défense. Une 

fols ce principe accepté, l'autonomie 
canadienne a vécu.

sonnage revêtu d'un authentique cos- T-on BYtonIlf parfois que M. Churc- 
tumo de lA-bas. hill, ministre libéral dans un cabinet

terminant les mé­
morables séances de In Chambre au

proval of the Imperial Ministry”. T*** les conservateurs entendent mon- 
Rendons hommage n\i génie de la ter la vaPue populaire qui les ba- 

Constitution anglaise, constitution ,H>’er« Parce qu'ils ont trahi leur

PILULES
jeunes mères dont les maladies ont été ! 

pénibles ou se sont répétées à peu d'intervalle, 
se ressentent quelquefois longtemps des épreu­
ves qu’elles ont subies. Quelque sain et vigou­
reux qu'ait été leur tempérament, si attentifs et 
empressés qu’aient été les soins prodigués, il 
arrive souvent que lu fatigue, l’ébranlement 
aient été trop forts et que tout le système se 
trouve hors d’état de reprendre son équilibre 
normal.

On voit alors la jeune femme trainer de l'aile, 
pâles, épuisée, et son organisme sans défense est 
exposé à devenir la proie de tous les accidents, 
de tous les mauvais airs et de tous les microbes 
qui passent.

La cause de cet affaiblissement est bien sim­
ple : il résulte de la déperdition du sang et de 
l’ébranlement du système.

Le sang, on le sait, est le miroir de l’organis­
me. C’est à lui que sont dévolus la fixation et lo | 
transport de l’oxygène atmosphérique, c'est à ’ 
lui qu’incombe la défense de l’organisme.

Quel est donc le moyen de regaillardir le sang, 
de remplacer le sang disparu, de purifier celui 
qui reste, d’amorcer la réfection du fluide viLil"

11 n’en est certainement pas de plus efficace 
que l’emploi des Pilules Rouges de la Compagnie 
Chimique Franco-Américaine, le remède le plus 
propre à faire renaître l’énergie et. à faire revi­
vre la volonté. L’expérience a démontré que ces 
pilules relèvent la vitalité, redonnent vite au 
sang les qualités qui lui sont nécessaires pour 
suffire aux dépenses de l’économie.

Données à doses régulières aux jeunes fem­
mes affaiblies et découragées, elles font renaî­
tre rapidement l’appétit, revenir les forces et 
suscitent un sentiment de vigueur, un goût 
nouveau à la vie.

Pour les jeunes femmes dont les relevailles 
sont difficiles, longues et pénibles, les Pilules 
Rouges abrègent très notablement la convales­
cence. C’est un tonique de premier ordre qui, 
contrairement aux excitants habituels, manifes­
te une action réellement utile et persistante. F.l- 
les abrègent donc la convalescence et, aux fem. 
mes un peu nerveuses, prêtes à s'abandonner,

Mme .10S. H ENA t LT. 
âOI Social, Woonsocket, R. 1.

Voici ce qu’une jeune mère a retiré des Pilu­
les Rouges :

“J’étais faible, tellement faible que je ne pou­
vais pas toujours voir à ma petite besogne ; la 
moindre occupation dans ma maison m'épuisait 
et alors ma têfe tournait, des points de toutes 
couleurs paraissaient devant mes yeux et .j’étais 
obligée de m’asseoir ou de me coucher pour évi­
ter de perdre complètement le sens. Depuis la 
naissance de mon dernier enfant j'étais ainsi. 
J'avais été bien malade alors et je n’avais pu me 
remettre de cette si dure secousse. Heureuse­
ment que la lecture, dans les journaux, de nom­
breuses guérisons dues aux Pilules Rouges, m’a 
fait penser à écrire aux Médecins de l.i Compa­
gnie Chimique Franco-Américaine et que les 
conseils de ceux-ci et leurs bonnes Pilules Rou-

I). A. Lafortune, R. L. Cnlder, J. W. 
Lacroix.

elles donnent, à proprement parler, la force de 1 Kçs ni’«n* ramenée à la vie. car je ne serais pas 
vivre, dont tout le secret réside dans le soutien ' bien loin comme cela ; je me serais un jour 
des conditions essentielles de résistance. affaissée pour ne plus me relever. Crâce aux Pi-

Les Pilules Rouges sont avant tout une arme 
de lutte, lutte contre la maladie, lutte contre le 
malaise, lutte contre la déchéance générale.

Iules Rnugesje me suis donc remise rapidement, 
mes forces sont revenues et je me suis sentie 
vive, alerte et heureuse. — Mme JOSEPH HE- 
NAl’LT, 501 Social, Woonsocket, R. 1.

miques canadiens

(Suit* de la page 4) 
ù.Ouo. C’est un nombre.fut obligée ds re- jouer dans les eyeneniru^ h- - restreindre l'application rte re i.rinei- t m un nombre.... ru artisan. lP»rrat. I,r. «éputé. .ont aui avant- .«lutalrr uM-Âl" «.«IIMrLu! C“ «Iud' t.nM>or.lre ron.tltn. un,

C0jrt‘80"'' ponte ,1 VOU. rav« «ne ni !«. 1™- „„ contrBlrt , £ "in flâraîr îé ,Mmf ‘"“««•«t» ** I'etnl,r.tlo„ A 
eues sênnees rie nuit ni le ‘ sens et la portée. H faut relire les con8ldértr tûnt «u Point de vue éco-

’e d’autant plus irH effraient. Mata vous, rte la Je ,cttrog (,p .jOBcph Howe ^ ce,1(,s (le noraïqtie qu'au point rte vue social.

eourmiiirte et. jalouse qui la talon­
nait sans cesse, que les curieux ne se p^j’on^nte/pVüs grosse 
préoccupassent point davantage rte quinces pour l'avenir, n's
von entretien toUta;re. 
aven le toréador masqué

l'Espnrns et rte 
avait eue d» savoir euel était Je per-

Cette masse de travailleurs, les 
"fransclmiannen” comme on les ap­
pelle, ce qui veut dire les "hommes 
rte France" en flnmunrt, ont été l'ob-

___ /elle-Zélan- ^et ^ 1,1 aolticttude de philanthropes
de; le même problème s’est posé, et <,ut °.nt étab^ dPB groupements, des 
vous savez, comment il a été résolu !,SHOCtations, dans les buts les plus 
Les hommes d’Etat de ces deux Do- diver8. Prévoyance, mutualité, dis- 
mlnions. imitant l’exemple de Sir truction- *tc. fl« ont doté ces êmi- 
Wilfrid Laurier, ont repoussé toute grants temporaires d’un journal im- 
i<lêe de contribution et de centralisa è Gaiid, tirant A plus tie 10,000
tion navale. Ils ont organisé la dé- t**cmP,«‘rrs par semaine», 
fi de leur juiys et tout en se dé- 5 oilA tm milieu essentielienient pro- 
clarant prêts A secourir la métropole pif*0 pour une propagande devant 
en ras d urgence, ils ont néanmoins fournir la main-d’œuvre réclamée par 
m s cette organisation sous le cou- l'agriculture canadienne. Le Canada
tréde du Parlement Australien et Néo- 
Zélandais.

Le Canada est-il l'inférieur de l'Aus­
tralie et de la Nouvelle-Zélande ? Et” C’était en effet un véritable Es libéral, consente A s'immiscer dons la ............... „ _______ . n

pssnol et alors, entre compatriotes.,^ ^Uja8rifrcQtionP'de' cïtte^étTnnge a?raXÏ A notrr . A. Vo,,lü.lr
on avait oublié, pendant cinq mtnu- uttitcip ‘ rnnoBC dnna le» fnlt» K..t- ""aCÙer A "P1™ et ^
tes, les lustres de Paris, pour le

La Grande-Bretagne poursuit une •> 
politique d’armement, intense. D’autre, \on

îner le Cuna- ci de l’Atlantique et l’on
que beaucoup deviendraient

leil de Madrid.

gouvernement canadien ait mandat à 
cet effet — une contribution en nr-

r.’cst plus ignoré en Belgique depuis 
sa participation aux différentes expo­
sitions belges. On y connaît sen pos­
sibilités agricoles. On y connaît 
moins ses nécessités agricoles, è Une 
propagande faite par des procédés 
honnêtes aurait toutes les chances de 
succès. Il faudrait mettre en relief

• •» « n signait i'»a*i «-is uc u ,« i luciurin, mi.cii.-vc. u amie, \on il a,,: i avantages due les f t nnsehmnnnenEt elle souriait, et elle prodiguait pnrt lp partt ra(licnl anglais est en Lt " rrÎ! ^ t g^°UPe tro«lvcr»‘p»t A diriger de re cAté-
dee regards langoureux, des coups VoiP d’accomplir une série de grandes dfl n.,rf,rinPr' r?‘2er f ,unf’ r* dl’ 1 Atlantique et l’on peut être
«■Ivrntall .ur ,« .loi,.,. ; rllora,.. .oclal,.. A«c la rlform. d. S _________ 4.

" Donc «»en de grave, rien d’in- !« Chambie des Lords, le programme militarisme européen et cela, en vio-j ,
a* . 1 radlcal e8t Mervi pur tranches nu pro-, intion dp ift ronstitution nui noua ''a comP»r‘»ison des conditions fai-

o nétant dans ce t e t a c |jituriat anglais, mais l'assurance con-: rZcit s tes rendent les avantages évidents.
d,s* tre la

CONSLL1 A I IONS GRATUITES. — Los Médecins de la Compagnie Chimique Franco-Améri­
caine sont a la disposition de toutes les femmes mahder et ils leur offrent de les renseigner 
gratuitement sur leur cas. Consultations tous les jours, excepté le dimanche, de 9 heures du ma­
tin à 8 heures du soir, au No 274 rue Saint-Denis, Montréal.

Les Pilules Rouges, jamais vendues autrement qu’en boites de 60 pilules et portant l’éti­
quette de 1h Compagnie Chimique Franco-A mèr ica inc, se trouvent chez tous les marchands de 
remèdes. Nous les envoyons aussi par la poste, au Canada et aux Etats-Unis, sur réception du 
prix. 60c pour une boite. $2.50 pour six boites. Toutes les lettres doivent être adressées • COM­
PAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMERICAINE. 274 nie Saint-Denis. Montréal. ‘ ‘ *

Bj.T~.-r-: Tsrr.'j ürT- ....i ...... _ __ ■ ................. ■■■ - . » . , *■ —m „ ^

SIROP DU Dr CODERRE.
POUR LES ENFANTS

Est offert aux mères ils famille, tel que préparé par le Dr .T. TCroery Co­
derre, et positivement le æul recommandé par loue les médecins ds 
’TUniverslté et du Collège Victoria”. Void les noms :
Dr A. P. HEAUHIKN. p- p. MUNRO.
Pr O. RAYMOND. pr L. P. DtTROCHBR.
Pr A. P PKLVECCHIO. T)r P W. ARCHAMBAULT,
Dr HECTOR PELTIER. pr Ths E D'ODKT D'ORSONNIENS.
Pr A. B. CRAIO. Dr A. T. BROPSEAn.
Dr O. O. DEATTPRY. Dr ALEX. OERMAIN.
Pr F.L7.EAR PAQÜlN. Dr J ^ ROYPr J. B. BIBATTP i>- jç fj TRüPEIa.

Tous ces médecins ont certifié qua le Sirop du Dr CODERRE pour les 
enfants est préparé avec les médicaments propres au traitement des mala­
dies des enfants telle» que: Colique?, Diarrhée, Dysenterie, Dentition dou­
loureuse. Toux, Rhume, Etc.

Insistez auprès del votre marchand pour qu’il vous donne le Sirop du 
Dr CODERRE et n'en acceptes jamais d'autre. Evitez les ImJtnMr.ns.

Vendu par tous les marchands de remèdes, A 25c la bouteille.

dustriel présentant des avantages 
spéciaux. Les voies de communica­
tion sont cause de grands et rapides 
progrès dans plusieurs de ces régions.

CARTES

paru.
"Ce n'était point un rival bien

gent est au Ca- défrichements sp poursuivent, les tnai-

uue'qu'un d’inconnu et de vite
contre 
die et

_ t_ j..au trésor. m m xjiimii-ciicr «e i R-! T.inné
dan tereux pu s *i , . . chiquier continue A révolutionner l’An- nada. Discrètement, 11 réunit les
aucun des silon> au cours d la gleterre snn» obérer davantage r.e con- partisans de ce profet et il se tient,. , . . . -, nmecs urs vinages avec eguse. eCo.«

«u.enu.bau. 4 « ü rxrJTC: ~

de $0.60, iHiiir un labeur quo- ,
tidlen, pénible et de longue durée, «ons se construisent, et en quelques

années des villages avec église, école,

HORMISDAS CONTANT
HNTREPRICNBUR PLATRIER 

d’Cndults Unis ot Ornomonté»
BUREAU : «n BTE-FAMILLE. 

Bell T41. Est 1177. UU-s-S

rfe-’ trlbuable anglais, il est naturel que des
\iusi du moins raisonnèrent les ie premier Lord de l'Amirauté cher-; ailleurs. "ËtTèst au nom‘du‘salut :he, Ar?218 Pal’ Mal^é c?8 ,bus re comme on en a eu maints exem

nombreux imbéciles qui escortaient la che ailleurs les secours nécessaires au de l'Empire nn'on leur demandé.,”' ?n a ca,.t!*1 , ,,ue 1 “Kricultu-
malntien de la suprématie navale bri-1 d'exercer sur ’e gouvernement la ! ro fraaS. c payait cha<ll,e nnnée oua-

‘tre millions de piastres a la Belgi-tannlque.triomphante jeiin" femme, alors qu'au 
contraire la soudaineté, l'exclusivis­
me de la rencontre, suivie brusque - 
ruent d’un complet évanouissement, 
aurai»nt. dû leur donner û r'fléchlr.

Mais leur idole, ils la tenaient au 
milieu d eux, et puis les violons chan­
taient, les coupes de chnrnpagne eir- 
culnlent, alors au diable leu souris!

N‘empêche que la danseuse, dès qu’- 
die se fut acquittée de la tflehe qui 
lui incombait et pour laquelle l'Amé­
ricain, organisateur de la fête, l’a­
vait prise A ses frais, trouva, elle 
aussi, an petit intervalle entre des 
plantes d'ornementation ou des teu- 
• ares et s’y faufila pour ne plus re­
paraître.

Elle avait hMe d'être seule, de ne
:s e contraindre è mentir, elle é. 

touffait.
\li c est qu'Alpbonse de Santa-Ma- 

ria, se dressant devant elle après tant 
de jours éroulés, avait été une évoca­
tion terrible.

lie revoir, l’entendre, i, avait été 
comme si on lui eût tout A coup 
poussé entre les jambes, au milieu de
ertte cohue de noceurs, de déhaurhés, Proinpte guérison, i 

. , . 1 tent des milliers deles cercueils de sa mère, de son père,
du vieux duc, u'avait été comn.e si
dss gendarmes lui eusaent jeté leur 
lourds poigne sur les épaules en l'sp- 
pelant.* voleuse.

Voleuse de trois cent mille francs 
escroqués A la famille de Santa Marin 
par son intermédiaire.

Kt pourquoi 7
é Ai suivre),

pies.
pression voulue.

De IA, l'idée d'un tribut de 1» parti Sir Wilfrid Laurier a pu résister 
des colonies. L'on appelle cela la ; victorieusement A l'assaut par sa 
concentration en matière de défense;ferme attitude aux diverses conféren- 
navale. Mais il est inutile de jouer | ces qui ont eu Heu vn 1897 et 1911, 
sur les mots : C’est le premier pas — niais M. Borden n eu la faiblesse de 
et le pas décisif — vers l’union mill- céder et c’est en faisant appel au 
taire. C'est l'abandon du principe loyalisme qu’il espère mettre le Cu- 
fondamental du gouvernement respon-j nadn A la remorque de l'amirauté.

____ _____ ___ _ Il y n deux conceptions de l’Empi­
re ... celle des jingos. qui affirment

que. Il faut quelque peu en rabbab- 
tre. Dans un récent congrès, dans le­
quel on s’est occupé de la situation 
économique des travailleurs, il a été 
question «les franschmunnen. On y a 
montré que, sous toutes sortes de 
prétextes. on leur reprenait d'une 
main le salaire qui leur était donné 
de l'autre, de sorte que pour beau­
coup le profit est nul ou peu s’en

Il est une autre raison pour laquel­
le on devrait tourner les yeux vers la 
Belgique: les pouvoirs publics ne 
voient pas d'un mauvais œil et en­
couragent même, cette expatriation. 
La France et même l’Angleterre n'ont 
pas une densité leur permettant de 
suivre la même politique. La Belgi­
que a une population très dense et 
est très industrieuse. Elle doit vivre 
d'exportation. Elle exporte ses capi­
taux, elle exporte ses hommes, esti-

IflBTENUES PHOMPIEMEM]
Duns tous les i>nys. Pour lonselKtiemetils. 

demandes le ÜU1DK DE L’INVENTEUR, qui 
sern envoyé «rutis

MARION A MARION, SCt Université, Edi­fice d" In linnuuc <!<■'• Marchands, miulo rus 
Rainle-Cnthrine, Montreal.

MOTEL RIENDEAU
Utaircs et navales 
son maintien.

«st essentielle

LES PERSONNES SUJETTES

MIGRAINE
ou autres formes du Mal de Têto, 
s'éviteront ces roulTrances accablan­
tes. intolérables, ave; maux de coeur, ranclpn tPmpP( pt ,.pmpirp

français, dans l'Age moderne, n’ont

_ ... ------- ----- ........ , , t. , », -----  —.------ ---- En face de TIIAtel de ville, et du palais de
qu'une centralisation des forces mi- !al , ’n "ulre- on critique vivement mant que relu aide A exporter ensuite ; justice. Wucluucs pas des hatcaux et des car.»

la situation qui leur est faite en ce production. Volontairement ou 1--------------- ---------------------------- ------
riir ' *ture et le loge- non> |p8 Belges ù l'étranger y appor- '

Celle des libéraux, qui croient que ’n'“nt' Tr°b fréquemment celui-ci est trnt’ aUtrP chose que leur force pro-I 
l'autonomie renie en assure la per-, n!l ''nn8 tell' s conditions que la ductive; ils font connaître la Belgi- 
tnanenre. morale et 1 hygiène n’y trouvent pas qUP fc0n commerce, ses industries; ils

» .. ;léur compte. Et pour conclure, on ré- .|zB<rcnt conserver l’usage de certains,
sftr et scs enBelgMmentrB ne" ‘noïî ,clftniûl,t. l'c« n«>uvoirs publics une in- produits nationaux que des nêgo- 
, , * ,, ", ne noi.s tervention procurant une protection ..,-ij^e i»nr ppocurent: ils exci-
trompent pas. Or. l’empire romain. nfce8saire.

vomissements, nnlniso général, — 
oui font de la vie un martyre, — en 
faisant usage des

Cachets Gauvin
lONTBE I.E MAI. DE TET F

Il convient évidemment de traiter 
survivre A In politique centralisa- aVPC probité les ouvriers embauchés,

de remplir scrupuleusement les enga­
gements conclus avec eux et de ne 
pas perdre de vue. qu'une injustice à

wwlwHrKkf* Hdfen

pu
trice malgré le génie de César et 
Napoléon .Bonaparte.

L’Kmpire Britannique, cruellement 
éprouvé, à la fin du 18e siècle, par 
In perte des treize colonies ne s’est 
maintenue nu cours du NIXs siècle,

une protection ciants avisés leur procurent; ils exci­
tent la curiosité étrangère A l’endroit 
de la Belgique, qui est visitée davan- 
ince et des relntions d’affaires en

JOSEPH FORTIER
rABRlDANT PAPKTIT.B

210 NOTRE-DAME OUEST
tiinrnl romplrt dr Livre* dr ( ump- 

tao. Jaarnml, Gra:i<i l.ivra, rt t'auwra, 1m- 
preaa!on> tir toutr *or»r. En-T»lr» Ir l.el- 
tm. Kn-Trlrti tir 4 omit.m. En* ioppra, 
Oavratr fail avrr pramptiludr.

RELIURE ET REGLAGH
N.H m- «-■

Soulageniert en <juelques minutes et 
ainsi que l'attes- 

personnes rede­
vables à ce remède scientifique do 
leur retour h la santé.

t'hvr Monsieur Gauvin, J« m* »ul« ««rvl* 
depui» plu»i»ur» annév* tira Cachet* Gauvin 
contra Ir Mal d« T*t» : l'effet a toujour* MA 
rapide, à ma grande eatisfaetlon. Dame Veuva 
Théophile Ménard. Lowell, Ma»*.

En vent* partout : 2Sr la hoit*.
J. A. E. GAUVIN. Pharmacien-Ch Uaia» 

SIS ru- 8le-( atherlnr Etl. MontréaL

j Bretelles 
“Président” l

é
é
é
$
é

mge et des
résultent. L'action qu’ils exercent 
est lente, mais elle est réelle et con­
tinue. et en lin donnant une diffusion 

irnr égard peut causer un tort énor- toujours plus grande, en la facilitant, 
me et tarir une source de cette main- ru la répandant sur tous les points 
d'œuvre dont l’absence produit des du globe d'une façon systématique,

-Ci ► <•(• »•• - «s i* P 'p’tx dé- les pouvoirs publics belges poursui | —
jA signalés dans l'Argentine et même vent politique dite d expansion

économique.
Voilà pourquoi la Belgique fait lion ;

accueil aux idées d immigration. Que pour le concert que don

Comme cadeaux de Noël,
sont très convenables pour * 
hommes intelligents. *

à

au Canada.
11 faut considérer aussi, qu'en bien 

des eus. ees immigrants temporaires 
pourraient devenir d'excellents ca­
lons définitifs et ceci *et pnrticiilièrp- 

'mrnt intéressant pour la province de 
; Québec. 11 s'y trouve, en effet, de 
vastes régions propices pour la colo­
nisation, où des groupements pour­
raient s'installer. Pour ceux qui se 
trouvent dans les conditions voulues, 
plutôt que de travailler pour compte 
d autrui, il est plus avantageux d'ex­
ploiter des fermes, d'obtenir des con 
cessions du Ministère des Terres et 
Forêts de la province de Québec, l'est 
canadien avec son développement in

( ON( ERT ( RESIM

cette immigration soit saisonnière "U |I)pi.a au Hitz-Carlton, le lo décembre, 
qu'elle soit faite sans esprit de re- yiuP Crispi, sont en vente rbec'. Ar- 
tour, il est certain que des relations chamhunlt, marchand de musique,rue 
plue étroites entre les deux pays en ste-Catherinc 
résulteraient et leur seraient profita- ; ------
blés et qu’aucun obstacle ne serait, yQj^ D’ATTELAGE
élevé pour que les franschmannen ! ____
viennent cultiver cette belle et bonne M Henri Burque, demeurant nu .No 
terre canadienne. _____ (jç jn ruc parthcnais, s’est fait

A.-J. de BR A Y

Unr dams «f rlain» «te ■* que «"!» ma 
rl ne lui parle pas A table 

— Il mange tout la tauip* sans ikuscr-
rar las Jante.

voler son cheval et sa voiture hier 
soir au coin des rues Hôtel do Ville et 
Vitre vers î* heures.

Le cheval est de couleur brun cas­
tor et le boghey marque Concord.

FOURNITURES GENERAI.ES POUR

AQUEDUCS
Spécialités :

Tuyaux do Fonte, de Fer, et 
de Grès

CIMENT
AUSSI ASSORTIMENT COMPLET DE

COUTELLERIE 
Vitres, Vernis. Peintures, etc.

ENGINS A CAZ0UNE
Bateau en acier “Mullin”

AGRES DE PECHE
ET DE CH ASSE

GROS ET DETAIL

I. L. LAFLEUR
LIMITEE

362-366

RUE KOTRE-DâME 3ÜEST
MONTREAL

147-m-a-n-p5



6 l.tj CANADA — MONTKKAL, SAMKDl « DECKMbKiîi 1W13 VUti. ai — No 209.

H. BEAUREGARD
Entrepreneur Général en Construction

Tét. Bell Main 735. 70 Rue Saint-Jacques.
MOHTTtBAL,

l-M a o X

Propos de courtiers
EXTRAITS DE LA (TRCULAI RE DE ( OLIN M. McCUAIG & 

( O., C OURTIERS, (i RUE ST-SACREMENT, MONTREAL.

BOURSE DE MONTREAL
RICHELIEU ET ONTARIO TOUJOURS A LA HAUSSE. DER­

NIERE COTATION 111 7-S. LE PACIITQUK CANADIEN 

FAIT UNE PERTE A 225. DELL TELEPHONE BAISSE 

UN PEU ET EST COTE A 111 1-2. POWER SE TIENT 

HIER VERS 218 ET FINIT A 218 1-H. HILLCHEST COLL. 

EST EN HAUSSE, ET GAGNE 1 1-2 DANS LA JOURNEE 

D’HIER. TORONTO RAILWAY A PERDU 1 POINT A 137 

SHAWINIGAN BAISSE UN PEU ET SE COTE A 132 1-2. 

IRON EST A 40, CROWN RESERVE A 1.72. SI R LA LISTE 

DES BANQUES, COMMERCE EST A 186 1-2, ET NOVA 

SCOTIA GAGNE 1 POINT A 256.

I.e marché de Londres dMient enco­
re hh position financière avantageu- 
se. niais il reniRe d'avancer A lu vue 
des prêts nombreux faits A l'étran­
ger, et du déclin du commerce.

Le marché de New-York s’améliore 
tranquillement, A la pensée que les 
temps les plus critiques sont passés, 
et que la situation s'améliore ail 

| Mexique. Le plus grand facteur qui 
,pourrait s'opposer A cette hausse et 
, l'arrêter, serait la diminution 
j commerce, spécialement de ce’ui 
| l’acier, et le bilan plutôt pauvre 
certaines banque?.

qui nous préoccupe le plus en ce mo­
ment, A part la rareté de l'argent, 
(«1 celui de «avoir de combien il fau­
dra quf’ notre commerce diminue en 
core pour balayer le surplus de nos 
fonds.

La rareté de l’argent, et les taux 
élevés de l’intérét paraissent avoir 
augmenté les gains des Banques au 
lieu de les, avoir diminués. La Banque 
de Montréal dans son rapport de l'an- 

du née finie le 31 octobre 1913, déclare 
do j un total de profits de $2,f»4H,402, soit 
de 16.fi p.c. du «on capital payé.

La Banque de Québec dans «on rap­
port de l’année terminée le 31 octo- 

Lr marché de Montréal se repose un î bre, déclare un montant de profits 
Peu, A cause de l’indifférence des . nets de $309,288, soit 11.6 p.c. de 
courtiers et du public. Le problème (son capital payé.

J\.

EXCÈS OE VENTE 
POUR SUPÉRIORITÉ DE

Aujourd’hui le Dunlop 
I ruction Tread se vend 
plus que toute autre mar­
que d’anti-dérapant, et 
eela est dû au fait qu’il 
donne un meilleur service 
que toute autre marque. 
Le Dunlop Traction 
Tread enlève la crainte 
de déraper, fait disparaî­
tre le besoin tie chaînes.

THE ROYAL 
TRUST CO.|

107 RUE SAINT-JACQUES 

MONTREAL

Capital payé en entier $1,000,000 

Fonds de réserve $1,000,000

lll’HEAt; DUS DIRECTEI RS
Tivh honornblo LORO STRATHCONA 

et Mount-Itityal C C M. G.
Préniiiont.

H. V. M8KKD1TH 
Vie-Pi f.Ment 

JJ. M.mUifu Allan, 
nr W MacDonald.
A- (\ R. HoMner,
A. Bmiii,nirart#n M„n. R Mr.. kay.

| a. ii. Rrmihwaito, A. Mamidar.
' . Oyrdnn, David Mon lce.

f’.,r Gouin, "K. <' M. G.".

S . iii n,- 8hJ»‘'Khn«*y. K f V. O 
hlr C. Van Horn*. K G. M. G.
A. E. HOLT......................................................Gérant

\ mites de sûreté pour Depots
, Edifie® de la Rannu® de Montreal

109 rue Sl-Jncaue®
Montréal

GRAND TRUNK svstTm

——■ ■
l’ower New Stock—.V) à 209 
IU< helleu * On*. 2.*. A 111 l-l. 

Ill l -J. IOO A 111 1- I. I A 112.
1-2 ioom (3-1,

Le Richelieu et Ontario a continué, hier, à montrer beaucoup d'activité, 
tl il continue aussi sa marche ascendante. Le nombre des vent,*.» do cotte 
valeur a été considérable et elle a fini à 111 7-8.

Le Pacifique Canadien au contraire, était plutôt faible, bien (pie la 
perte de cette valeur n’ait été (pie d'une fraction de point.

Le Power, qui est une des valeurs actives de la liste, n'a pas fait preuve 
d’une grande vigueur, et les prix ont été assez irréguliers. Sa cotation d’ou­
verture était 216 1-2, plus tard il descendait à 2ir>, puis remontait à 216 pour 
finir à 216 1-8.

Le Bell Telephone était fort au début, et tout le monde s’attendait à le 
voir monter, mais, contrairement aux espérances de tous, le contraire sc 
produisit et il descendit à 141 1-2.

Les actions de la Crown Reserve étaient en baisse à 1.72, et l’Iron faisait 
une perte d’une fraction de point en cotant 40. Le Spanish se maintenait à 
son niveau de la journée précédente, c'est-à-dire 10 et le Lnurentide, avec 
une cotation de 168, faisait un gain d’un demi-point. L’Ottawa Power mani­
festait une certaine vigueur en cotant 168, une hausse de deux points sur 
son prix de la veille. Les Déhentures des Tramways étaient fermes à 78 et 
les actions privilégiées du Ciment gagnaient un demi-point à 91.

MM. McCualx Pros., 'le la t standard ......................................................................
IliHirsc <!(• Montréal, non® conimunlQurnt Traders ..........................................................................
la liste suivante des dernières cotes des Toronto. . .......................................

A 1 II 1-t. 120 ti 11
• I I. IS.'» A 112, 7.*> A
112.

Canada Car—.1 A 02. 
Canada Cernent—lô A 

.K» 1-1.
Dont Texl Ile—25 A H 
MacDonald—-S A 1H. 
Steel Corn - '< A •»(>. 
Tucketta—25 A 30.

QUOTATIONS

New Laurentide—105 A 100, 
New Power—21o A 209.

A CT I ON S P R L F K R K F, B

5 A 
025
1 I 1 

!.*» A

30 1*2. 200 A

DE
LES RECETTES DU U. P. R.

I ----------
Etat comparatif hebdomadaire des 

recettes de novembre
Du 1er juillet à date

Semaine écou­
lée le 30 nov.
1913..............$801,4.00.00 $11,108,900.00

Période cor­
respondante
1912..............$748,400.00 $10,107,900.00

Augm. $AS,000.00
----- -----------

$1,001,000.00

\mr.s Holden 125 A 7f* l 2. 
Canada Cernent—35 A Oit 1-2, 

3-1. 15 A I 2.
Can Cottons—50 A 73 1-2. 
Nhorwin Williams—-flo a 1"'».

OBLIOATIONK

Valeurs de lloiirsc A Montreal.—

COTK DK LA DKRMKRK HKURB 

C’OTEH DK l.'APKKK MIDI 

5 Décembre, F'13.

ACTIONS. Ven
AmeH Holden Com. . . 
Arnes Holden Pfd. . . 
Dell Telephone ...
D. C. Puckers Corn 
M. C. Packers Pfd. . . 
Brazilian T. L. & P. 
Calxary Power ....
Canada Car ......................
Canada Car Pfd. .
Can. Cement Coin.
Ciut. Cement Pfd 
Can. Cottons l.tép 
• 'an. Cottons I.tée P.d

d. A Acheteurs A 
to lr4 9 8-1
To 7-H 7" 1-2

I 11 7 rt 1 11 1-2
12*1 12 1
.................. sa Ï-8

iiii i-ii
i'-i

Mf. 1-1
05

1"C.
3it 1 2 
90 1

73 3-1
31
73 1-1

Can. Converter* . . .. 40
Can. Con. Rubber . . . 85 h:\
Cun. Con. Rubber 1’fd. ............... vm
Can. Fairbanks I’M. . . 97 Dr»
Can. Hen. Electric . . 1 08 107
Canadian Dacifle . . . 225 1-2
Can. Pacifie Nouveau .
Cun. Locomotive . . . "»H i t
Can. Loco. Pfd................ M7
Crown Res. ex-right* 11 71 1-2 1.71
Detroit Electric Ry. .. 79 l-l To
Din. Flint («lass . . . .
Dominion Rrldge . . . 118 i ift

1 2

Dom. Canners . 
Dorn. Cannera Pfd 
Dom. Coal Pfd. . 
Dom. Iron Pfd. . . 
Dom. Steel Corn. . 
Dominion Park . . 
Dom. Textile Corn. 
Dom. Textile Pfd. 
Duluth Superior . 
K. <*110. P. .V P. .

95
in I I 

130 
«112 

105

91
mi

« i
too

Mould Mfg.. Com. . . . |oo ........
Mould Mfg . DM. . . . 1 on ........
Goodwin» Com. . . . 28 2 i
flood win» Pfd.................... 82 1- •> 89 1-2
Halifax Electric Ry. . 16"
Havana Electric . . .. ........
Havana Electric Pfd. . ........
Hillcrest Collieries . .. 16 1 1
Illllricst Coll. PM. . 87 8 1 1-2
llolltnger Mold Mines 17 .6" 1 7.99
Illinois Trac. PM. . . 93 99
Intern. Coal Com. . .. ............... 1
Intern. Coal Pfd. . . . 7
Interc. Coal A Coke . lo 35
Kaminisl iquia........................ ........
Lnurentide ................................. 169 i «7
Lake of Woods ... 132 129
Lake of Woo»!» Pfd. . 118 1 » ........
I.vnll Con». Co.......................
MacDonald Co......................... ÏK Ï- '2 Ï7

< Tom............................. 79 1 2 78 1-2
Mn< kuy Pfd......................... 67 66
Mexican L «t P.
Me île n L. 4c P Pfd.
Minn. A- Kt. Paul. . . 138 1 *J 1 - .
Minn, (fe St. Paul Pfd.
Ment. L. H. At P. . . 2 in i- V •jj'ii' Ï-8
Mont. <*o* ton» l.td. .. -,•« 59
Mot.'. Cot. Ltd. Pfd. 102
Mont. Loan A- Mort. . 175
Mont. Telegraph . . . 136 i-ii
Mont. Tramway» . . . 1 98 ' 104
Mont. Tram. Deb. . .
Nipissing.............................. ......
Northern Ohio.....................
n s. s • eel A- < 77 1- 'J 7 5
N. S. Steel A- C. PM. 123 1 15
Mgllvlo Mill Com. . .. 121 1- 2 129
Hgilvlc Mill Pfd. . 116
Ottawa L. M. A- P. . .. 166 i-i
oit. L. H. At P. Nouv.
Paton Mfg.. Co................
Penman*.............................. 53 18
Penmans Pfd...................... 81
Porto Rico........................... 58 1 ' 58
Prb-* Rros............................. 62 1 -2
Quebec Ry............................. 11
Richelieu At Ont Nuv. 1 12 i i i 7-8
Itiordon Paper Pfd. . .
Sao Paulo.............................
Sawyer Mas*ey .... 32 :iii
Hawyi-r Maeeev Pfd 88
Smart Woods Com. . . 65
Kmart Woods Pfd. . .
Shftwinigan....................... 1 1 32 12
Sherwin William» . . .
Sherwin W. Pfd................
Spanish Riv. ex-rights. 19 1 J 1"
S. Riv. Pfd. ex-rights. 37 1-2
Steel Co. of Canada .. 29
Steel Co. of Can. 1’fd.
Toledo Ry.............................
Toronto Ry......................... i:c« 137
Tooke Rros ........................
Tooke Dros. Pfd. . . . 92 3-4
Tri-City Pfd.........................
Turkett» Tobacco . . 35 1 •2 35
Tucketts Tobacco PM 95 92 1 2
Twin City Com............... 198 195
Twin City Pref. . .
W«»»t India......................... 91
W Kootenay P. At L. 93,3 \ 92 3 1
W K P. At L. Pfd 1 19 104
Winnipeg Ry........................ 196
Windsor Hotel . . . • ior» 95

BANQUES : —

Brit. North America . 1 19
Commerce........................... 291 2< u »
Dominion................................. ........
Hamilton.................................
llochelnga........................... 15( i
Imperial................................. ........
Merchants............................ i80 1-2
Molson*................................. 195
Montréal................................. 233 239
Nationale............................. 132
Now Brunswick . . . . ........
Nova Scotia..................... 250
Ottawa..................................
Québec................................... 123 129
Royal ................................ 220 1 *2 219 8-4

OBLIGATIONS : —

Ames Holden ........................................
j Dell Telephone .... 9«
IB 1.. Asbratos . . • «
CnlKary power ....................................
Can. Cement..................... 93 3-1
Canada Car........................................... .
Canada Kelt......................... 98

.Can. Cottons ........................................
• ’an. Converters ...................................
(’an. Rubber...................... 91
Canada Loco......................  96
Com. Cable ............................................
Dominion Coal................... ....................
Dom. Cottons..................... loo 1-1
Dom. Cannera................ 1*7
Dom. Iron & Steel . . H5 3-1
Dom. Textile Ser. A.. 99

j Dorn. Textile Ser. D.. 99
Dom. Text tie Ser. C.........................

i Dom. Textile Ser. I).........................
R Can. P. 4k P.

’ Halifax Tramways . .. m*t
Havana Klectrie Ry..........................
I ! ' .........................

CmhI ..........................................
Kaministiquia.................... ........
Keewattn Mill . , . . .
Lake of Woods ....
Laurent ide Paper . . .
Lvall Cons. Co.................
Mexico Electric ....
Mexican L. & P. . . .
Mont. !.. H. & T\ . .
Mon*. Tramways . . .
Mont. Debentures . . .
Mont. Street Uy. . . .
V. S St eel & Coal ..

|(tirilvie MtUinr....................
••irtlvte Mill Series D.
Penmans Ltd...................
Porto Rico...........................
Price Dros.............................
Quebec Uy.............................
Rio de Jan............................
Itiordon Paper.................
Sao Paulo..........................
Shervm Williams . . .
Spanish River..................
Steel of Can. . . .
W. Cnti. Power ....
West India...........................
W. Kootenay ....
Winnipeg Klectrir . . .
Winnipeg Street Ry. .
Windsor Hotel.....................

13;

97 1-2

95 1-2 
lot

'bo......
’Yin.......
95 7-«

' 97 1-2 
99 3-1
96 
85

Canada Cement—$500 a 96. 
Dom. Iron -$moo a 85 1-2.

85. $looo A 85.
Mont. Power I 1-2 p.c.—$IOOO

1-2.
Sherwin Williams—$ moo a

danqttes

Nova Srotia—9 A 256.

MINES
Crown Reserve—200 A 1.72.

HORS-LISTE
Décembre, 1913.

New-York, 5. — Le résultat net du 
! commerce d'aujourd’hui, a été in«i- 
iruifiant. De» effortfl ont été faits 
pour faire baisser le« prix mais bhiih 

I aucun régultat appréciable. Cependant 
l A 90 : la liste comme tout «'est tenue fer- 

jme. Sur la liste des chemina de 1er,
St-Paul a été la «rule valeur A mon- 

jt.rer de l'activité et a gagné un 
point. A l’ouverture, le« prix «e «ont 
un peu améliorer, mais comme dani

$moo a la «uiteon n'a rien fait pour contl- | ohèmltiB de 1er nationaux se «ont 
97 n",'r cette amélioration, les prix ont amAiioréH. grAcc A une meilleure de-

BOURSE DE LONDRES

Londres, — L’argent était 1er-! 
me et. les taux d’escompte plus élevés , 
aujourd’hui A la Bourse. Le ton a 
été généralement bon aujourd’hui 
pour le marché des valeurs, grAce 
aux nouvelles politiques reçues <Ju 
continent et au règlement des diffi­
cultés ouvrières en Angleterre. Les

ATLANTIC 
ROYALS

PROCHAIN DKPART

royal george
IH DECKMRRE 

KT-JKAN-I1RISTOL
Les plus beaux, les plus rapide* et le* 

plus solides steamers «pii scient dnos le 
service rnnndien.

Pour taux de passage et détails com­
plets. consultez la
CANADIAN NORTHERN

STEAMSHIPS. LIMITED.
226 rue St-Jncqurs. Main 6570 

mi tout «Kent do pnipichnt

LA VOIE DOUBLE
MONTREAL ET TORONTO

Quatre traîne tous Ira Jour*
Aménagement supérieur. Wagon à cum pars 

timents ••flub" au train de 1(1 h 80 du »otr.
(-"‘INTERNATIONAL LIMITE" 

l.t Inin le plus Beau et le plus K»p Je eu Ceudi 
Montréal-Toronto-Chicago, ® 0 h. du ma­

tin, tou® lea Jour®.
MONTREAL-OTTAWA 

fi h. inatin H b. o5 noir, tou* le* Jour*, 
k h. 10 matin, 4 h. *oir, excepte dimanche.

MONTRE A I.-QPFREC 
BHERItROOKl -LENNOXVILLE 

fi h. oi matin, fi h. Ifi soir, tous !>•* jour*, 
et 4 h. 10 soir, excepté le dimanche.

MONTREAL-PO RTL A ND
fi h 01 mutin, S h. IÜ soir, U-u* l“* Jour».

MONTREAL-BOSTON (C.V.)
fi h. .'51 matin et H h. 80 soir, tous les Jo«tr*«

BUREAUX EN VILLE 
122 rue St-Jacque*. angle St-Krançol*-X*vle® 

Tél. Main 6905 Hôtel Windsor. Uptown IDG. 
ou gare lioiiaveitture. Main 8220.

IF PACIFIQUE 
CANADIEN

TORONTO

Quitte A •9.05 a m.. *19 0 m.. *11 b m- 
WAGONS OBSERVATOIRE-SALON ET 

BUFFET
attaché* nu train du Jol*r 

WAGONS-LITS FT A COMPARTIMENTS 
REGULIERS 

aux trains de nuit

QUEBEC

t9.no a.m., *1.30 p.m., *5.00 p.tn., 
•11.80 p.m.

• Tou* le* Jour*. t Tou» le» Jour*
excepté Je dimanche.

A
3-H.

un peu baissé.

MM. II. Tesaier A- l’o., Court Ier*, 
rue Hospital, nous fournissent 
Bclgnemenfa suivant.* : —

le»
IA

ren-

Vcnd. Acheteurs
Hollingcr . . 
Porc. Crown M. Ltd. 1.25

90

lot» ....... .
............. 101
1OS 103
90 A7

Asbesto» Corp. of Can. 9 
Do.. do.. Pfd. . . 21
Do.. do., Oblig. . 70

• ’un. Coal A Coke Com ...............
Mcx. Northern Power....................
Mont. Tram. P. Co. . 39 1-1
National Brick Com. . 19
Sherb. Ry. Ac P. Coy. 20 
Western Can. Power , 59
Way. I*. A p. Com. . 21
Way. P. Ac P. Obllg.—...........

TRANSACTIONS

Porcupine—loo a 1.22.
Way. Com.—5 A 21.
Prick Obit*.—$ moo 5 71. 
Way. Obllg.—$2000 a 7'» I 2

1.22

45 1 9 
38 1-3 
18

’53......
2013-1
70

*♦•••-

97 I 2
98 1-2
77 7-8

89 3-1

1 oH......
92 1-2 
85 
82 
45

’ 98 

97 3-8

' 9M
78

105
or

joo

96

loo
88

00
81 7-8 
Ml
13 12

9H 3 I 
79

T
DE

5 Décembre, 1913.
Ouvert Fermé.

Amer. Smelter .... 62 l-l
Aluni. Copper................. 79 3-1 79 5-H
Amer. Beet Sugar. . . 
Amer. Loco.......................... 'iiii....... ....... ......
Atchison Common. . . 92 93
Amer. Car Fdy................ 43 7-8
Amer. Car Pfd................... ...... . .....
Atiier. Cotton OIL , , .....
Atncr. Sugar.................... ......
Anamndn . . . . , , 34 L 8 3 1 1-1
Baltimore A: Ohio. . . 92 3 1 93
Brooklyn R. T.................. 87 3-1 MH
Canadian Poe..................... 225 225 1-8
Central Lear her 25 24 3-4
t hvaupeakc A Ohio DIi 56 3-1 56 1-2
Col. Fuel A Iron. . . .
Distillers..............................
Denver Com.........................
Eric Com.............................. 28 27 7-8
Erie First. ..... 13 5-8 13 1 2
1 »re.it Northern I’M. . 121 r.t-8 12 1 1-2
Illinois Central. . . . 198 3-8 198
Intcrborrough Com. .. 1 1 3-8 15

Do.. Pfd......................... 59 1-8 69 7-8
Intern Harvester . . .
Kansas A Texas Com.
Kansas A; Texas Pfd. .
I.ouinville.............................
Lehigh Valiev................. 1 19 i 18 1-2
Mo. Pac.................................. 25 1-2
N. Y. Centrai ................ 96 3-8 96
National Loa,<l....................
N. Y. Ont. At W.-stern
Norfolk A- Western . .
Northern l’*< ..................... 197 1 2 i"7 3-8
Pacific Mail..........................
Pennsylvania..................... 10» io9 1-8
People Ma* ......
Reading Com...................... 162 1-2 162 3-1
Rep. Iron A: Steel . .. 19 3-8 19 1-1
Rock Island ...................
Rubber . ...... 54
Southern Pacific . . .,

T1-X

87 1-8
Southern Railway . .. 27 3-8
Hoo..............................................
:4t. Paul. ......................... 99 i-2 99 3-4

mande, tandis que les chemins de 1er 
mexicains ont fermé faibles. Les 
valeurs américaines ont ouvert irré­
gulières. Le commerce a été trun- 

‘quille dans le cours de l’avant-midi, 
mais un peu plus tard la liste en­
tière a reçu de l'appui et a avancé 

! d’une légère fraction au-dessus du 
pair. Un peu plus tard, une réac­
tion s’est opérée sur le marché qui a 
fermé facile.

—------------- -—•*■+••'---------------
BOURSE DE BERLIN

Berlin, 5. — Le commerce a été 
très paisible A la bourse aujourd’hui. 
Les taux hors banque ont été de 
4 3-8 A 4 3-4 pour cent.

-------------------------------•••♦••——---------------
RENDEMENT DES VALEURS 

DE BOURSE

(Compilation fat'c par Thornton David­
son Ac Co.)

BUREAUX DES BILLETS t 
141-113 rue Saint-Jacques. Tél. Mnln 812$ 
llètel Windsor, ou gute* Place* Viger et Wind- 
•or.
--------------------------------------—--------------------5

PAQUEBOTS DE POSTE DOTALE

VOYAGEZ 
PAR LE

Sum.

LIVERPOOL

r. Dée.—aVIrntginn. .
DF.

Rftlifnx
M'-rc. M Dée nTunisiun. . .St-Jcan
Sum. 2n Déc. Vlrtorian. . .St-Jenn
Merc. 21 Déc.—Corsican, . . .Halifax

HAVRE ET LONDRES
Jeudi 11 Déc. - abPomi rnniat.. .St-Jorn

•lend.
GLASGOW

1 P.V .Scnndinsvinn .Portland
Vend. 12 Die. nhtlesrcrlnn. Halifax
Sum.
•feud. 2S Dée. Scotian. . . . , Huston

98
97
93

COTES ET RENSEI­
GNEMENTS DES

STOCKS de NEW-YORK
Appelez Main 4265

H. TESSIER ôl CO.
18 rue HOSPITAL

.VENTES DE L’AVANT-MIDI
ACTIONS

Dell Toleph >np—13 5 113. 2 «\ 112
3 8. 17 h I 12.

Draxllinn 75 5 SH 1-4.
Cun Pacific- 125 5 225, 75 A 221

3 I, 75 J\ 22» 5 8. 25 A 22» 1-2, 15
à 894 i ». 95 à 995.

Detroi»— 15 A 70 1-2. 25 A 70 1-1.
Ottawa L. H. Ar P.—U» A 1H7. 1 A

1H8.
Toronto Hv. » A 138 12 
Tv in CD v 75 ft. DMl.
Power 12o A 216 1-2. 25 A 216 3-8

II. 27 fe 916, 145 5 916
3-1, 10 è 21 H. 85 A 215 5-A. 10 A
215 3-1, 10 A 216. 25 A 215 3-1. 25
A 215 5-8

Power New H»o< k to A 200. 
Richelieu & Ont :.o è 111 25 A 111

1-1. 50 A 11118, 25 A 111, 50 A
lit 12, 250 A 112, 85 A 111 8-1. 25 
A 1113 ». IOO lit. 25 A 111 1-8, 
mn a m :m.

MOO—25 ft 128.
Winnipeg Ry. -23 A 196 12.
Arm * H* 'Men <10 ft lo.
Dom. Textile -5 ft s:i 1-2, 75 ft mu

3-1. 25 ft s:t 7-H.
Hilb rcst- 25 ft 13 
Laurent id*» 50 ft 168.
MacDonald 25 ft 17 1-2.
«ig 11 vie 15 A 120. 10 A 120 1-2. 25

A 121
N hue win William*—» A 51, .75 A 53.
Spani*’! River 25 A 10.
Stud Corp.—50 A IO.

QUOTATIONS

New Laurent Id® -166 A 162.
New Power—209 A bid.

ACTIONS PRKFRRKKR

Atm* Holden -7o ft 71 
Canadit Cement- -'5 A 91 
<‘iin Cotton* 50 ft 7;i 1-2.
D«*m. Iron—15 ft 95.
Hllbrett—25 ft mc,
Mack.ty—10 A «6.
Tuckotts—5 A 9.->.

OU LIGATIONS

Dell Telephone $500 A 9**, s.qono ft 
(98. <2o(in ft 98. $500 A 98, $1500 A
I 98

Can. Rubber- fi ’ ‘ '•••.
Dom. Textile-$5000 A loo R.
.Vont Tramway» ■utoon ft '.(H.
M«>nt. Tram. Deb.—$7«>0 ft 78, $290 ft 

77 7-8.
Hherwln William»—$50<»<i ft t*7 3-s. 

DANQUF.S

<'i>nimer>(- 20 ft 2(»o 1 2, lo ft 200 
1-2. 2ft 200, lo ft 200 1 I, ; ft ouo

l»-»-
I NoVa Scotia—6 ft 256, 2 ft 256. 3 ft
256.

j Union—7 ft 138.

MINKS

Crown Reserve—l«to ft 1 71, 115 A 
1 70. 9(( ft 1.71. 20 ft I 72. 100 ft 
1.7o

Hollinger—150 ft 17.60. 50 ft 17.55.

Toronto. 5. — La Bourse locale a 
continué d’être usse/. tranquille au­
jourd’hui. Barcelona ct Brazilian ont 
été fermes, mais peu actifs, ct Riche­
lieu a enregistré une vente de 100 ac­
tions. Twin City a été tranquille, fi 
106. Winnipeg Klectric a fait une pe­
tite avance grAce A une vente de quel­
ques actions.

Tenn*»»»*' Copper . , 
Union Pacific . . . 
Utah Copper X. D.

| U. S. Hted Com. , 
Do.. Pfd . . . . 

Virginia Chem. . . 
Wnbnsh C im. , . ,
Wabaah Pfd...............
W. U.................................

29 1-2 
151 7-8 

17 7 8 
fin a-1

3 3 I

29 1-4 
152 l-l 

17 12

LES RECETTES DU
GRAND TRONC

ACTIONS : —
Dra/.ilian....................
Mill Telephone . . 
Can. Cotton Pfd. . 
Can. Car Pfd. . . 
Can. Cement Prof.
C. 1». K. X. D. . . 
Converter» .... 
Detroit United . . 
Dom. Steel Corp. . 
Dom. Textile Com. 
Dom. Texl tie Pfd. 
tlllnnt* Trac. Pfd. 
Lake of the Wood» 
Laurent ide ....
Mexican Light . . 
Montreal Power . . 
Mont. Cottons Pfd. 
orllvie Milling . . 
Ottawa Power . .
Penmans......................
Porto Rico..................
Rich, a one . . .
...........................................
Scotia ...
Spanish River 
She. .vtntgan . . . 
Steel Co. of Can. 
Sherwin William» 
Toronto Ralls. . . . 
Tucket»» Pfd..................
Tooke Pro*. Pfd. . . . 

OBLIGATIONS : —

5 Déc.
Date

Dér.

Pfd.

Pfd.
pfd.

5 Décembre. 1913.

D. C. Packer*. Com. . 
Dell Telephone . . . .
Uruxtlinn.............................
Canada Cement Com. . 
( '.-.ii t trie . .
C. P. R..................................
Pom. Canner.-. . . . . 
Dom. Canners Pref. . . 
Dom. St « el Corp. . . . 
Pom. Telegraph . . •• 
M w l ay pref . . . . 
Maide Leaf Pref. •. . .. 
Rp did feu He "nt. Nuv
Roger» Pref......................
Kt'HKeSl M C Pref. . . 
Twin Cf»y Com. . . .
Winnipeg Ry.......................
H .......................
Canada Dread..................
M' Donald.............................
Monarch................................
Tut kef t »..............................

Ouvert
126
I 12 1 2 
86 1-2 
30 l-l

It (8
221 5-8

65 » t
"t
10 1 »
99 5-8
66 1-1
91 3-8

1 1 1
103 » 2 
25

II fl
196 1-» 
32 3-8 

» 8
16 12 
■■ .
36

Dell Telephone 
Can. Car . . . 
Can. Cement . 

aCCU-ICnn. Cotton
Los recettes des neuf derniers jours

'de novembre du Grand Tronc____
Fermé. 8rnt ,!ne ,||niinutlon do $119,968, soit j Converter»
• • • ••••• H P.c . approximativement C’est la C^r.
su u m deuxième diminution signalée dans le 

.. . , . cours de novembre et les recettes du
............  mole Ke traduisent par »in« diminu-

Non de $78,875, comparativement A 
celles du mois correspondant de 1912.

ni 3 »

» 96 :» t
32

35

7.25
8.((5

200 » t 
221 3 I
2< tO
212
220 1 1 
138

2(iO 
22 »

220

MINKS : —

Coniagaa . ...
Ni|d»»ing Mine» .

DANqUKH : —

Commerce ....
Dominion. ....
IlninÜton.................
Imiterlel..................
Royal.......................
Union...........................

PPKTS. OARANTIKS. KTC.: —

Cnn. Permanent .... lw8 189
Huron &• Fine.....................213 ..............
L»n Canadian ... lis ..............
National Tru*t .... 225 ...............

OÎJLUi XTIONS : —

Blaek Lake........................ 9<t 1-1 90 1-2
■ Cabb ,.791*4 70
Canada Locomotive . . ''H ..............

dp: i/argent a prêter

(in luinr rirait dans les cercles finan­
ciers hier matin, que la banque d’Ha- 
milton allait mettre sous peu $760,- 
000 sur le marché, pour être prêtées ù 
S 1-2 pour cent. Cette nouvelle sur­
prend agréablement les gens d’affai­
res et fait bien augurer pour les fa­
cilités d’obtenir de l’argent en abon­
dance, j>our les affaires, dans un ave­
nir assez prochain.

85 3 1 6 7.02
139 8 5.63

7*J 6 8.33
1W6 1 6.69

91 • 3-1 7 7.73
223 3-8 19 1.51

38 1 19.52
70 6 8.15
19 1-1 4 9.1.»
82 6 7.28

loo 7 7.99
89 1-1 6 6.7 1

128 8 6 25
16 1 7-8 8 1.85
53 4 7.55

215 19 •1 .r»;*
ion 7 7.00
118 12 8 6.76
161 H 1.88
50 4 8.99
58 4 6.78

108 5 8 8 7.36
127 7 5.51

75 6 7.89

iiii 1-4 i\ •i’.iii
82 1-2 7 8. 18
99 :i-t 7 7"2

138 1-2 8 5.78
93 1-2 7 7. 19
89 7 H. 7 5

97 12 5 5.27
191 6 5.79
95 1-2 6 6 37
89 5 6.63
8 1 6 7.63
91 6 6.75
97 5 29
85 5 6.87
98 6 6.23
99 6 6 o2
83 5 .. 05

196 12 6 5.51
817 8 ft 6 50
97 i 5 2o
96 3 1 6 6.25
77 6 8.35
9 l 6 6.59
97 5 5 39

aUno »puIp classe de rnbine(Ii). 
bScrvfce de Noël.

"r (•,((* tf ihUrdl* rnmnM* s'adresser 5 
D * A. ALLAN. Agent* G*nér»u*

2 rue Sl-Pierre Montréal 
Durcnu du D k» de U VIH* pour 

Voyageur*
•7n rue . te-(.*athrr!a Ouret 

Ou sgent* Ivaux :
Thn*. Cook & Son 0 ,o rue Ste-Cutherlne 

Ouest
W. H Henry. 2R6 rue Mt-Jacque».
If‘*ne A Ilivet, f* Beu), St-Lsurenk 
W. II. Claney. 122 rue flt-Jneque».

CiR

A LKpiphanie. .Toilette. Shawlnlgati 
Falls, (Irand’Mèrc et Québec.

Wagon - salon-buffet-observatoire de
Montréal ft Québec. Wagon» de pre-.

I mlcr ordre sur tous le» train». Région 
de chasse.

Renseignez-vous ou faite» venir horat* 
res, littérature, etc.

DURKAUX DK S BILLKTS 
226-230 rue St-Jacque».

Main 6570
Gare rue Ste-Cat herlne Eat.

Lasalle 111.

V/VTkeWHîTESi'ARô^
c/ DOMINION UNE 18

Songer 
tto suite 
aux
Départs
pour
Noël

CHAOflF ÇA’VI»'D» 
POUR DVFRPOOL

“LAf RrNTir”
••mugantic**
•TM TOXIC" 
•TANADA’*
De Montre»! rt Qué- 
her jusqu'au 22 nov. 
Ipelusivement. De 
l'orllr-td et llnlifnx 
n dntrr de innrrll. 
le 2 d-remhrr. Dr- 
rrnndez nos billet* 
nu* ngent* de rhe- 

mln» de fer rt de naviga­
tion. Ilurenux à Montreal 
cl Toronto.

Tne ShCRTEST
yv ''CUTE TO EUROPE
.,.u. •.^•c-.c

CITE DE MAISONNEUVE
Avis Public

AVIS DUDl.IC est par le» présentes 
dnnné par le soussigné. Serré»atro-Tré­
sorier de la Cité «le Malsonnettve, qua 
le rAle do perception dos taxes foncières, 
tant municipale» que scolaires, pour 
l'année commençant le premier mai 1913 
et se terminant le trente avril 1914, i\ 
été complété et qu'il est déposé ft mon. 
bureau, ft l'HAtel-de-Ville «le Maisonneu* 

j ve.
j Toutes les personne» y mentionnée» 
l comme sujettes au paiement do quelquo 
'taxe sont par les présentes sommée» 
d'en payer le montant au soussigné, ft. 

I :on dit bureau, dans tes vingt jours da 
I cette date, sans autre avis.

Un escompte de cinq pour «en» sur !*• 
montant de ces tares sera accordé ft 
toute personne qui en effectuera le paie­
ment dans les quinze Jour» de ce'to 
(late.

Donné ft Mafsonneuve ce premier Jour 
[de décembre mil neuf < ent treize.

(Signé) M. «S. KCRKMKNT.
Se. rét aire Trésorier 

de la Cité de Maisonneuve.
2"5 2 3-6-8 10-13 15 Fin

i l’tovinco de Québec, j 
I District le Montréal | suie

WILLIAM HKXRY IDiDHK. 
bourgeois, de la \ dl*' de St Lau­
rent. District de Montréal,

Requérant

Dom. Iron and Steel .
Dom. Textile A.................
Dom. Textile D. . . .
Mex Light A: l’ower .

........................................................
Porto Rico..........................

! Rio de Janeiro 1st. .
! Hherwln William» . ..
Spanish Ri ter.................

I Steel l’o. *'anada . • ■
Winnipeg Klc rie . . .

_______________

VALEURS MINIERES

i Cette liste de» dernière» cotes nous est 
fourme par M. Edward L. Doucette, 
courtier. l’J rue Si -Hacroment : —

COTES DK LA DERNIERE HEURE

5 Décembre, 1913.

VALEURS DE COBALT : —

Offert Demandé.

CANADIAN PACIFIC
EMPRESSES

QUFrnne-LIVKRPOOL 
F M PRESS OF BRITAIN .. .. 27 Nov. 
I \KK MANITOBA, de St Jmn .10 Dec. 
KMPRKS8 OF IKLLAND de llnlifa* 

n Liverp»»!...........................................13 Dec.
MONTH LA L-QL*I.'IIUG-LI VFKPOOL. 

HurtniiT où ■'■drcsirr :
Allmt l.ins, *75 rue Ste-Cntherlne Ouert ; 
Thus, took A Sen. S3U rue Str-Cutherîne 

Ouest.
W. D. Henry, 2li3 rue Kl-J*rgue* ;
Ou W.'I WJ.llllLIf, ngenl génernl.

Kdlflc® Daminiun bxprr»». Muntréal

LE TAUX DE L’ESCOMPTE

A NEW-YORK
r illi . 
Reaver 

j Can. • 
I'm inh

1-2
29

N’ew-York, ». — Prêts A demande 
2 1-2 A G 1-2 pour cent. Tun: ordi­
naire 6 pour cent ; l’r'ts A terme, 
forts, A 60 jours, .1 1-2 pour rent ; »t 
90 jours, » 1 I A .' 1-2 pour cent ; Ai 
G mol», 4 8-4 A » pour rent. Echange 
fiterlir .', régulier A 480.90, sur fac­
ture de GO jours. Billets commer­
ciaux, 480 1-4. Argent en barre, 
,r,8 3-8 ; dollar mexicain 45.

29iè»ie 
AN M U

DONNEZ UNE CHANCE A VOTRE GARÇON
Donaex-lul une oemaion que. p®u(->'-tr®, vo»a n’*ve( iamnle eue, de p-irln- 

K'-r la riche»- rrtee par le rc.-.i-fc d--v«loj>i .--neet de >i.ii.tr -d.
|... rn iyc-i ont tout trouvé et fi rl|» — Acheté*, pour votre garçon.

doux lot», hier 
ville, f.e prucrè*

• i»(. o don» In pnriie oti»»t 
de 5iiinlreiil ■•curer* v«» benefice*.

ft pruximllé de la

UPPER L KE3I9S GARDENS
Un# nouvelle hnnlieue de In narlie Ouest, une dir. meilleurr*.
I n n<-hrit voi.-' e-l facile, ;--;i«-e ne* fa- eure» rooifilion* de Mnrril — Jfl p.c. 

corri'.( it. <> î’> pur ir'ii* par lut.
c'ait c * venir Imnti’dlatemvnt un exemt taire d<- notre brin burette gratuite s

“L’ENFANT PPOPRIÉTAIRE” i

ild Fmld».....................
American . . . •

Chamber» Ferland . .. *•'»
Cobalt <Vnt rai .....
Cobalt Lake..................
.. ........................................................... .
< 'U y of Cobalt...................
Crown Rt-nerve ... 1.7o
Dr Rtddlck Corn.........................
Dr Rcddit k l’fd............................
.................................................................
Fouler................................................
ntfford...............................................
(loodwin L. Mines ..................
(lowgunda Etng...........................
tlreon Meehun.................................
Hyland....................
Kerr Lake ....
La Rose...................
Little Nipuming........................
M< Kin. Durrach Sic- . 1 22
Nancy Helen....................._
.. .......................................................
Nova K< otla................................
Ophif................................................
(Misse.......................
I'elernou Lake .
Rochester........................ ’2
Silver Alliance.........................
Silver Leaf....................... 1

rer Q
Temlskafnlng................. II
Tret hewny..................................................
Union I’fc. <*« ! all .............. . .......
Dobie...........................................................
Ren Con........................ I"
Hollinger .......................IT.oo
Doic. Hold...................... 9 12
KWfStlk.il......................... 2
Standard ...................................................

VENTED DU MATIN

6
3o

17 L.-"

1.71

i
1.92

26

1.50 
1 .96

1.2'

8.12

LION IB

ELDER DEMPSTER
SERVICE POUR LE SUD AFRICAIN

K H •KWARRA ’. de Kt. John 29 
!».'■ •■labre, iioqr Cape Town Dort l'iiza 
(.et h, Eii»t London. Durban et Del i toa 
Lay. Cornu ir» Iment* frtcorifl iue» -«ur 
, j,nq e navire Acronmiodnt Ion pour 
quebliS» |Mi*»agerrt de cabine. Pour 
tn ix et détail» complet*. ■‘udrca»rr A

ELDER DEMPSTER & CO.. LIMITED
I 2

15

2<l
.59
I" I 
3

.»|9 EDIFICE 
• tut l ..I j i n

DU DO\KD ' IF TU \DK 

Montréal

MARC IL TRUST
Company, I.irnilpd.

IkO rut* Saint-Jacques, Montréal.
Adrvasrx-moi par I* post# I* broihurrtt# grntul!# tiiurhsnt rimtnrublr pour

rnfanti, a

NOM...........................................................................................................................................................

............................................................................................................................................................ L. C.

j.VENTES DE L’A PRES-.Ml DI.
ACTIONS

Drasllinn—9 ft «6 1-2. 2 ft 86 
1 Can. I’ailfii 25 ft 225, 25 ft 22 1 7-8. 
59 ft 225 1 • I

Ottawa L. II. &. P. 39 ft 166 1-2,25
ft 166 11.

Toronto Ry—45 ft 138 1 2
power—GO ft 215 3-4, 175 ft 216. 25

Ift 215 7-8. 109 ft 215 3-4, 75 à 216.

1 .99(1 ft II 1-2 
6o ft 16.00. 

i ft 1.92, 200

li

Pearl l.gke
Lott i .M(r.‘
La I’.oKt

I 92.
Rb:ht of Way - 201» ft 
I Koi.e !•. v . I J »"ii ft 6 
I’etetKon 500 ft 26 I 2

 •••—

ft 1.92. 

I 19 ft I 1-2.

Le Krnnd HieièH du i infirm! "graphe 
donne ft réfléchir aux aiit- 't -. drauiutl 
qie . même n'tx iiIhh fu ■ ■ i i 

IIh ont ln film A la patte 
Trê» nageiiiunt, U» n'ont pa» ••nulu 

ent rel en guerre, Impo-er «b ; c«»n'litlon* 
trop dure»......

I —De» conditloiyk ‘Viaetua uou

\VIH est Par le présent donné que le 
Révérend RP ’ ird H»wton. p.-c tenr 

! de réxll am 11 ue K» Paul, it*vé 
rend H'*"r;'e M l'i.noti. püteur de |'é 
gll. e pre V » éric <• K’ Vndrew», h- |(é 
vérend \"fit»n lr. i miMteur de l é

Iqll.a* ;»ni:l le n e K- nle ftévén nd
Johiram ‘teller. I ' ' i ': de I ’é|-||K,. 
t ho-f b t '* (1‘ l.:i ' • I • Wl,» lioilt
(rii.iK, toi d< la '‘lté Lachire dnn.« 
b» Dlttrb t le *.' .u'ié I. et John Me 
Corfu k, • ■ >. •i” la Cjt. d<> Montréal, 
t», *»i t .'<• "tré->t. s'adfe terop» ft |* 
|é,j-1ut ut e de la Provtn'e <|c Québec, ft 
su prédit» »es»ton. pour obtenir une 
bd leu Incortuirant kou» le nom de 

1 "J.it’ evle v Cetn' terv Cnmimnv’’ ave<
pouxoir d'ainuér'r et p"»Kéder de» pro 
priétés tnoblDères et ImmoblIièreH. de 
|.iiSK»d#r et «l'entretenir un cimetière it 
c \er» er tou1 le- Irot''* avilit rapport au 

j luit pour lequel lu cnmpugnle ei t for 
, niée, et pour d'au» res fin».

Montréal, novembre, 1913,
DESSAI l.LEK f. (IARNEAU.

iiiOi-UO Procureur» de» requérant», j2U9-1

WIS et. par le pi é. eut. donné qu 11 
a été déposé mt i ît effe du Prolonot aire 
de ln Cour Supérieure, du IHatrbJ de 
Montréal : k

lu. Un acte pansé devant Théo PI» 
mon.but. N. P., le 21 if-me Jour de Mal 
t 8 s |, (.nijo William Henry Hodge, du 
la V11le «fe Ki-La"rent, et "La Société 
Catmdi ■ntu- l•'ratll;.u.•e de Const ru. t ion 
tie Montréal". un»- corporation ayant 
son bureau «l'affaires «•u la Cité «le 
Montréal, étant un»* M-nte par "La Ko- 
rlé«té Cnnadlonne l•’ran<.•lllHc de Construr- 
t Ion de Montréal au dit William Hen­
ry Hodge de l'Immeuble suivant, sa­
voir :

"La partie su«l-c*t du lot «le tnre 
"connu sous le numéro quatre .eut 
" ept l l"71 aux plan et livre de rett- 
" Vol officiels de la parois*» de Ht l.uu 
" rent, dans le Comté «Je Jii.quo» l’ar 
" lier, d. la '«'ntenance. la «Hte partie 
" de lot de 'erre, de cinq arpents et

cinq p«»rclieK de front sur le «dtetuin 
" par trois arpents d.- profondeur plu» 
"ou moins, un:, garantie de tnesute, !« 
** plus ou !«• moins devant élu» au pro- 
" lit ou ft la per',, de l'acquéreur qiteil» 
"une soit la diffét «•n« e, wd qu'il est en 
" touré en front par le • hemiu. en jiro 
" fondeur par le N.» l"6, d'un chié, au 
" sud est. put le lot No I"8 «u de l'au 
'• t t e .lté, un nord oiti'si, (uir le résidu 
" du dit lot No L'V, sans bftl i»se, "et 
"en la possession du dit William IL n- 
" rv Hedge, i omme propriétaire, tirn- 
" danl le tini, d'-rnié»■ an%ée ;

2o. l n mt. pa é devant René La- 
roux. N P., le 2. i.‘me jour de Novem­
bre l'M3, entre William Arthur llodg®, 
«b» Mttnir'.il et Will .«m Henry Hodge, 
d" ln Ville de s» Laurent, étant un# 
vente par b» dt Vllllam Arthur Hodgn 
.•i dit V. Iliitn Henry ll«>dgc de l'immeu­
ble suivant. Bavoir :

" I n terrain ti'ué en la N'Ille de Kt- 
" I " rent, et connu «omme étant la 
"Parte- nord «-«t du lot No quatre, ent 
" . i t-t «les plan et livre de renvoi off! 
"-ills de la paries .• de Kl-Lauretit, .le 
" la couteiiunie «tu’ll lient avoir dans 
"1er limites "iitvnnte*. savoir:

"Tenant nu nord mir-.t ft partie «lu 
"lot No qua i»' ent six des plan et H- 
•■ vre de ienv«9 o'fi. p-b de la dite l’a 
•'tu s»- Kt 1.aerent au nord «st, ft 
" .'litre pur'ie «lu 'fit lot N«* 9*6 • 
"»u«!-«*'J. «ft un«' i»ortl«in «lu »ltt lot 
" lo” appartenant ft Uto'qiiéri-ur et 
•• » ftté sud ouest d une ligne »lrolte 
" ralb'b- ft la lu-.m d»- l'Avenue Kt l.uu- 
" ri nt et «b-tan* • de •••ttc dernière de 
"quatre-vingt qitinve plitd»." le-iuel iin- 
mettbli a été- - Ivcqneiit en lu pu»
Kl SI.-Il de WlP'itn Henry Hodge, Wll 
li.itn \ttliur Hoir. Henri Na.Ion, Jo 
soph f.al. Ile .t T M i^neton, comme 
proprié'aire::. pinil'Mlt les trots derulè 
t. an'iécs , t out i" pet nnni'K qui ré 
clament quelque privilège ..u hypothê 
que sur les dit» ii Meuble» Immédiate­
ment avant l'enréi-i«trenient de» dit* 
acte» put I# quels te dits lot» ont été 
nopiiM par le dit William Hetwv Hodge, 
sont a Vert tes qu II fera pré..•ni* ft |(l
(life ' '<"ii b 1 •'» J u.......... pro liait), ISM I.
nri- iletiinndo en rai Utcat Ion d«» Hire» et 
qu'ft iiioitiK qi I» irs ré< Iiuuntion» ne 
soient t clli . • 1. régis! rat eut est loiitt. 
Pat le» dI .posl'Ions du Code de Pro. é 
dur. Civile. d< I *s trent tonner dans son 
certlflcni ft être p odillt dan» «e cm», 
•dies ont. Pal' le Présent, t equlMe» de 
signifier 1c.il «ipp" itpifi pat écrit et do 
la produire au tire*.'.» du dit l’rotono 
i - re. dan le* six our après le «lit 
lo"r. ft déf.ut d. quoi, elle» seront, 
pour ton join . forcîmes du droit de I» 
faire,

Montréal, I Décembre. 1913.

un«s
un
No
du

pu

J. D. A TIR«»N, 
DéputC-l’rotouotalrc, C, â«

y f
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i .< idurB K'#(ahH»Hent comme huii
!te ii ic 

•Jw l
Mi'urif, 

a i,-. 
Hcuri «•,

l K
Beurre

1er hoix.
j: i a»

I' t tüiiaff*'. 
ta :t i, A i II 

(■'romut.'c • 
ta I I A ta I 

KroiuaKe iUitm . i a i j a ia ; w,
Il est arrive hier 

iAAKf.

t’rAinerle. 
crémerie, beau,

deuxieme iiualiiA. 3 
U* Iniierie, 3a< A 3 L 

i olore, irAs
olurA. t rAi*

! rAa

iH» A 
A 37 
\ 37

U ll Bl .

MU

lieau, 
beau, Kut, 
beau. Kat, 

bottea de Iru-

I.KH HKHT1ALX
l.< prix AtHidisseni comme auii 
^ uchea, l l le A ft l-3c.
Taureaux, a a-b A l l-3c.
Veaux, $.'l A ÿlft felon poids et uuaii-
MouIouh, ft 1-3c A il l 3.
\Kn< aux, 7 A 7 a le.

''orhons, 0 A 1* 1-lc.
Le marche est lain el actif.

MA
itril.

LA FA HI N K
printemps, first, patent, le

IWA printemps, second patent. ¥l.bO lo 
baril.

IMS piintempa, atronK clear, 14."O, le 
baril.

• ’holce patenta. le baril.
StralKht rollers, JM.dti le baril.
Idxtra, #3.«"mi le sa»-.
('oinmune, $1.50 le sm .

LK8 l’KOVISIONB

I Mauuei eau. No 3, se.m de 30 lbs. 1 fto 
; I..indues et nauves de morue, la
„ livre............................................... 7 1*3
Hmn..............................................10c A Uv

1*01 SKt IN KI M K
Ktlets de mourut*, Idc A 12c la livre 
Meiluehe, «C u livre.

1 Mnrenirs bloaters, *1.30 la boite 
HnreiiK'» kippers, SI 3d u boita. 

liareiiKs dAiossAs, tu livre», ÿl.ou. 
IjarenKH saures. 1fti la botte 
>1criii! dAsossAe : —
Mar,pie Jvorv. 20 livres, «c la livre
dofte de bols M livres, lôc
Morue dépouillée, 10t» livres, $7,00,

liriTHKS
Malpec<ji:es <ic choix, le I arll. $13,60 A ÿ IM. uu

_ Malpeniue* ordinaires . $s.uo A $10.00 
Km, nlopes. le (talion, i*o.

"rdlnaires b «.illon. $t.7o, 
l*etlcee, le (talion. «1 lo. 
drosses, le sallon, * $3.00,

I.KH KRKlTK
Kleins, a couronoes, boite de :io livres ....
Kiifiies, H louionn . lu livres i»c
r.dfos, 7 couronnes, lu livres la 1-2c
l'iKurs, 0 couronnes. . , , jo0
Klirue.*», .'i rouronnes. . iïc
J* iKues, d couronnes ’ ' to..
Dates nouvelles...............
Date.» nouvelles, ad pnouets 

I livre A la botte ....
Airelle (nto>as) baril 
Ananas, |u boite ....

■ Noix, la livre................ '. ’
/•rape Pruii Kloridé, boité *.

l'ruit Jamnloue. bolie 
Ma sin. Mabura, lourd, le baril 
Maisin, Malaca. moyen, le baril 
Kalstn t allfornle Tokevs, boite.
'•limons d'Rspafrne, botte 

.'Menons rouires. la livre 
'•rances, Jamaïque, boite 
'•ranpes, Mexique, boite . ,
' ’''anrfes, Klorble
t’Mrons verdellis...............
liananes, i rate.....................
j'omines McIntosh

i Pommes S'ente..................
Pont ni es dreonlnns
Pommes Haldwins . . i
Pommes Stark.................
Pommes Spy s

1 Pommes Hen Davis, . . . 
t'Alerl t’alifornle, la boite

DAN 
TOUTE 

DEMEURE

ROYAL
lYEAST

Impressions d'Alsace
L'AME ALSACIENNE SE MAINTIENT INTACTE

Q*

t0H0nTQ

CAKES
SONT 

EMPLOYES 
ET DONNANT 
TOUJOURS 
SATISFACTION 
PARFAITE.

Au retour d’un voyage en Alsace, f Voici maintenant une suprême con 
de cette Alsace qui « at aujourd'hui le 'sécrntlon de 1 ’ AUuce franyaise, ce pu 
tliéAtre de manifestations si impré- lais digne je l'art de Versailles, créé 
vues et si impressionnantes, lorsqu’il au dix huitième siècle par un des car 
nous arrivait de dire que nous gar dinnux de llohan, évflque de Strns- 
dioua île ce pays une impression pro bourg ; le “thAteau de Rohan". Ain 
fonde, et par dessus tout de Stras si affluait jtisqu’A l’extrémité du 
bourg, nous entendions presque in* Royaume un peu de cette vigoureuse 
variablement cette réponse “Oui, la sève d art que le régime d'alors s^ 
cathédrale est fort belle!'' Nous I valt faire triompher, 
n'étions point compris. lYtto étran- t'*’ n est pas d'ailleurs le charme de 
go insouciance d'une grave question la seule Franco — représenté aussi A 
athnique, A laquelle chacun eftt dfl Strasbourg par une élégante floral

C
66Mangez Plus de Pain”

Assurément vous devriez “manger plus de pain” 
et moins de viande — mais soyez sûr que votre “pain” 
renferme tous les éléments nutritifs du blé pur préparé 
sous une forme digestible. Le seul “pain” qui répond à 
toutow ros exigences, c’est le

penser dés l’abord, marque assez net­
tement combien est vague, quelque­
fois, dans l’esprit de certains Fran­
çais, l'idée qu'ils se font de l'Alsa­
ce.

son de l'époque Louts XV, avec une 
saveur nerveuse toute spéciale — que 
le visiteur retrouvera dans la capita 
le do l'Alsace. A cheminer doucement 
le long de* quais il*» la cité, 11 décou­

de

i;
14c

do |
Sc 

S.7ft 
4 ftO 

l« 
1.00 
ft.00 , 

B ftO 
ft tin 
•'1.2ft

, n,2:»
:< i 9
a.fto

2.

LA JEUNESSE
E

Vêtant pas allés visiter, pour la vr},ra des aspects qui lut rap-
plupart, cette capitale d'une des plus P",®ront ‘’f111 ,,r“Kes
lielles provinces que nous avait lé- ‘‘E1 (*or,n0nt H'ir 108 nM' olrs d eau les 
guéoH l’Ancien Régime, et se fiant par L,,^ "A gradins ' ;
ouï dire A une sentimentalité confuse ll . ' "° •oiD’^ndra de la poésie
et survivante de l'Alsace A l'égard de . * ' 1pn voyant deset survivante de l’Alsace A l’égard de 
la France, ils 
classée, Dès lors
me ville d’art, dans In catégorie ties 
*'Cathédrales célébrés'

la tiennent pour ainsi 5^a8 “,"arrfe* ‘'o quelques
•s, Us la versent, com- I \ 1 on1lhn‘ «1 un »"‘r * ‘>i' A™-
.i»,,» i., .i.,D (rtn‘i‘'nt des vignes....

(il AKANTE

. . .*1.2 ft
10.00 h <1.00
10.00 a o.tio 

i .oo h i ,:.o
*1.00 ft l.ftll 
I 2ft ft ft.OO

Deurre i n eollde, îllc la livre.
Hcuric en bloc d'une livre. H1 l*2c.
MeuiTC <le ferme do choix en rouleaux.
2ft 27c

lleurre ib* ft-rinc, 1ère qualité en soli- 
t'»1, 21* ft $2'h-,

<'<*uf:i striotoriient frais manquent, 
t S'iif» •‘Heb-i t s'-, iis.- m dmixaine. 
t'••uf.-' "No 1”, d ie la dciuxalnt*.
Kroina(ce canadien doux coloré. i:»_l 2c 
KromuKC cunadlen fort, blanc, 17c ft 

1 "c.
Kromago oka, 31t.
Kioiuage (ituyére, 27c ft 3Hc.
••’roinage Hoqueforl. HHi 
Saindoux pur en ttneiies. lôc la livre.
Saindoux pur en seaux, fît-10 le seau. 1 
Saindoux pur en blots d’une livre. ,,

M.a.-, » fJ.M *>”' I*

"f“ * ?2'"’ * *-•“ iw kn,,r- i Au dehorn,
lilt- du nord du Manitoba No I. idle. No 2 !'l 1 le.
Avoine de l'Ouest du Canada. No 3,

. Xous no voulons nous pincer ici 
Sans doute, cette église est une des (qu'au point de vue du sentiment et

<iv llèlTMt’C ,,,US grundi°8e8' ble,L ^ '•emaniée de l'art, sans quoi nous dirions enco-
MA »>ilv> et resculptée, et sa flèche est un des . re l’importance stratégique de lu vil-

CONSERVATEIIHS KO N - ‘,lus P88<"'•, dP qu’ait le. Les Allemands le compnrent bien.
iTtvr />i r'«» produits le moycn-Age. mais la cathé- —’

DK.N I l A ( Ll l>. tlrale n'est point en danger. Les Al-
-------- sucions le sont-ils ?

Pendant que 1,000 A 1,200 jeunes IL

Qui ne d<Mtif»ndalent, nu début de la 
guerre, que cette seule, mnis belle 
proie, comme prix de leurs premiéreu 

! victoires. Elle ne devint point, hélas'

MARCHE DE TORONTO

Kfves blamhcs, 
minol.

Jambon fumé, l"c 
Jambon cuit, $2'Ji 
• hevreulls, s | 2c ft Uc la livre.

$2.lo ft $3.50 par 
ft 30c la livre.

LK8 OKI'KH. ETC.
Les prix s’établissent' «-onime 
oeufs choisis, MHr ft .'Ole.
No 1, mirés, :w** ft IMc.
No 3. mirés, 2'»c ft 37c.

suit

La demande du miel s’améliore quel­
que peu.

Trèfle blanc, Iftc ft Idc, brun, 10c ft
I le.

Haricots, nouvelle récolte, $1.S5 A 
$1.1'" le boisseau.

1’ommen de terre, tlrcen Mountains, 
w.'ii *.( fai** le sac.

l'ommes «le terre, Québec, 7"ic le sac.

:t *io liéruux applaudissaient 1 hou. M. Le Nous pensons que le meilleur moyen la Feule ville conquise.
Lftn mieux, exactement 4t» jeunes con.-ter- dp répondre A cette question est en- Mais Strasbourg demeure Français 

valeurs, disciples de M. Bruno Nun- core de communier avec l'Alsace, de «laits son cnrur comme dans son es­
tel, se sont réunis hier stir A l'offici- l'aller voir, de la visiter, de causer Prit. Nous avons vu que ses enfants 
ne «de l'organisation conservatrice, avec l'Alsacien. Il nous fera compren-ise réclament de latinisme. Tofls ceux 
112 rue St-François-Xavier, pour je- dre son rieur, il nous fera connaître ] qui ont vécu auprès d’eux en ont 

.v.jo K n.oo ter les bases d'une association d<i la ce qu’il désire. Chacun lui* demande éprouvé je bien-fondé. Nous ne par 
B.76 B 4.2ft i jeunesse conservatrice. ra naïvement, et avec un secret es- lions point, on rc moment, en vaincus,

' ' i M. (ï. Coffin, K. E. I)., présidait pnir d'orgueil, d’ailleurs légitime : en ennemis. “Nous traitons de race À
rassemblée et M. McNaughton, agis- “En définitive, espérez vous encore la race’’. L'Alsace est latine, elle est 
sait comme secrétaire. revanche ?'' notre. Cent A nous d’être dignes de

Toronto. _ i 0 man hé aux crains AprèB ,, )‘ssp/' longues discussions au “La question ne se pose pas. vous I" reconquérir. Si elle ne tend pas
été trè, fort aujourd'hui et ton prix 8l,jpt d" cho1* d'une date pour la répondra-t-il avec calme *t de cette *08 bras vers la France plus sponta- 

l-2c. i nomination et élection des officiers, voix nitisicale et. caressante qui est nément, c’est qu’elle craindrait de les
M. Maréchal Nantel, avocat, réussit propre A l’Alsacien cultivé. N'ou- ,pfprmf’r Han« que son appel fflt en 
A faire passer une proposition, fixant hlicz pas que, pour le moment, du tp,"l" de son sauveur, élu, mais trop 
l'élection au 10 décembre. La nomi- moins, nous voulons être avant tout; *nd‘fférent ou trop fe.ihle.
nation eut lieu ausgitdt. I.es cnn*li- Alsaciens. Ce n’est pas une inclina- *®Péranco des Alsneiens peut s’ê-

_________ data suivants ont été mis en nomi- tion irraisonnée qui ntitis a poussés vnnouir ou reparattre tour A tour, do
vr o .... » nation. si longtemps vers la France : ce sont MlPme Que la flèche de lour cathédrale

.'H. a» dehors ' ” ftr ° ‘ ° J' ’* l’rêsident, Marêchaf-Nantel, avocat, nos dispositions d’esprit, notre cul- sv ca<,be 0,1 Kurpit «le nouveau, sttl-
Maitt Ainèriniin Jaune No 2, ho<*. Roméo Trudeau, E. E. 1). ture, la tendance de nos gnflts. Nous '.f., ’ 11 ,rarche du passant dans lu
«'«pin W0V'' *re Président, Ladouceur Lucien, sommes maintenant sous la domina. ,V1 e’ mnjH toujours — comme elle —

’ ‘‘ ’’ A'1 dehors. E. E. D., Chrisholm li. A., étudiant tion d’un peuple qui nous est parfni- !a*pl.rat*onB» ,(,l>r foi demeurent,
Farine du Manitoba. Les cotation» |dp McOlll. tentent étranger. 11 "rar"ftb]ement dressées ;

Secrétaire, liéopold Nantel, E. E. “Or. que fait-on lorsiiu’il arrive A 
I)., Lorenzo t'amirand, E. K. I». la campagne un voisin antipathique (

Trésorier, Bouluy Jos,, l*L E. M., et. «nie celui-ci s’installe dans une 
Beauchamp J. N. maison proche de lu vfitre ? Votre

Délégués, Joseph Oeoffrlon, E. M. premier soin et votre préoccupation 
C., de l’Université Lava], Aldège Du- constante sera de l’ignorer, autant 

D* qu'il est possible, do v«»us garder de
élu par acclamation le rencontrer, d’empêcher v«is enfants

son* les suivantes 
Première patentes $.V 10 ;

Patent «*s $1.110; forte de
$1.70.

Karine d’Ontario. ï . Ino d'hiver, pa tonte île 1)0 pour «en» $11,45,
Son du Manitoba, $31.00 la tonne.
Shorts $24.00 bi tonne.
Oeufs c hoisis 17c, frais Aftc, stock No ! puis, PL E 

L .12c. No 2. .Ile, ! 0nt été

i

I! es! fail on ('anada, de !)l^ canadien passé ii la vapeur, 
concasse et cuit. C’est une nourriture naturelle, elemental* 
re. soumise à aucun traitement ni composition. Sa pureté, 
sa propreté et sa valeur nutritive sont incontestées, étant 
approuvées par les plus hautes autorités sanitaires au 
Canada et aux Etals-Knis.

l’nltc» ton|<*ur« chauffer le blsruit Hun» le fourneau pour lui remtr*
■on rrouatillant. Deux lliscuita «le Shredded Wheat ar*c du lait chaud 
«<U rie la r-m • vous «Ionlieront toute l’énergie voulue pour le tra.all

s-K'oi: rssr

Tbs Canadian SlireUdad Wiiaaf Company, Limited
,::r>'•-•j'iry

«c*- ÇV .e-....... —• ,•?/ g
___________N,a^nra FniiH

* Toronto : 

W'elllngton 
Bat

deiixtènies
boulanger

Comte Ernest «le (jnnuy. 
-----  - ♦ •••—

VIANDES
Uoastbeels, 22c la livre,
Itoustbeafs, 21c la livre.
Steaks, 2Oc ft 22c la livre.
Uognnns, 17c.
Langues Biilèes, 17c.
Umts de veau, 2"> la livre.
Tin aches «le veau. 22c la livre.
Itis de veau, $1 .M" la «louxalne.
• r«»ii|>e «le b«»*uf salée, 17r la livre. 
Poitrine «le b«t»iif salée. 1 le la livre. 
Quartier d'agneau do derrière. 20c la 

livre.
nigot d'agneau, 2"«*.
Quartier <l’agiie;»u. «le «levant. Lie la 

livre.
Omis «le pore, 21 c la livre.
( 'At ejet t ou, 22c la livre.
Saucisse, 20c, 22c la livre.
Ibruf, 1ère qualité (steaks et rfttis) 

21c ft 28e la livre.
2èinn «lualité, JHc ft 20r la livre. 
\gneau. quartier de devuut, 15c la 

livre.
Agneau, quart cr <!«• derrière, 20c la 

livre
(îlgots d'agneau, 22c lu livre.
P<»r«-, 21. la livre.
Baton. 22 «\ 21c lu livre.
I.urd snlé, I7c la livre.
Porc frais. Hic A 17c lu livre. 
Saucisses. 21c la dousulne «le bouts. 
Saucisses. 2.V lu douzaine de bouts. 
Boudin blanc, 25c la doux, «le bouts, 
Hotidin rouge, 25c bi «louz. de luiuts. 
Tête de porc, ôOc ft «Oc.
Pieds de porc, H«- chacun.

VOLAlLl.ES KT CilRlEltH
Poulets ft grillfr, iuv ft $1.00 le cou­

ple.
Poules. IOc ft 25c la livre, 
oies, 2"c ft 25c la llvn».
Poulets A griller, poussins,

$1.00 le couple.
Poulets ft griller ordinaires. 00c ft 
$1.00 |0 couple.
Poulets ft griller, engritls spécial au ! 

lait, $1.25 le couple. *
Poulets ft rftttr ordinaire, 20c ft 22c 1 

b* livre
Poulets A rfttlr, engraissés au lait,

2<T«: ft 25c la livre.
Poulets « haponnés, 25c ft 2Sc ln H- i vie.
Pig<‘«ins Jeunes, O'r ft 50e la roupie. 
Pigeons vieux, .'Iftc ft 10c le couple. 
Dindes, 25c ft 'Ju.- livre.
Lapins, $1 oo ft $1,20 le couple. 
Lièvres, .'15c ft ,r»Oc je roupie.
''anurils, 2"<- ft 22c la livre.
Canards noirs, $1.2" fl $1.110 le cou­ple

MARCHE ï)E WINNIPEG
J«»hn Elliott, «lélêgué dp l’Université de connaître les sientt. .
Mclfill ; Abel Guilbault, reprêscntnnt “Il en va de mémo en Alsace. Te

Winnipeg 5 - 11 y H plus d artivité de.,H C,H8flr ouvrl,'re î M- Quintal, re- sont des voisins qui se sont installé» 
winnmeg et ie« oh* Présentant do la niasse commerclald. chezsur |c marclié de 

««•ni iiieilleurs M. A.
nous, bien qu’étant tout A fait 

Lalonde, avocat, a ét* mis différents de notre etrur et. do notre
prirsê'T«mve',dn;»,io fait8 quÆnm Pour »• n évidence, et cerveau. Nous ne leur serons Jamais

reçu peu «le grains aujourd'hui, et nue M' <’' ( Pour I» secrétariat,_____ aujourd'hui, et que P""r *a secretariat, semblables, encore moins qu'Us ne
I Europe a fait de grosses demandes. niais tous deux ont refusé de se por- nous le seront. Il faut donc nous in- 

La, demande comptant pour le blé No ter candidats 
i et 2 „ été grande. Les offres ont « 
été «onKiriérables. ~— ■■ ■

fermé 1-S et 1-2

00c

Le blé comptant 
Plus haut.

La demande pour l'avoino et le lin ! 
i comptant a été gramle. L’avoino 
'comptant a fermé 1-i et It-1 t»lUK haut 

Le lin comptant a fermé l l-i plus1 
1 haut• I.’orgf* comptant a fermé ftl-ll Plus bas,

Les entrées ont été assez. |égftro:». I,es ! 
i Inscriptions ont été <|e yqn chars.
’ Winnipeg. 5. — me comptant. No 1 1 
Mu nord. St 1-2 ; No 2 du nord, S2 1-4 \
No H «lu nord, 7'.' 1-s . No ». 71 :i-fl • : 
No I refusé. 7H • No 2 refusé, 7il ; No ! 
1 mauvais, 7H ; No 2 mauvais, 7«t No 

rouge d’hiver. Ht :t h ; No 2 rouge 1 
d hiver, H| 7-h ; No .'1 rouge «l'hiver. 7tt

Avoine No 2 cw, .T5 1-4 ; No 
.'12 .'1-1 . Extra No 1 feed. :i:t 
fee.I, Ul a-t . No 2 feed. 2» 1-2.

"rgo No a, 12 1-2 ; No I. lo 1-2 re 
1 fusé. .'17 ; fe#d H5 1-2.

Lin—No 1 nwr, 1.20; NTi 2 rw 
Inspection des grains.- |»lé du prtn- 

tempg No 1 dur 2 ; No 1 du nord .'411(1 
No 2 «lu nord t«ia ; N«> ."t du noril 5"
N.» I. H . No r». a . mauvais 17 ■ sans qualité |«. . refusé 1$. ’

Avoine—No 2 cw. l.'bl , No .'1 cw. 05 • 
No 2 feed 17 ; sans qualité 2 . ordinai­
re 1 , screenings 2.

«*rgo—No .'t extra rw, I ; No .'1 cw 
«‘H ; No t cw. 10 ; refusé 13 ; feed I ! 
ordinaire I.

Lin—No 1 nu « . '•2 , suns qualité 
Seigle—Screenings 1,
Tot aux filé t'.o7 ; Avoine 223; orge 

'*0 , lin l'3 ; seigle 1. Total '.ont.

MARCHE DE CHICAGO

T
panier A vivre de notre cfttê, t.n évi­
tant le plu» poRHihle de« contacta qui 
ne géraient, que «le» heurts. Non» no 
somme» point» des Germains. non» 
fiommes de» Celte», de» GnuloiR et, 
bien davantage encore, par nos aspi­
ration», de» Latins. Cent ponr- 

_____ quoi nous aimons la France, A la­
quelle nous pou» étions donnés. Vous

LA CANADIAN UNDERWRI- battons «lu même ccrur qu'elle ; rien 
TIéWQ i * vt n f,p r'’ ,Mli touchp votre pays t»' nous1KKS RE(HLR( HE l N H- ln,B»c indifférents. Le sanc «le Part»
LOU QUI SE FAIT PASSER parvient juaqu'â noua, comme par
lini’T? ITTV: ikl.’’ ci?c 4d’invisible» artères, dans ers proptil- MU 1 ^ DESKS AGENTS. fijon(| f1r» plus ténues, et d’un ryth-

i me êRal A celui que vous ressentez. 
“ Nous avons vécu les même» an- 

La Canadian Underwriters fait re- poL»e» pendant le» agitations Intê- 
chercher par la police un adroit filou rieures de la France, nous avons 
qui se présente dans certain» établis* eouffert «le souffrances éfrale». Le» 

Li» sements et extorque «les sommes d’ar* nmuvnisrs nouvelles qui nous arrl- 
Kcnt a»ix personnes qui croient que, VPn( d'elle mettent immêdla! enter t 
réellement, ce filou est l'agent de cet- "n deuil cur nos vlsapcs ; les hon­
te institution. 'Des. nussitAt connue» nous font nous

L'individu Mhlbe une inuicuu iuitln- r<':,h''r''!"r.1? 
w. . n V-. isi mêler »nns tarder nos joies. Une

’ ’ ' ‘ ‘ “MaraeUlalse Intérieure’’ éclate dans

Itiirrnii

NOS LIEUX

3 CW, 
No 1

1.

Ijne ceux qui auront l'avantage «le noH P(rnr». 
recevoir la visite de cet agent fassent «« \ l'heure actuelle nous résistons 
tout en leur pouvoir pour le faire ur-jpnr t«.i » |.t« moyens d« 11 non» Ji» 
rêter.

LE THEATRE DE VUES ANI­
MEES EST DETRUIT.

A une heure \inct, ce matin, un in­
cendie considérable s'est déclaré dan» 
un thêAtre do vues animées, apparte- 
•’iint A M. A. Dlcklcson. Ce thêAtre 
est Hituê au milieu du Victoria Park 
Building, édifice A deux êteg-es.

Le» derniers rapports de ce matin 
annoncent que le feu n’est pas encore 
contrôlé et que tout l'édifice «era pro­
bablement détruit, avec tout ce qu'il 
contient.

On évalue les dommages a $10,000.

PU SIEURS IIOUGES VIDES

UN INDIVIDU ARRETE AU 
MOMENT OU IL TENTAIT 
DE S’INTRODUIRE DANS 
UN BUREAU.

Un nommé J«*s. Miller, 34 an», de­
meurant au No. 3fi 1-2 rue Hte-Kli/n- 
betb, a été arrêté au moment où bri­
sant lu vitre de la porte d’entrée du 
bureau «le L. Nlromberjj and Mon, (i 
rui Demontlgny-Kst, il essayait de 
pénétrer dans le bureau.

Le constable Langlois du poste No. 
4, u conduit Miller au poste OÙ une 
accusation «le tintatlvc de vol avec 
effraction a Hé portée contre lui.

Kn fouillant le prisonnier on t» trou

fHuite de la page 9) 

crève des musiciens,Tahrfi. — La 
back.

Intermission
fi. — Et... il n’y eut pas de ftrève, 

pot. pourri, J. J. Garnier.
7. — Réc'tntlon» (Napoléon II, Vic­

tor Hujro ; (b) Minet, Daucourt,
M. G. Scheiler.

$. — (al “Ronde d'Amour”, Wear* 
terhout ; (b) Baby’s Sweetheart" j 
Corrl ; (c) “0 Soil Mlo", Oapua,
9. — Rémlaiscence tie Gounod.

O Canada, “God save the King"

t "^r.?^eUr. (_),’Kt"fo <l" la. l'Hcndc trouvé^ sur hil un ci-,«au servant
tic» moeurs, et scs homme», U* lieute- 
n oit Nava ru do la brijrado mobile et 
.'•s hommes ont prutitmô de» le- en­
te» dan» plusieurs maison» de désor- 
die, avec le résultat ciu'une vlnpiaine 
«le femmes ont été obligées d'aller < li- 
re domicile pour lu nuit au poste No 
•L lotîtes comparaîtront ce matin de­
vant le recorder.

( HOSES ET AUTRES 

Les avocats de Tahiti

La statistique de cette charmante
Chicago, 5. — l'nc tempérât are pou 

favorable ft la moisson, et une dlmlnu- i 
• ion çontddéruble sur la «quantité «|e 
bl" d Argentine prévue, ont fait monter 
les prix «lu blé aujourd'hui. Les der­
nier» prix ont été Irrégulier», mai» de 

-4 ft 1 2 plus haut» «lue ..mix d hier. uchr Ch i» Campbell, A Philadelphie, nant nos. «•fforts, 
Le mal» a fermé ft 1-2 plu» haut, l’.i- 1 ....eitnnd Me pouvons préjuger

posons, A l’env ihlgTiment d'un peu­
ple qui eut entlèremnut coi traire «ut 
génie de notre nce, et nous tie r.ral- 
cnons pas d’user nour relu nos én«r- 
gies. «iwl. pour être 
sives, n’en sont pas
lement en éveil. Nous inaimenons prenti qu 11 u été exp'irtê do ITle l’an 
inLiCte “l'Ame alsacienne": c’est A née dernière, 30,000 avocats 
cela seulement que tendent mainte-1 Ne croyez pas qu'il s'agisse «le gens

purement défen colonie français,:, si justement „ppe- 
1 moins continuel-1 lée la Perle du Pacifique, nous aq- 
Nous maintenons prend qu’il a été exporté de Pile l'aî.-

AU PARC SOHMER
Il y tiuru deux très jolies reprêsen- 

vê une insigne de" pompier'No' 822 ; (at,°nB , demain, dimanche, 7 décem- 
niul» elle ne ressemble pas A celles «le ni'1 'H ,lddi et Hoir. Ixt program­

me comprend des numéros très at­
trayants et «le haute nouveauté. Lee 
attractions seront les suivantes:

Les uimtre GrObers, trois femmes et

Montréal; on a aussi 
A

dtmmstlquer les vitres.
------------------ -

UN RUSSE

un homme, (quatuor d’acrobates et 
d'équilll rlstc» h<»r» ligne. Ils ont ob­
tenu un magnifique succès dan» tou­
te» les grandes ville» européennes. 
Leur première apparition au parc 
Bohmcr. 1 ne représentation que per­
sonne ne devrait manquer. Ni vans 
et Moore, deux monopède», u'ayant 
qu’une jambe chacun. Iinnseura, eau- 
tears et excellent» comédiens. Mal­
gré leurs Infirmités ils «ont tous deux! 

1 d'une agilité et d'une souplesse ex* 
SERIEUSEMENT traordinolre. CVst un des bons nu-

(’annr«l» ^«vage» pour Je» Jour» mal-1J '. ^ m ' J * Jum" rhvr* ProV‘" '
('r«»s, 75. A $1.00 lo rouplo.

» •(«*», 15«* A 17c la liveo.
"crdrtx anglaise», $1 5«> ft $1.75 

« ouple.
i» .. * 'hlcago, 5. Ornin au «'omptant Nu ic , .1 Prtu^n *13 ft u.*,; No 2 «lur Ht» 1-2 ft 

1-2 ; No 2 «lu imr.l

de Portland, Me. 
ir J no Reckernui 
ter. de Albert, N.B.

mPG<ai7> i»vi? rv \PVriir ibiéro» au programme. Le trio Agrt- zESSE 1 AK I N A» HE. uoff( chanteur» et danseur» de fantai-
_____  sic, ruB«es. Très riches costumes. Ac­

te de grande nouveauté. I^es frères 
De Per< n hommes forts, deux athlè­
te» bien musclé», et surnommés le* 
“bamsons” moiierne». Ils donnent

13 rouge !»3 
00 ; No 3 dur H!

L’insécurité dans les rues devient do
puisque nous ne de robe venant envahir les prêt, d res' ,),us. Pn ,),UB noto,rP- 
un autre avenir, déjà bien encombré»; U s’agit «le nnl' Hier soir, v«*r» heures, un Russe

Schr J no Beckerman, A Del Bkwa- celui que nous avons rêvé pendant res — ce qui est tout le contraire ,a'n* tle N*0"ia "atozy. Agé de 30 une bonne repK-sentati,»^ de fo--ce en
pltisieuth années, après les derniers n'rst-ce pus ? ' anp> allait pénétrer A son domicile soulevant de* haltères et autres poids

Mary A. llalï, à Del Bkwater. de St- désastres." ; L’avocat, ou poire d'avocat, est un ftU No 1816 ()ntarlo Est, quand un ,l''8 lf»,ird». in acte très intéressant
Jean. N.B. U’est ainsi que j'êcoutais me par- fruit délicieux en forme de poire. due le blessé ne connaît pas,

Schr Archie Crowell, A New-York, de 1er un Alsacien éminent par l'esprit d'une pulpe tendre et savoureuse, «jui p Hiinça sur lui, lui planta un cou- 
Sherbrooke, N.F. mitant que par le ctrur, et tous ceux np vient que dans les pays chauds et tPM,u ^anB ',OR rt PHt la fuite.

Clark, A New-York, de Bangor, qui ont lu fortune «le l'approcher le qui »e plait particulièrement A Tuhi "'atozy, perdant son sang s’en
Me. reconnaîtront à travers ces ligne». Il U.

rê-
»c faire panser riiez un

en fut 
mêilecin du

A. Tosti, musicien de talent et conai- 
dérê comme i n artiste sur le xylopho­
ne. Il est absolument maître de son 
instrument. Son répertoire est bien 
choisi pour Plaire à tous. Du clnssl-

$«i 00Caille» égyptienne»,
«lo'izaine.

Culs»».» (]c grenouilles, 75c
livre.

Petites, 25c ft .‘l«*c. 
nécnsAlnc». $1.50 la douzaine.
Pluvier», $!.»" ft $5.10 la <l«tuzalne.

POI8HON liKLK

«le la Colntnble Drltannlque,
gros, boit o «la

boite «le ino
botte «la

«le

Saumon
Idc.
Saumon gaspé,

Ido livres. . ,
Kiuitnon rouge, 

livre» ....
Saumon giiBpé, moyen

Hb» livres..........................................
Saumon pftie, Qualln. hotte 

HIO livres, étètè et vidé . 
Saumon argenté, ft la boite,

100 livres.................................................
Flétan blanc. Pacifique, la botte

\ vol ne No 2 Main he 12 1-4 ft 43 
No •'! blanche 11 ft 3-4 ; onlmairo 41 •1-4 ft 42 1-2.

Seigle No 2. dl 1-2 ;
» irge, 53 ft Ho.
Fléolc <lo«t ft $5.2".
Trèfle $l".5" ft $111".
Lard. $21.25.
Kalndnux $10.72 1-2.
• At clot tes $10.50 ft $11.12 12.

mum McAdam, A New-York, de Ban-« me paraissait. A cette heure, me 
gor. Me. Burner l'&me de ce peuple...

Abbie Bowker, A New-York, de Perth Ci rtains lacs, «lit-on, ne mêlent 
I Amboy. point leurs eaux A celles de» neuves
J Elizabeth l’aimer. A New-York, de qui les traversent. Ainsi vivent le» 

Bath, Me. Alsacien*, sans sc confondre avec les
! Carrie A. Bucknnm, à Gloucester, de Germains qui les ont envahis... 

Pigeon Cove, Me.

UNE MEPRISE 

L’aviateur et le pharmacien

Gloucester, de New Mille,

.13 
"H 
10 !

moyen...............................
Flétan blam . Pa' lfl'iue, la boite

lu

gros.................................... in
Anguille».........................................................
Hareng, 5n livre» nu cent, p«ir

.10

10U poi»»on»......................................
Hareng, 85 livre» nu ««’ni, par

1.70

ion polKson»..................... • • • • 2.75
Loré. vivant, boite 130 UvrcR- "*.i
Brorhet . ron«l....................... 0 1 2
Broihet, étèté et \i«lé . OH
Poisson blanc, tioft•* «le 
l'etlt PoH»<in blam . ,

150 1b» 1 1
."7

'Iruit,* gi !m*. 1i>«» 11.a. . . ! ! ! t 1
Kpcrlan, « xt ra...................
Fperbut, No 1.....................

. . ! ,13
10K peri an, No 2 .. .

Maquereau, mridnmi . .
."7
."H

1 Lubiix k ft le cni«8c . 05
dorttn tft la caiBse . . . 4 1-2
Bteak «'«><1, «ft la <'nl»«o OU
Pollock, par 2oo lli», . • • , . .04

5 Décembre, 1013.
Ouvert

... Ill,K — Décembre : —
1 H7 7-H
BLK — Mai : —I 01 1-2
M\IS — Décembre : —

72 7-H
j M AIS — Mal : —

71 12
A VOIN K Décembre : — 

30 3-H
A Vol NK ~ Mal : —

12 7-H
POKf — Janvier • —

21.07 1-2 
PORC — Mal —

21 12 1-2
LAUD — Janvier : —

1".H2 12
LAUD — Mal —

11.12 1-2
POT KLKTTEH — Janvier 

11.00
COTKLKTTKH - Mai :— 

11.25
■ ---- »•«+»#«

LE MINISTRE DU 
TRAVAIL A

Formé.

Greta, A
n. n.

Poclmssett, A Gloucester, de Sulli 
van, Mc.

hh 1-2 Woodward Abram, à Rockland, Me 
de Shulee, N.K.

Lizzie Small, à Rockland, Me., 
Bangor, Me.

91 3-4 
72 3-H 
71 1-2 
80 7-H 
48 1-8 

21.07 1-2 
21.12 1-2 

10.82 1-2 
11.12 1-2 

11.02 1-2 

11.25

de

Cette image d’ailleurs, tout idéale 
qu’elle soit. ne laisse . pas que de 
prendre corp» dans la cité même.
Car la ville nouvelle, la ville alle- 
mande.avec kcs bàtimc.t» officiels et Inps nont tous graissé^

en

voisinage, qui lui fit fi point» de su- (*!:e al1 "lag-tline. Chacun t»ourra 
tur» faire son choix. Claude Frêiust.chan-

« . . , leur comique français, que l'on a pas
... /'r e entendu au pare Sohmer, depuis b«-

' 1'. ' h 1 '. '1 1 aconter »a sez icnKtemp», dans un répert»)ire de
m'saNc. t.ne au lieutenant Lantclgne, c)).in},onF nollvollc8. avec costumes

*n* professeur J. J. 
de choix.

Goulet Répertoire

scs quartiers récents, s’est cré'c
ElBië A~ Ravies, A Rockfand. Me., de dohurs du v‘p"x Stra8b^urK' lp,»"r, a 

Bangor, Me.
Maud H. Dudley, «le Del Bkwater, 

pour Saco, Me.
S. 8. Bundts de New-York, pour St-

Jean. N.B.
Isaiah K. Stetson, de Vineyard Ha­

ven, pour St-Jean, N.B.
Childe Harold, de Portland, Me., 

pour St-Jean, N.B.
Harriet C. Whitehead, «le Portland, 

Me., pour New-York.
Methebesc, de Portland, Me., pour 

New -York.

gardé s >n entière physionomie d’au­
trefois. C'est A neine si un boulevard 
nouveau, actuellement en construc­
tion, viendra altérer une partie de la 
ville, en reliant la rare A la place 
Kléber

Plus savoureuse qu’elle ,st' authenti- T v " U" po?8' I«a musique, sous la direction du(.ue * 1 autnenu- table, mais 1 agresseur est resté
u*n« «. trouvable,hue eut pour acteur un aviateur

bien connu dans le Midi de la France, ------------------ _________________ -
et un vieux pharmacien d'une toute 
petite commune de l’Ariège.

On sait q'.;p les moteurs d’aêropla- 
A l’hui’e «le [

--------—------------- ------------------------------- -

LES AILES CASSEES’

t
ricin. Or, certain jour de la semai­
ne passée, notre conquistador de l'air 
surpris dos rntê» de son moteur, 
conatata avec ennui «iti'ils étaient 
dus à un défaut de graissage. Sa 
provision d’huile était épuisée et il 
voulait, avant la fin du jour, atter- 

Pr.rtout, ailleurs, groupées r*r--- A Helms. Il descendit donc en
de la catlié- vol plané dans un vallon favorable, civ HF PlêKflV /xi•

drale qui fuse si délicatement sur le'puis, apercevant une petite aggloraé- ’ * ,* * 1 Ul N,){J (
ciel pensif de l’Alsace, et enlacées ration «le maisons, s’y rendit A pied. D’AMENDE POUR VOIES
tendrement par cette rivière d’ill qui 1 Chez le pharmacien du bourg, il 

; se divise en lieux bras pour mieux 
le» garder, les maisons alsaciennes, 
bois sculpté sont le» témoins fidèles

La nouvelle pièce de Rodolphe 
Girard.

DE FAITS SIMPLES.

Charles C. Lister, de Portland, Me., 'le* vieilles maisons aux galeries de
pour New-York 

SYDNEY Kmi|y 1 White, de 
pour New York.

des anciens Ages. sous leurs toits 
Rockland, Me., ‘Jont l’ascension rapide est comme 

line prière qui q’élève vers Dieu. Dar­

de
de

Rodolphe Girard, le romancier et 
'dramaturge canadien, vient de mettre 
la dernière main A une comédie dra- 
nvitique du plus grand mérite, au di­
re de ceux qui ont pris connaissance 
du manuscrit. Cette pièce est la pre­
mière qu'un des nôtres ait abordée 
dans ce genre. Le premier acte se pas­
se dans un atelier de peintre A Mont­
réal ; lo deuxième dans ur salon de 
ministre, à Québec, et le troisième 
dans son cabinet au palais législatif. 
Deux tliéAtr**» «le Montréal se dispu­
tent déjà cette pièce, qui sera, sans 
contredit, le principal événement de

Sydney, N. E., f> — L’honorable T. William Booth, de Rockland, Me., f‘>i«. en pansant devant ces maisons,

l'OlKS» >N KN H AU MUR NJ

Kniininti «lu Lribnubir, tierce». 
Htiiiiin.n «lu Labrador, baril» 
ci million Labrador, demi baril . [
Truite de mer, baril..........................
Traite «lo mer. dotnl baril. . . . 
Hareng. Labrador, N«> 1. baril. 
Hareng, Labrador. No 1, 1-2 brl 
.Litany. N K< «su». No extra, brl. 
Hnieiic. N.-Kco»»e, No extra,

demi baril.......................................
Vrulte «le» Ln.q demi baril! 
buDline» Ue Qiièiiee, baril, 
bardltie» le Qiièhoi. leml-barti 
MaquerMit, N«* 2 tmril 
Ila<(ticréaa, No 2, denil-barll ! !

'ork.

W. Crothers ministre du travail est P‘)"r New-York 
parti d’ici pour Halifax, ce matin. Gen. Adelbert Ame», «le 
Hier, il a visité les houillères de la Me., pour New-York.

21.00 ! Dominion Coal Company, à Glace Bay H. C. Decker, de Booth
15.00 I <>t a visite les maisons des mineurs, New York
12 00 ',1‘’’ “ trouvées «usai bonnes que col-; Henrietta Whitney, 
a'.5n los d® tout autre pays. Il a parlé à une pour New Y 
ft'.7ft assemblée «les commerçants de Sydney 
3.25 ; et devant le conseil du travail ce ma- 
6 50 tin.
3.00 A rassemblée de Sydney, M. Cro- 
J(hers n promis d’employer son influ- 
:i {g» e.rce miprès de ses collègues pour amé-

12.50 liorer les terminus de» chemins do fer 
b.fto dans le port.

B

l'on entend chanter un vieil air «Isa 
Rockland, |clen. L’Ame sc sent touchée comme 

par un air «le su propre patrie, tant! 
il est vrai que ne petit nous laisser 
indifférents une chanson née dans,

ay, pour
Kntre Bavant» :
Premier «ayant. — N'ntibllcz. pa«, 

niAs^leu, <iu«* l'on n rè«rmment trouvé
1 . . . . ------ « «lans nombre «le tombeaux égyptien*,de Booth Bay, *des crurs aussi semblables aux nô «niiinti'.' «le fil» «le feu. «jul prouvent que 
;tres, et qui leur sont aussi fidèles 10 télégraphe et le téléphone étalent 

( cltic, A New-York, de Liverpool. , D’autre» fois, une assiette peinte qui

pénétra et demanda négligemment
—Pouvez-vous me donner vingt li- _____

très d'huile de rh-in ?
I«e pharmacien eut un sursaut. Pour s’être porté A «les voies
—Vingt litres, monsieur, vingt li- faits simples sur une eune fille 

très, main vous voulez vous suicider; moins de if, ans. Alexander Kakonos. n< " thêAtre» cet hiver 
je vais vous en donner vingt gram- a été condamné A $fiü d'amende, les « v"iri 1« distribution :

* ‘ frais ou fi mois. ’ Raymond Barsalou, ministre ;
C'est le recorder Semple qui pro- * gorges Mathieu, peintre ; Jean 

noneê la sentence- Kakonos avait été ( hristin, secrétaire du ministre ; 8ir 
arrêté le l‘.t novembre dernier par le L^0’1 *»nuthier ; ; Gaspard Lambert, 
constable C’olangelo. conseiller législatif, Armand Dubois,

mes... c’c»t bien suffisant
------------------ *.+.«-------

lonnns «ou» les Pharaons.
Ivernia, A New-York, de Fiume,
Argentina, à New-York, d«> Trieste.
Gruf WaldrTKee. A Philadelphie,

Hambourg,
Corsican, A Liverpool. ,i«> Montréal 
Monmouth, A Avonmouth, «lo Moût- 1 t*êe constante

1 Alsaciens I

___ . - Di'uxlème savant. — Kt n'oubllcz pa».
brille sur le mur d une chambre, des'môssteu. que l'on a récemment jè. «>u- 
êtains qui attendent le» buveurs sur l'ert dan» le Yucatan, le» ruin,*» a«lmt-

IL N’EST PAS PERDl

Cordova, Alaska, ô — Le capitaine mestique 
Pederson, commandant du navire per

fonctionnaire ; Jacqueline, modèle 
Gilberte, fille «le Sir Léon ; Fernande, 
fiancée de é’hri»tin ; Mme Mathieu ; 
Mme Blondeau ; Un huissier ; Un do-

«ie la table de chêne ciré, sont vêrita '«’on^rvèo*, d'un temple muv «. lc Ejma, et et Olaf Swenson, mem- 
hlpine’it «in» tnt’u.tfè ••.tâ ..h-, v’ieux «1 au moins vingt mille nm,é«„. et "rc «le 1 equipage du navire de Stefan-, tu* nient une intimité de chez nous ; „,n „e «ont*,mit p.», ie moindre f,i de -mn «ont arrivé» ici aujourd'hui et ont . émouvant et sublime effet de la pen '-r qui Prouve «ne le M«Va '„n «UHgrént... PevnloentioeVrnLV Pli

« naissaient la télégraphie et la t.é|èi>h«int«- î ( ‘ Xplornteur Ernest
,es |«an» fil. «koven Liffingwell était en sûreté à

J La dlscuMlon ne continue pa*. aan camp d’hiver Ft. Man Island.
que nous gardent
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PELERINAGES
l'n .souvenir je m’aventure.
Vers les jours passés où j’aimais,
l'our visiter la sépulture
!>os rêves que mon coeur a faits

fependant qu’on vieillit sans cesse, 
l.es amours ont toujours vinfft ans,
.leunes de la fixe jeunesse
Des enfants qu’on pleure longtemps.

.le soulève un peu les paupières 
De ces chers et douloureux morts ;
Leurs yeux sont froids comme des pierres 
Avec des regards toujours forts.

Leur grâce m’attire et m’oppresse ;
En dépit des ans révolus,
Je leur ai gardé ma tendresse ;
Ils ne me reconnaîtraient plus ;

J’ai changé d’âme et de visage ;
Ils redoutent l’adieu moqueur 
Que font les hommes de mon âge 
Aux premiers rêves de leur coeur.

Et moi, plein de pitié, j’hésite,
J’ai peur qu’en se posant sur eux 
Mon baiser ne les ressuscite ;
Ils ont été trop malheureux.

TOMBEAU DU POETE

CHOSES FEMININES

SULLY PRUDHOMME.

} ENTRE NOUS ] i
* é CAUSERIE

------------ .

FEMININE t
A

Les parfums

le romarin, la lavande. La meilleure | Heaucoup de simplicité;
essence de roses est celle de Proven cherche, aucune pose et même un coup d’application.
£ W' <•*  ........ A31 (CO M.O. - IntelliRent.
vient de l'Inde, et la gaultheria (es- autres. yf,t f,ni délicat et d’une rare distinc-
sence de winter greem des Etats-; Volonté vive, ferme, autoritaire et tion. Très impressionnable et d’une 
l nis. La parfumerie, du reste, 'l uti'lpeu persévérante. L’esprit est en- sensibilité très fine, mon correspon-

1 fleun^8feuînes^fruits, ^écorc'es* îtc* jjoué* flV‘,,e ^ tout ce oui l’amuae, dant a des affections exclusives et
Elle trouve dans certaines substances (nais le caractère n'est pas très gai , tendres,
animales le plus puissant appoint, et je vois des signes de tristesse as 

’(’’est ainsi que le musc qui vient Hez fréquente et peu combattue.
•d’un rhevrotln, s’emploie d une ra«,on .... . , , ,considérai,le : il a la propriété de UIe e81 '^rvée et capable de dis 
(développer l’odeur des autres es- simulation; l’ordre et les autres qua
senees et de leur donner, pour ainsi lités pratiques sont peu développées !n-eagai,» pas d’exprimer,
dire, des ai’en L’ambre gris coneré- maig PUHreptibles d’amélioration 

.tion intestinale d un cachalot, donne ,vti.l..,,v.»... 
également aux parfums une finesse é • 1 El KNDANTE. de bien
thérée (|iie nul autre procédé artlfi- saillant dans cette petite écriture 
ciel ou naturel n’a pu fournir encore liniC( 6ga]0| Un pcu et ^

quille ! l'as de mouvement, et j’en 
conclus qurt ma correspondante a 
peu de vie, qu'elle est l oune,

'affectueuse, doucement active, 
suns imagination, d'une sensibilité

aucune re-| gueuse. Sa copie est faite avec beau-

cultl-
1 rare di 
mble et 
on corn

affections

Timide, il est le contraire d’expan­
sif, mais il est tout de même si vi­
brant, qu'il laisse deviner facilement 
les impreseions et les sentiments qu'il

Par les sentiers abrupts où les fauves s’engagent, 
Sur un pic ébloui qui mont en geyser d’or. 
Compagnon fabuleux de l’aigle et du condor,
Le Poète nourrit sa tristesse sauvage.

A ses pieds, confondus dans un double servage, 
Multipliant sans cesse un formidable effort,
Les Hommes, par instants, diffamaient son essor » 
Mais lui voyait au loin s’allumer des rivages.

Et nativement sourd à l'injure démente,
Assuré de savoir à quelle ivre Bacchante 
Sera livrée un jour sa dépouille meurtrie ;

Laissant la foule aux liens d’un opaque sommeil, 
Pour découvrir enfin l’ar.ur de sa patrie,
Il reprit le chemin blasphémé du Soleil !

Léon D EU BEL.

là l’art «lu parfumeur.
SUZANNE CARON,

Graphologie

Très actif, persévérant, pratique, 
i bon organisateur qui «ait payer de 
I sa personne.

De la tristesse se dégage de tous 
'res traits un peu heurtés, et mon 
I rorrespirndant doit connaître des 
J heures de grand affaissement moral. 
M'Vst. un énergique, cependant, dont
la volonté précise, ferme, ardente 

moyenne. Elle aime la Paix et clic I quolqU(. rctenuo
t ulm® A ,,îtrl<‘r : Hli vic '*0,t H” ^ l'expression, ne le laisse jamai* au 
4 petite routine que rien ne dérange. dfpourvUi Rten de caMant ou d.au_

elle a cepen-| t.or|t,airc dans cette volonté qui sait 
ORPHELINE DE 22 ANS.—Reçues <lun^ certaines idées arrêtées, abso-1 ae gouple et douce au besoin, Il

y a dans cette écriture un charme de 
grâce et une force de loyauté et de

serge poilue, bourrue, rayée, quadril­
lée. Ces garnitures imprévues donnent 
au costume le plus simple une sédui­
sante originalité. Pour les robes d’a­
près-midi, le velours de coton, dit an­
glais, et le velours de soie souple de 
fabrication lyonnaise, se partagent 

; nos suffrages. Mais la robe de velours 
■ de coton, si beau qu’il soit, n’aura pas 

lu souplesse et la légèreté du velours 
! d«i soie “chiffon”, ni se diape, se prê­
te aussi bien que la mousseline de soie 
aux enroulements souples ; ce qui 
n’empêche pas de composer avec le ve­
lours do coton de jolies robes faciles u 
porter quand on sort a pied, et des 
tuniques d’étoffes légères nui sont d c- 
légantes robes d après-midi et de pc- 

Le mélange des tissus

Lfi Vulontt e8t fnü)If,

Il y n un proverbe breton que je 
voudrais voir imprimé en grosses let­
tres et suspendu à tous les coins de 
Vue d’une petite ville pas très loin
d'ici, dont la beauté, l'unique beauté yu'on le veuille ou non, les par . . .. H
cd faite de ses arbres dont quelques- fuma forment un important chapitre les quatre pages. Vous avez bien fait ,UC8 (l'i en* 'iiscuie volontiers. un
uns sont centenaires, ce qui d’ailleurs, de l’hygiène de la beauté chez la fom- de les envoyer. Votre écriture sera l’accuse quelquefois d être indiscrète,

...w est à peine l’âge mûr. ,n<>' 'f3 "d(*lir8 suaves contribuent, anil|v8<sp t\ 80n tour. elle s’en défend vivement, mais ellepoui un .nmc est a j» ■ ««r * en pffpt puissamment, au charme et ...... , ....... . , ,
Vous croyez peut-être que ces beaux ftU pl,ilgiJ . | oflorat Vient compléter DIANE. - Sensée, pratique, habi- sait bien que ses accusateurs ont rat-

arbres -ont conservés comme des tré- ia vue, et ce 's«'ns de l’iniagination” tuée à réfléchir et A raisonner, elle a pon f,'b‘ ne se corrige pas parce que
' «I l i1 sont un peu comme «les est la source vivifiante de bien «les K,vn$rrtienient beaucoup de bon sens, «''« indiscrétions sont involontaires 

dieu\ rl« 'runde avenues vertes où ; «vn’»!0(>‘4 ^ tollt P8t ‘Jtfl1Voir ,p lnr/‘ «t sa sensibilité et sa tendresse qui et le résultat d’une étourderie nafcu- 
i soul \ i pa-'-oi 1 erifam . .g. • mouché, comme disaient crûment les sont dé|iCHt«'B et vives ne 1 empêchent j rH te.

et «les parents «h; lu généra- . j)0ur faire nn heureux choix............. ........... ..... —------ -r——— --------------------------——------- :—
«le parfums délicats, et surtout s'har-

tits diners,
. ______ étant à la mode, on fait cette saison

et modérée dans des costumes de velours pour Icsqurn* 
' l’uni se mêle agréablement a 1 étoffé 
de fantaisie ; l’essentiel est de bien 
harmoniser les nuances ; les tons en 
camaieu ont toujours le mérite de la 
distinction.

qui la mettent bien 
écritures que je vois

beauté morale 
au-dessus des 
ordinairement.

TANCRKDK. — Non, je ne pour­
rais mus donner des leçons de gra­
phologie. Mes auteurs ? Michon,

parent
tion actuelle

\vant de continuer mon histoire je monisant avec l'âge et le caractère. '
__ ni,lw »->ni La parfumerie n'est point, comme on

A u- ; le cr«)it, affaire de mode, mais indi-
viendra la juste r«*tribution de mon Vj(ju<,Re . ,,j|p nr résille aucunement
audace : la colère des habitants «le la fians des combinaisons plus ou moins 
«lite petite ville que je nie garde bien s'MentiMquep, mais dans de pures et 
«le nommer pourtant ! La pauvre se- Instinctives Impressions. Autrement 

, dit. chaque femme devra choisir le
rait trop confuse . parfum qui convient â son genn- de

"Il y a deux choses que Dieu meme |><»aiitê, comme elle clmisit la toilette 
m peut pas faire : un vieil arbre et «pii est. le plus en rapport avec son 
un gentilhomme”. individualité particulière: "Une c<ni

Dan* In \ illc en question on ignore |p'jr A 11 « Parfum A la mode,
. ,.. - me mettent i-n colère, s écrie juste-

retfe 'él ite éclatante : c est qu il tau nint Alphonse Karr. Une femme qui 
des années et des années pour faire un porte toujours le même parfum pî 
!,,»] ni-hre, et r|ue la puissance de Dieu l’assimile et est une feu me odorifê 
11c suffit pa< pour le faire vieux : il rantf”- 11 fftUt b,pn f,irr n“""
y faut des années encore ajoutées a al.Bsi ran. qile ppIIp qi|{ s.,it s.hnl)il 
«•«•lies déjà entassées, et c’est Lui qui jer
la voulu ainsi ! La violette et la in'ande ambrée, 1

On abat donc un arbre de «'eut ans parfums doux et directs, eouvien- 
comme on arrache des quenouilles : ^tR aux jeunes filles ; le f,>|„ coupé,
il v faut plus de travail et d’argent. J* i,o8p' d'Espagne plus cajd

*. * . . . teux. aux femmes fn'tes. II en est «les
mais on y va a coeur-joie sans penser ode,jrs comme «ies b'.jo .x et des vête- 
seulement que l’argent et le travail ments.
seraient mieux employés au nettoyage o sont les fleurs, ces "ensençoirs 
des nas «lont la saleté est indescrlp- flottants” du |>oète, qui possèdent as- 
(jh|(> sûrement les arâmes les plus frais et

FANFRELUCHES

exhalent les «‘ffluves les plus suaves.
Le jour ou 1 arbre condamne |>ai guotj par rxPmj,iPi dp |dus .p'ijcat, de pas de voir clair dans la plupart des 

l’autorité constituée subissait son sup-. plus enivrant. «|iie eette vague se„- PltB ,,:ne nmnqUe de souplesse, et 
plicc, «les hommes armés de haches tcur de liseron sauvage, que Victor ,nP n |p tort. d’avoir raison en étant 
s’acharnaient à sa destruction avec. IDi^o préférait, «lit «in, à tout autre
un entrain digne d'une meilleure cuu- purfum ? Malheureusement, Uode’ur

«les fleurs est |»eu durable et peu fixe. ment.
"• : '«f1"'1"- y? hautes oeuvres. L'„rt „ .'occuper ,1e bonne henre vlv. .renient nutoritui
impassible, regardait vider les eclats d y suppléer par les parfums. La par- ... x ,
du pauvre mutilé, une femme leur jeta fumerie, on peut le «lire, rat aussi rP 01 tr°P mo )1 p Pour arnver 1 
ironiquement, en passant : “Allez-vous ! 'l’,1.5»1? ,;’on,lp- anciens peu- grands résultats. Diane prend sou
remnl-iccr touv les 'libres de l’avenue ' à * f 0r enf poussé i „rt ,.pnt de très bonnes résolutions, mai
lempiaccr TOUy ,eh ia\enuo d„ parfumeur à un «lo;ré d<* dévclon- .. . . a../ - ♦
par de- poteaux de téléphone ? Que ce pement inouï, f CS (Decs et les R<) c,lp n a PaS persévérance et elle ie

a peut-être de tarir notre rivie- l''VPn;”lx-,1 ^ ‘ierre, etc.... Tr{,s ,o llp vec SP9 limig et un pP
v Tilimtcr des natales — I,C nornbre ,lps Pnmmades. la variété , > . ,

a. x planter de^ patate (lfig compositions odorantes, l'abon- agressive avec ceux qui les attaluea.
?aM n’f>nslc‘u, beat et gras, »Tii- d;)nrP des eachets, la richesse des cos- Délicate, sincère, bonne et capa d

CALIN’ü. — Votre lettre

sera beau !" Une autre, plus loin, ren- mains héritent de mtrurb de l’O- commence sans cesse. Elle a toujours
contre un citoyen satisfait de tout. - r.lpnt' '•u’‘Ik exagèrent encore. Au le mérite de ne pas se décourager c*
r’e-t leur état normal dans ce pay:-, *1’^ 81 ’ !' irt'p de recommencer.
.... corps avait s n parfum |•^lrtlcllllcr ;
lui cria, dans un bel clan d indigna- l'essence «le menthe était réservée aux f*»8 vanité, — un peu «le suscep-

tiou : — “Après nos arbres, on es- bras ; ,\ h, poitrine, l’huile de palme; tibilitL Eli? est timide et réservée,
niera peut-être de tarir notre riviè- aux genoux, l’essence de lierre, etc.... Tr{,s ,o llp vec SP9 limig et un pp5!

rr pour 
Le lie
»na en ronronnant, que rien ne vaut In métiquee, étrlent eo’ossaiix. Los ad- de dévouemt nt.
sagesse de certaines mesures de pré-1 mi rate ire de furent les Ingénieux
caution, et qu’on sauve la vie des gens inventc ir.s <:« la nulvé; •-atioa. \u mi­
en bûchant les arbles ! A d’autres! JLL !c du/c t.ln* T8 lâchaient perdre, rt si vous voulez une analys
Elle l'antena voir le coeur v
sain de l’arme superbe dont on ran «e- convives leurs ailes pa 
du bois «le chauffage. gracieuse opération «nie ne rappelle MARIE DKH NEIGES OU EUGK-

Elle reste convaincue «]ue ses con- ',,IP b’ pulvérisateur actuel !
4 , i, i » . -j . Les anciens ; valent très bien ohsfrvécitoyens ont le culte «le la laideur, et hl pHyohologic «les parfums. D’après

qu’au point de vue esthétique ils sont eux le muse reml aimable ; ln rose,
au-dessous «les sauvages qui vénèrent effronté ; la vbdette, mystique ; la
les arbres do leurs forêts, eux ! menthe, ill'll it h] ne . 1 «Pillet, r.léchant;

Vous conclurez donc <|uc dans la *'pU',!n* ' '' ri v'T'eine et
. 4 ... i,-, I ambre, artiste et génial, etc....petite ville vouee a la laideur cuva- ;

On divise ordinairement les odeurs 
des parfums mo«lern«H en odeurs plmlogique-
aromatiques («eillcti, suave (rosei JPJUNE MATHURALEM. — Délicat, 
« t ambroslaque < ambre i . Mais cet te 
classification est bien incomplète En

d'autre- ' >m. i s lariialent pernre, rt si vous vouiez une anaiys
et ^ H"“ » «»« «ertre -lUatre Pnec. et m adré»M\.im et essences, et ces oiseaux secouaient sur ....

t on fait le.« convives leurs ailes parfumées • spr ps coUP°ns ‘l® rigueur.

raide et avec des apparences «l’cnt»;*e

d’anti«|uc mémoire, Crêpieux-Jannin 
et quelques autres qui ne font que 
copier ces deux-là.

Les velours de fantaisie sont légion.
Voici deux velours de coton noirs, 1 un 
broché, l’autre moiré qui s’unissent a 
merveille au velours noir uni. Beau­
coup de velours à fines rayures ou h 
carreaux imperceptibles dans les tons 
gris et fauves surtout, si à la mode : 
on en fait des toilettes habillées. Le 
velours dont nous parlons est distin­
gué en ces nuances et offre de jolies 
reliefs. En général, le velours noir 
est laissé aux femmes sérieuses ; les 
jeunes élgantes choisissent de préfé­
rence, pour la ville, le costume loutre 
ou mordoré, vert russe, gros bleu, 
bordeaux, clématite, chinchilla, etc...
.Toutes les teintes les plus fines se 
retrouvent sur le velours. Des dessins 
aux coloris exquis au milieu d’un sable 

; d’or rayonnant «le mille feux pour ro­
bes et manteaux du soir. Des pluies de 
pastilles translucides, ayant l’éclat et 
la transparence des améthystes, des 
saphirs et des topases, mettent leur 
éclat étrange sur les fonds chatoyants 
des velours aux tons chauds et vi­
brants. D’autres fois, ce sont des 
pointillés imperceptibles, légers, lé­
gers !.

L’un de nos grands couturiers vient 
d’éditer une robe de velours noir uni, 
constellé de cabochons de jais noir 
finement taillé. Sur du velours bleu 
sombre, ce sont des perles d’acier fai­
sant un brillant pointillé gris ; c’est 

1 bien simple comme idée, mais joli au 
j possible.

Les brochés de velours tissé sur des 
fonds d’etoffe diaphane, légers et 
mats, sur du crêpe de Chine, de la 
mousseline de soie, de la gaze, font 
des robes et des manteaux très riches.
Four les manteaux, ces tissus se dra­
pent sur un transparent qui compose J La Haute-Cour de Calcutta a eu H 
le fond du vêtement; la doublure cst;He prononcer sur un cas partlculien

qui montre combien il est difflle d« 
mettre fin à certaines coutumes rt* 
tuelles de l’Inde.

H y a quelque temps, la veuve d’uif

MYSTERES ET MERVEILLES 
Dans les mondes du firmament
Voici le programme analytique d# 

la conférence que le R. P. Plantier- 
donnera au Monument National le 19 
décembre prochain :

LE POEME DE LA CREATION.
I. "Dieu Créateur" — "La Matière** 

—Dislocation des nébuleuses ; poua«
sière d’étoiles ;

—Géants des deux ; planètts lilipus 
tiennes ;

Leur multitude, leurs distances ; in* 
sondables espaces.

—Les yeux photographiques.
II. "Dieu organisateur" — "L’êvos 

lution". — Les trois étapes des aM 
très ;
Le "Roleil" monde en formation; votq 

cans et cratères du Soleil.
La "Terre" plunête adulte ; la végêi 

tation et la vie ; croûte amincleJ 
centre incandescent ; ti emblementlj 
de terre, volcans.

La "Lune" sphère morte ; montagned 
lunaires ; paysages désolés ; les a*4 
très éteints ; les mondes en dfurisy
III. "Dieu Houverain" — "Suprèm^ 

récompense".
Attraction et gra vitiation univefff 
selles ; |

—Rotation, translation, vitesses ;
—Notre soleil s’envole, n«>s planète^ 

l’escortent : Où voguent-ila ?
—Les astres sont-ils habités ? — O* 

est le ciel des Elus ?
Comme on le «ait. c«tte conférence 

sera illustrée de projections lumineud 
ses et. accompagnée d’un j«'ill concertJ 
que Mlle Idola Raint-Jean a bien voim 
lu se charger d’organiser. C’est dir^ 
que les assistants en auront pou4 
leur argent.

.’oumiez pas la date 
bre prochain.

Billets en vente A 
Beauchemin ; chez M. 
bnult, 312 rue Mainte-Catherlne Est | 
nu bureau de l’Ecole Roriale Popu-« 
laire ; 1075, rue Rachel Est ; chez NT, 
Kerhulu, rue flalnt-Denls, en face dq 
l’Université Laval ; et. au secrétariat! 
de la Fédération Nationale St-Jean* 
Baptiste, chambre M, Monument .'.«fci 
tionale. i

le 18 décerné

la Lihrairt^ 
Ed. ArchanH

MOEURS HINDOUES 

Le suicide d’une veuve

choisie très claire, mais dans le ton 
du velours ciselé que l’on fait en tou­
tes couleurs. Un beau manteau du 

, , . .. . . . , jour, en velours noir, se doublera de
A la seconde question, je réponds I fi|)ortv blanc ; le long des devants in- prince hindou «le Malnpouri consens

non, c’est Impossible. teneurs les bouillonnes de mousseline , tait, le lendemain de la mort de soit
AVEU. — Voilà une per-1 ou les fronces à crêtes, légères comme : niarj( a faire le sacrifice de sa vie ed

un duvet, font le plus joli effet. Quant ^ monter vivante sur le bûcher funè-«

’gaiement 
SIMPLE

sonne délicate, fine, trop sensible, i - . .. .„„4'»>.. i r -----. . aA»i« uux robt:s °P mettra sur un fourreau,bre autour duquel s’étalent rasaem*ron imaginative. qui ne se défie uni u.s tumoues et les draperies cr. , hUiK ,etJ RpnH dp ,ft ville; 5 peraonneg
pas assez des rêves et des chimères, i tissu léger fleuri de velours, ce <|UJ jdp ga parcnté furent mises en êtafi 
(Test dommage, rnr vivant dans un j ^'uno'-d,-‘^ancCjj!jl|VjSjCp j8 ; d’arrestation sous l'inculpation de
monde irréel, elle aura de grands dé­
sappointements en renc«>ntrant les ré­
alités. Elle est, si sincère, tellement 
incapable «le détours et de mensonge 
lii’ollr mge toujours trop favorable- 
-icnt les gens pour s’en défier, même 

.raisonnablement. C'eut un cceur pur 
ns aucun

l’av«>lr encouragée A commettre cq 
suicide. Elles furent condamnées 9 
la prison.R FCFTTFS Elles firent nussitât appel, en «lê* 
clarant qu’une flamme miraculeuse 
êtulr descendue du ciel pour consom-* 

1 mer le sacrifice ! La cour a déboute 
les appelants de leur demande et ell» 

Cassez dans une terrine deux «rufs, n augmenté leur peine en la portant! 
alliage. Droite, sincère, ajoutez une once de beurre frais, sel. * 4 ane dc prison.

POTAGE AUX BOULETTES.

onne, dévouée, généreuse et un peu poivre blanc, fines herbes ; tournez le
tout en y mêlant «le la farine, jusqu à 
consistance dc pâte ; farinez la table 

«eux à qui elle donne sa confiance formez avec la pâte des boulettes 
avec son afftetion. comme des olives, faites-les frire au

Elle n’est pas assez curieuse de la be'»-rc dans une casserolt. ; mettcz les r.in a ««i. 1 «« i u fond dp 1h goupt<irc et. versez des-

N1E. — Il faut attendre patiemment 
votre tour et cela prendra un peu de 
temps.

Les nouveaux chapeaux sont jolis et vraie vêrit* ; elle imagine les gens

hissante, les femmes ont plus de g««ïit 
et plus He courage que !es hommes : 
elle- aiment la beauté et elles n?ent 
protester quand il se commet de.- cri-

Me l’eaiitre ; «'elui de droite est orné 
BRIN D’AMOLR. Les conditions (i'une |onglle |dttme no{re. PPiui de gau-

doivent être rigoureusement observées cbe est garni simplement de ruban de 
et vous devez m’envoyer 4 pages d'é- soie.
criture pour obtenir Une étude gra________________ _______ ____ _

très originaux. Nous illustrons ici comme elle aime qu’ils soient et cela 
trois modèles: celui du centre le bord | lui suffit, 
étroit d’un côté, très large et relevé

sua du bouillon gras.

PETITS GATEAUX DK RIZ

SUGGESTIONS 
POUR ETRENNES

sensible, très nerveux et impros .ion
mes de lèse-heauté, elles sont indignées voici une autre plus «Ktaillée nable, orgueilleux, il peut awat de
et tristes car pour elles les arbres jOdeur r«e.ée rose, géranium, palis- KrHVP8 erreurs de jugement quand il

Elle en veut aux plus clairvoyants 
qui aperçoivent des ombres.

Tmmpép, elle serait inflexible et ne 
pardonnerait pas. Ri elle n’est pas 
très jeune, **Ue a cependant une frat- 

, cheur «l’âme ravissante et rare, une table, en «ie petits tas auxquels 
I'M-Viu: S'ICOI.LK m’MVoit .1. U .Innnn un. form, un p.u alloneê.. On
«pie. ce qui n est pas admis poiii ^ saupoudre de line chapelure par-des-

JEAN DE SH A Y EH.

Ri l’on a de la veille, «lu riz prépa­
ré de quelque manièrd que ce soit, on 
peut l’utiliser «le la façon suivante :

Un en prend la valeur «l’une cuille­
rée que l’on dispose, sur un plat 
beurré et qui puips*1 paraître sur la

on

sont do vieux amis.
Qu’ils soient couverts «le feuilles ou ! 

remplis «le nids, frémissants de vie ou i 
secs el nus et tendent en gémissant I 
leur? bras noirs vers le ciel, ils de- ( 
meurent leurs amis «les bons et des 
mauvois jours, «.'eux pour les«|uel elles 
n’ont ni déguisement, ni secret : ils 
sont les témoins «le kmr enfance heu- ! 
reuse, le confident «les mystères de 
leur coeur de femme ; ils ont vu passer 
leurs joies et leurs deuils, et sous 
leurs ombrages bienfaisants, elles ne 
se sont jamais ..enties tout a fait seu­
les. puis')u’ellcs y retrouvaient des 
souvenirs de toute leur vie.

Elles se sont adressées à moi, et 
par moi, elle- vous supplient, vanda­
les, d'épargner les arbres, de respe»-- 
ter leur ûg«*, de conserver leur beauté. 
Leur prière -era-t-elle entendue ?

Danielle AUBRY.

UN AMI DlfPOLICEMAN

muguet.
n'est pas calme.

Le rieur est bon et 11 n un grand

l'.m.ily c graphologique, .l'attendrai 
un autre manuscrit sans coupons.

KAUSTLONGRILLK. Esprit po- 
silif et pratique qui ira en s’accen­
tuant. Assez d’imagination pour dé-

truiront fias.

sandre.
jasminée jasmin,
orangée* oranger, acacia, se- besoin d'une tendresse dont il est lui- velopper le gofit et la gaieté. — Elle

ringa. même capable. La volonté est faible pst bonne, d’humeur paisible et assez
tubéros'e: tubéreuse, jonquil- Pt emportée. Il tourne à tous les douce, affectueuse sans grands mou­

le. jacinthe. vents et se jette avec beaucoup d’ar- vements de tendresse ; la volonté est
violacée: violette, iris, réséda. ,
balsamique: vanille, benjoin, ‘leur à tous les caprices qui le ten- modérée, capable de certaines ferme-

tcnt. • • -rus persévéran-
ice et. de courage. Quelques entête­
ments. Très peu «le vanité mais un

camphre, patchou- d’ordre, pas d'exactitude, humeur fan- Kri‘>n co«iuetterie qui lui dome un
Comme tous grand souri «le l'approbation et «le

LA MODE

Velours

sutipoud
sus laquelle «m met «luelques petits 
morceaux «le beurre et l'on fait pren­
dre couleur au four. H faut servir 
les petits gâteaux «iès «lu’ils sont à 

'point et très chaud.

GATEAU AUX CONFITURES

fève, tonka, héliotrope.
épicée: cannelle, muscade, cas- 

carille.
cariophylKe: giroflet, •••illet.
camphrée 

ly, romarin.
santalée sental. vétiver, cèdre
citrine: citron, bergamote, cé- 

•
herbacée lavanilc, thym, mar­

jolaine.
menthaeêp : menthe, auge, ba­

silic.
anis'e ams, badiane, rarvi.
amandée: amandes ambres, 

mirhane, laurier.
musquée musc, civette.
ambrée; ambre gris, mousse 

dc chêne.

11 subit facilement ks influences, 
surtout les influences douces. Feu

tasitfie et capricieuse.

Des biscuits, du rhum et trois ou 
1 quatre sortes de confitures. Tou­
jours des gn-seilles, puis, selon ce 

! dont on dispose. «les abricots, «les 
Jamais le velours n’eut tant de suc-ipeines claudes, des cerises, «les fram- 

cès ; on en porte à toutes les heures boises.
de la tourné»' ; il fait le fond de nos ...... ,iaiu««. a» m n..ni l i , on commence par delayer «le la con-mnnt°n"' . «|« no r«th«*s, «le nos cha- ' . ... __... ...... ., -, » , fiture de groseilles <ivec «lu rhum et,peaux nmme ; ou bien il eu est la gar- ^ . f: . . 44_>-lt_
niture. On le marie a toutes les étof- "J1* cec*' on p 1 ° 1 ' ,
fes. au lainage, a lu s«»ie. à la mous- *1 un m«»ule uni. On en couvre ennui-1

l«orne te le fond et le tour de biscuits (lis faibles il a un entêtemen remar-I’a'lnniration. < lin*', ai voile, au tulle; on ’ ,4 d nH jp rhUm rP,lx du fnrui
. , 4 4 , . i . - , « «le pr« «'u*uses fourrures et de dentelles trempes «inim «b «iim. ei* * 1liable et très agaçant pour ks au- .. ... délicat,.sse. .«, <Je sorU... d<. nu,ueuse.s i,n)tie- mis à plat, et les autres p«.sés de

très. U est. possible qu ii fasse un lie sensibilité sans exagération. L’ar- rjes (jt. |ujne 01l scintillantes guipures, bout et bien serré». On garnit les
bon mari si sa femme est l «>nne, fer- tivité est sereine, égale et ma c«»r- 
•ne et U la sagesse qui manquera tou- respondante doit être a<lr«>itr et s««i- 
jour» à ce graml enfant. ■ -

Constamment sur leurs pieds, le« 
"Peelers" «ont invariablement en­
nuyés par les cors et les oignons — 
mais pas longtemps cependant, car 
ils connaissent un remède actif, l’Ex­
tracteur de Cors de Putnam; il gué­
rit sans douleur en 24 heures Es 
(ayez le "Putnam", 25c chez tous 
tes marchanda

AMICUS. — L'esprit est fin, pers­
picace et observateur. Le sens prati 
que corrige ce que l'imagination au 
rait «l'un peu excessif et sauf de ru 

fruitée, poire, oings, ananas, rts exceptions. Amicus Juge bien le* 
banane. gens et les choses.

Tou« ces parfumn font l’objet d'un Elle a de la bonté, mai« ni dou- 
commerce important. Un départe- nl goUplfBg., L'humeur p«t £"î!!
ment, en France, celui des Alpes-Ma- . . i,..,h..4. n'gale, 1 affection es', largement d"- «une sutr» niniiM«iintimes, est presqde entièrement «’on : vnre/: un iiinbn* i o, r rcci
sacré ft la cuiturr «ici; : ■ .n'.g«>rs, vcloppêe *-t le. très faibles signes d’é voirbniehutr lllu ire* hoii»
jasmins, caHsie-, violettui. tubêreu '•''-»ism«' me f«,nt c«»nrliirc à un «D io* d*.
s«‘.s, etc., si usitées en parfumerie. (Jn I vou«mieut protiouc.’ pour ceux «,u «'ll« n,„B wimos.’.’H kuph./ co., agouU geasiaits 
cultive, ailleurs, le thym, le géranium i *ùue» •v»* «Canady Windsor,Qnte,

u«- métal ; mais il y a velours et vc- premiers «le groseilles, on met «1 au­
tours : on fuit pour 1«* matin «les robes très biscuits trempés et. ainsi dc sui- 
<!«• velours «Je laine et de velours cô- te eu faisant se succéder cha'iue «t«- 
::’lé «l«- ligne très simples, semblables père de confiture, On finit par des 
aux costumes tailleur de serge ; le biscuits.
velours de laine est une sorte de mol- Recouvrez alors le gâteau d’un pa- 
^■»*>ll très .-«eiple aux reflets profonds p|gr blanc puis d’un couvercle un peu 
qu’on appelle aussi duvetyn. Le ve- lourd. Mettez A la cave p«ndant 
'ours anglais “chasseur’’ a, cette an- douze heures au moins.

Au moment de servir, plongez le

OMAQUI FEMME Irv
et «1«'\t%Ii ron» 

nidlre MAKVKI. Whly 
llnir S|«rwT 1« no'ivnlf#
MirinpoPè «nlertlon Le 
tbétlleure. î>e«« pht» cnm» 
rr.»>ic NcttoU ln«»arit«»- ce, «J«.* gros.-os cotes écrasées, plate?, |
rWmpnf ^-------‘— * ‘ - ..rSSrÿZSi l“i fc.tyx!»"* r«l«» . «~v.iiw.rt r..u

«r». p..i. r,».-,™. .at...Ians les teintes sombres et de.« reflets 
argentés dans les nuances claires.

Les «•oi.tumrR de velours de laine ' 
ont souvent garnis «le velours uni '

«m n rôt«‘« : on met souvent aux ja- u'anP[10t,t,'r* 
quel te .s de \«'l«»ur.s "«■ha^.seur” «les cola “ n faut (impi*ii

Int «lcd purcmenU de drop ou de itross^avcc r«P« l'aurs t

sur un plat. Versez autour une crè 
me à la vanille.

l.ea BuffraseMes html,i!«««•«« ont («n 
erri's «TAbsiindin l’nrU A

le.! liuuimcë mCiue

Ornements pour Coiffure
Peignes, Bsirrettes. Bro­
ches. Bandeaux or. bril­
lants et jais, nouveau 
modèle actuellement por­
té à Paris.

Parfums Exquis
Nouveaux parfums des 
meilleures marques de 
Paris, ainsi que poudres, 
crèmes, savons et pro­
duits de Beauté.

Cheveux Posticnes
Pourquoi pas une bonne 
tresse en cheveux natu­
rels pour votre mère ou 
épouse, o’est le cadeau 
par excellence, utile et 
agréahle,au8si perruques, 
tranformatlons, devants, 
toupets pour hommes, 
etc., etc.

Maison Du VERGER
?IH RUE SAINT-DENIS 

Ln farr de l‘«j|lla« Ut Jacqatf

,4r
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AMUSEMENTS AMUSEMENTS

A l/OPERA
un donnera la semaine procbaina 

l^K repriaeti «le:» «ruvres l‘j:s p.us po 
p.ilalres interprétées iîep»iis l : ro,'i 
inencement «le U» saison, l.a di’tri 
hution erra la même, excepté pour 
une .«rule représentation. Ceux qui 
n'ont pu assister aux premières ap 
prendront cette nouvelle a»*" plais r.

Madame («erville-lteache üanterf 
une fois seulement cette semaine dan- 
t’ar.nen. 
la d .stribution 
Hi" et dans "Hêrodiade. ' !'.* el.
i li-erpr-'-tera les r.Mcs de Sa, a oi. 
f\ -lérode, d'Ksramillo et d’At'mu .cl. 
Mademoiselle Helen Stanley louera 
dans "Thaïs," "Carme i' et "lléro- 
diaile." lailsa Vilinni re,iiportera d? 
nouveaux succès dans Flori i et San- 
turr.a. I.a dftllcieuss bêro.üe d1’ 1 • ci- 
rar tre Htra personnifiée par Dora de 
1 h lippe. Maria Clie«e s interpr.' v 
ra pour la première foi'. 1* rôl> de 
TJali:a et Gulsepne liaud’nzi r'p‘t i'.> 
«ehil de Mario CaVaradpssi.

\u concert symphor.i ce <1;* s n’d. 
li |ilani“te hongroise Yolanda Mero 
ser.i sidiste.

rire et applaudir "L'Aéro... plane 
L'orchestre, sous la direction de M. 

Maslno, Jouera des airs populaires qui 
seront très goûtts.

IHEATRE UES
NOU\ LAI TES

"BAPTI9TK EN VOYAGE"
Grande revue d'actualités canadiennes

Le thé&tre des Xoueautés annonce
Léon La f fit Ve fêi'rparViT'de P^fha,*,e uno Uevu/
ition dans "Sau sm et. D.i- !L ' t qU‘ V“ rf'

Jouir les amateurs de ce genre de
spectacle et Ils sont nombreux ' Il 
est Incontestable qu'une revue attire 
toujours la foule, mieux que ne sau­
rait le faire la meilleure des pièces,il 
V u h cela beaucoup de n if sons dont 
la première est l’intérêt local qui s'y 
rattache. Mais en outre de cela, il y 
a dans une revue '» e i faite du mou­
vement, d l’humour, de la caieté, 
du chant, de lu musique entraînante,
* o' s Us r! 'meats qui conduisent sû­
rement au succès,

MM. Had et \ al, li s auteurs de 
Unnt.st? en voyage" e >nt des re- 

viiFtcs (je talent qi e le public de 
Montréal connaît d-'jA et leur œuvre 
nouvelle d'une originalité intéressan­
te, fera c-rtalnement sensation. Au 
l'ei de s’en tenir au fastidieux défilé 
«.e psrsonnnees dans certaines rues ou 
d:i!fr, ronnurs de la localité, les in 

oi.tc; rs ont eu l’id'c de faire 
’• kt leur hérofl Hnntinte. flanqué de 

. , 51 ^imne et de sa fille, dane diffé-
' * e n -V- r e’,f*ro fûohe oh comme par 

, . • i i 1 * 1 •iR'ird iis'rencontrent des personna-
saute ci «uss- inrérejs.mte < e .ra- urn 0Ufl lrf! Canadlers sont loin d'i-

♦ nompliê de cette di .1- gnor'.r. 
en t u ‘

AMUSEMENTS

Theatre Canadien-Français
Semaine du 8 Décembre

M. Julien Duoust

i i;i;av:dv ^ \ i ionaî. 
FRAN';1ÎS

LE VERTIGE
.C-'om.4.lie en 1 aetss ■ e Mtc.r, . r 

^^.r's h grand s ict 's du 
la

S O S».'!
il «td.t dlfiicilc 
lion il ih trouver

dit 
une plècf

iiors convi-int e^ o .. î),-. rencontres naissmt les situa-
• ,/‘niot n <,,rn ^'^8 les plue coraiq.rs et le tout as-
'io\i s, elle cm n ni*' e U • s. sonné dn mots bien venus, nrré- ! 
nd nomhr- dî urs. r-n1."- de musique pimpante, de cor- !

ogur, .Jacques .Mat.'ini. rris? a uu , . . ' . . -
.'érilable vertige, elle se laisse enlever ‘ (] 1 anvo,i'-,,t,i>. V n quelque temps
»«r l‘éerirnin Anr'n P,„.r - lune UI10 crgnnieotlon th^traTc POU-

Hant, elie a triomphé de 
cuit' et, eu nous conviant 
■'*( e Vertige," 1 emotionji 
de Mi b I I 
sir d un grand

• Te \cr ige R'ivit de début, U y a 
/•nv.e .ms à la grande troupe di iomé- 
dc que M. lien" ou avail a n-jnê; 
pour le théfitre de.: Nouvcivt s "!•. 
malgré h t mps. on si i.anpcK.' en > 
re le triomphe qu'o'ii 'iT et .arc stes 
Temporiaient.

Voild une bc’.Ie rr nainc encor? en 
persac tivc pour notre grand thiAtre 
Xruni;uifl.

* » c sujet du Vertige e t le su'.vmt :
Andrée, femme fie Ilaymonl de Ho-

»ire, serait parialtement hr.-.’.r'U ••*, 
r-Ar son mari a de n >bl s qunl t' , une 
•ttelif» s'tuation et l'aime p"of md'- 
Vrient, r. elle n'nVait ' u h s II vr n pas- 
sionnês du célèbre romancier pr. cho- 
L'gue, Jacques Mureuil. Pris? d’uu 
«B
par l’écrivain. Après une cour e lune 
»lc miel sur la cite d'tixur, .Tactues s: 
Jhtigue de l'isolement, se Ihfbs de -vjn 
nmie it papillonne avec la 'lellc com- 
tessr Mosciii. m. de Roviil fini al- 
tue toujours sa femme, la suit de loin, 
la fait discrètement survr lier Pirson 
Onu Chatit.ier. Même celui ci 
Par avoir un duel avec Marc 
te blesse grièvement. 11 re 
Hr, et M. de Roville, qui a son idée, 
l’installe dans un nouvel appar'.emrnt 
A lui. où il fait transportei il- nom 
luciix souvenirs de hop ancien ho ne 
familial, Andr'c, Accablée de du i 
leur, écœurée aussi, accourt auprès de 
celui qui n risqué sa vie pour e!lr et, 
peu A peu, s’attendrit en reconoa!.*- 
s\n» leg objets familiers 
ville paraît, prononce de 
irp ; Andrée tombe A rps genou 
H pardonne, non par bonté, ni guidé 
pnr un idéal supérieur., mai» simpl • 
ment parce «lu'il a toujours nimA, 
Parce qu’il aime p i femn c quand mê 
me et. malgré tout.

l’rtte dernière iiispirntiu:i d? 1'.'..-

Um ep mnltiplrs dans un cadre de 
luxueux décors forme le snectaelc le 
'drp grac'Oix, le pifs ir.t're.-sant et 
le nlpg emURfint qui soit.

"^•itirt? en voyage" sira inter- 
ir I ''ii" toute le troupe fies Nou- 
ve-o t's A laquelle viendra s’adjoindre 
nu HaDtigte nature et l’on peut dès A 
t r'spnt souhaiter bon voyage A la 

e ue de MM. Rnd et Val, qui rer- 
t'iirn-n-nt aura une courre heureuse 
et triomphale.

AT PRINCESS

l.a tro",pp Tully et Rurklaïul, f|ui 
interprétera "Omar tre Tentmaker” 
a : P"in ’ess. 'a nemaine prochaine,

Mde Relia Ouellette

Grande Revue, en 5 actes et 
par JULIEN

7 tableaux, 
DAOUST.

Dans “La Commùre,,

M. L!/.. ÎT u n tel

Secondée par toute Sa troupe du

THEATRE CANADSiU-FRAHCAIS
M. Dos ni art eau

tûmes surmsstn; tout 
ét« vu dans ce genre.

ce qui a déjà QUATUOR DUBOIS

'c’.o pn»>«de rno m.nrniflquc ronut;i- 
ticn. Tone sc ’•uonoijcnt on lu
.•r>Mr.. np.tntion cl«>n*-i'q jH l'in dernier 
dr "l hr Bird of Paradise". M. Ri- 
chrrd V/nlton Tully était nlors i\ la 
..tote de cett'* troupe. Olivier Moro 
mi était le gérant. Cette charmante

STB VNI)
Aujourd'hui et demain, un proirram- 

me tout spécial sera prêscmé au 
Strand.

A partir de lundi et pour le:» cinq 
jours suivants, une des meilleures 
productions dramatiques anglaises qui 
s'est jamais prés.tnté en vues animées 
et intitulée "Robin Hood" sera mon­
trée au "Strand" en quatre rouleaux 
et trois parties, dan» lesquelles sont 
comprises les trois histoires bien

l-e deuxième concert du Quatuor 
Dubois aura lieu lundi soir, le 8 dé­
cembre, au Rit/.-Carlton, sons le pa-. 
tronagp distingué de Leurn Altesses 
Royales le duc et la duchesse de 
Connaught.

Le soliste sera M. Chamberland, t 
notre violoniste bien connu.

Les bille te sont en vente chez Ar- : 
chambault.

THEATRE NATIONAL FRANÇAIS
CKTTfc: HKMAlNB

Le VoÊeur
H is Majesty’s Theatre

CONCERT SYMPHONIQUE

finit oeuvre, peinture des moeurs des ile'» conn lcs '*p ^luid Marian et Robin
arcuil, qui d’Hawaï ext acfacliemenl jouées dans ««o41’ Aian-a-DaJe et Rohm l 
ntre .'i Fa- ''Ouest. Ring Rubard et Robin Hood.

Hood et

îuJiy et Bucyland viennent novis 
donun” UnC première à Montréal. 
"O gur, the Tentmaker" do Richard 
\ nl'on Tully, une oe’tvre Perse, Ti 
- e de ]„ chronique de l'époque du 
"n :fe Omar, sera donnée pour la pre- 
:ni',r-' fois a i théâtre Princess, lundi 
soir. Guy Bates Post rendra le rôle

L.i vie excitante .du grand aventu­
rier connu pjir tous ^er»^ bioutm mon

tour est lu note originale de la piè'*
rioiivre ert simple, agr'nbl'', émou 
vant • et heureusement conduite. Ces*, 
du grand e*. beau théâtre.

VoM la distribution : De Jlnvlllc, 
Delferrière ; Mnre ilf, Darnay ; ("hâte- 
Hcr. (’>rcy ; De dardes. Cniivtn ; ,,er- 
brlln, Durand ; Cburdlgny-, Eiüon : 
De Merouitch, Pelletier; Ft-Léger,

trée ra bin ne ot noir pruir la premiè­
re fois. En fu sant rette vue, l'on y 
a faR pliiRieurs additions (|ui y man­
quaient quand elle fut représentée sur 
In scène que la plupart ont déjà vu. 
La reproduction sur la s ène au mi- 

toujours un effet 
re niais, en vues 
plue a été faite.

i iiVc vaut la peine qu’on aille l’enten- P,ir!T1i Rs environs les plus n iturela 
d’f. Bien (pie "The Nigger" n’ait ^PR forêts nngia ses et aver W me I- 
"n ■ été nimé A Montréal, le jeu de M. lf,’,rf! ;,rtPI‘rH 
Post dr.na cette pièce fut très appré- r,ci a causé une
ci.>. c’fst seulement en faisant ceci que lo

Une forte distribution aider» M. Strand a été capable de montrer ces 
Po. t. Chaque rôle sera interprété par v'" s le premier.

** 'In* aMj.-tcs de renom. Si. Tully n’est La balance du programme sera, 
pr înlement un amateur. Il est aussi comme à l'ordinaire, de première 
un directeur artistique et possède un classe,
îa'-nf pneticuMer pour donner à cha --------
eun ir rôle ..ni lui convient. Lorsqu'il i-x- / p » vn MîTlc-riê » n ras d'oouvre sur le métier, il se 1 N (,KAISn ABilSrL 
'T 'd dans des théâtres sans être an- 
penre f*t étudie 1< jeu des actrices et

s. M. de Ho- U est très ponulnire à Mont- **PU '^r l'cinlurcs »
c nobles parn- n "J 01 amateurs disent que lors- ^olKne de la piè 
ira genoux et partie d’une distribution, la ^ruinées la photogra

rinins
Baises ^ w.... uo . „„ „» vva(b
.ri/la.s qui soir nt. lout trjiH fabuleux. M. Gauvln est prêt 
ne norme d pense, et ^ prendre la responsabilité de faire

(îODOWSKI VIENDRAIT A 
MONTREAL EN JANVIER

Nous avons une très agréaible nou­
velle A apprendre i\ nos lecteurs, a- 
mateuiR de musique. L’imprésario J. 
A. Gau vin fait actuellement des dé­
marches pour nous assurer de lu vi­
site de l’illustre virtuose pianiste 
Godowsky. Tous ont encore A la mé­
moire le grand succès remporté par 
Godowsky A la salle Windsor l’an 
dernier et nous croyons nous faire 
l’écho de tous nos lecteurs en affir­
mant que son retour ici cette année 
serait l’occasion d’un succès encore 
plus grand. Godowsky commande cet 
te Raison un cachet encore plus élevé 
que relui de l’an dernier qui était dé-

Théatre des Nouveautés
SEMAINE DU » DEl’EMUHE 1U1 î»

BAPTISTE EN VOYAGE
Grande Itovuc d’artualitég ninadienaes 

•Joli-O-A

HOTEL
Ritz-Carlton

JEUDI

« 11 DEC. 0<
l|J R.30 " — ^

t 
È 
R

p.m. O

A propos

Hermes : un facteur, Ilcrvé ; u n do-
mr;t Iqno . Mmilicr ;

\ mirée de Koville. Mme Du"-s0 ;
conit Kse Mns-lli. 1 -yi]lie Bo'.cr*
dit h fevertljer, Mme lienors ; Mme
d'Azrtte. Mme Vhfrv ; 0 ladyi ÏTe1-
wlgc. M nie de Peer ; Mnie de -tn'0
ra. M me Nog.Ti : Mme Hourîtte, tT-'ie

terminée, il sait les artistes qu’il lui An«riit c 
fout pour faire partie de la Histribu-
t D'n.

Ap’vs avoir vu interpréter le rôle

du violnnisl 
hi ha tld. qui vie.id
pendant l’hivrr, '«ri raconte 

une jol,e anecdote que no iR pommes 
heureux de renroduire •ci.

Le c lêbre artiste re trouvait. de

J-’oillier.

compa- 
oncelliste 

•ntrêrent dans 
•nt au

, . . • . . groupe d’instrumentiste», environautres mtistof, tous choisi, de ?.. ....... . jouaient tant
direction d’un 
ndant un in- 
nt au chef de 

eux et enta-

prendre la responsabilité 
venir re grand artiste A Montréal si 
le public en manifeste ouvertement le 
désir

Des listes de souscription sont ou- 
vertes aujourd'hui chez Willis et Cie 
dans l’ouest et chez Ed. Archambault 
Bte-Catherinc Est. près St-Denis. Si 
d’ici A la fin de la semaine prochaine 

FRANÇAIS ,PR B-'tes sont couvertes d’un nombre 
fl ne K rHiBnnnfth,p (i* signatures démon-
i ‘ fr,inf que les amateurs de musique

s’intéressent vraiment nu retour de 
Godowsky A Montréal, M. Oauvin 
conciliera définitivement les arrange­
ments et nous serons favorisés de la 

Mitait pour visite «„ milieu de Janvier. Nous le 
' „ Boulinitons fortement.

##
imirU

91.00 1-t 91.50 
rhrt

Kd. Ari-hnml.null, 
312 Kte-Cattirrlnc F. 

et
Wllliii et Cle., Liée., 

6H0 rue Slr-Cathirinr Oucul

PIANO A QUEt E KNAHE
207-U-11-A

Pan: SGHfiEii
OUVERT tous les DIMANCHES 
Représentations îi 3 et 8 p.m.

Vaudeville 
Bande Militaire

1KT APRFS-Mim,
A 3.3».

P AU L'ORt IIEHTRB DK LA NATIONAL OPERA COMPANY 
((J*rar Hplreeru. ConHurlrur)

SOLISTES : Rosa Olit/ka, Contralto; Dora cle Phillippe, 
Soprano ; Attilio di Crescen/.o, Tenor

Ce eiilr D II T “f* CT O C I V »'er Mnu-n Vilinni et Klnln dr Hetlem: MM.
h fl.15 ^ ** ■ » ■ Ouieeppc, Gtudenti. el Hrgurn-Tnllirn.

REPERTOIRE DE LA SEMAINE PROCHAINE i Lundi. •'Thnle" : Mardi, "(avellerln 
Kimlirnnn'' «•» 'Il Sisreln di Su/nnnn" ; MeronMi, “Romeon et Dnliln" ; Jeudi, nritien”, 
Vi-ndredi, *To»c«" ; Snnn-di, ‘'ll<-ri»dinde,‘

Prie pour Offéra : 75r n $3.i»0 : ConrerU, 2r»r à 92.00. Le piano Rteinwajr employé rat 
fourni par In mniaon C. W. t indn.iy Co.

" ■ ■'

ou dimanche Théâtre Princes
Orrheatre dr 40 muairiena aoua l’haliilr dirorlinn dr M. J. J. Hhra.

Dimanche prochain on entendra, dans un très beau 
répertoire,

Mme Marguerite Froehlich
Pianiste-Virtuose

PRIX POPITLAIREH i !5r. 2Sr. HOr et 75r.
Lea ennrrrta ont liru i 3 hrurea de l'aprèa-midi rl n fl hrurra 3» du anlr.

IOR-2-A

snlnn Moj'.'rnî,nos

rn mi . vor

Admission 10 cents

meublé
goét.

• ' |V>- t A 1 ■! • ■ I •
uii’nii Natimml on 
en r. t art.

en
< »i

hcène, «m •»p’t 
passé muttre

THF S TRE CANADIEN- 
FRANÇAIS

(èrande revue en ô actes et 8 |q- 
hleaux par M.Julien I)aou.«t.

Nous rirons la semaine prochaine au 
Canadien Français ' Ce théâtre, qui 
n toujours été- le premier A nous don­
ner une revue de fin d’année, u’a pas 
voulu déroger à su bonne habitude. 
Aussi nous promet-on pour !« semai­
ne prochaine une grande revue d'ac­
tualité pu 5 actes et R tableaux de M. 
Julien Daoust intitulée "L’Aéro... 
plane î" <> sera, A n'en pas douter, 
le rlmi de la saison, car l’auteur nous 
assure que cette revue ne sern pas 
dans le même ton «lue celles que nous

troupe Tully et Bucklnnd 
interprétera la même oeuvro dans 
-u théâtre newyorkais.

\ Al DEVILLE ET
BURLESQUE

A I/ORFHEUM
La direction ne l’Orpheum a mis lee 

attractions suivantes A l’Orpheum, 
pour In semaine prochaine. Mabelle et 
Rrs compagnes formant un corps de 
ballet sont en tête du programme.
Files ne sont revenues d’une tournée 
en Europe que depuis trois semaines 
et déjà elles ont attiré l'attention 
des directeurs artistiques.

Men Deeley donnera "The New Bell 
Boy 's M. Deeley a travaillé si long­
temps avec le "bell boy" A visage 
noir, qu’il connaît re rAle A perfec­
tion

Les Arabes Hassan Men Ali tien­
dront une importante position sur le au café, prirent.

GAYETY

" Moi aussi je joue du violon, 
Thibuud, modestement.

"Oui", répliqua le chef en sou­
riant. "Mon second violon me quit­
te demain, peut-être vomiriez-vous 
prendre sa place. "

" Vraiment", s’écria Thibuud avec 
empressement. "Mais quels sont 
les appointements

" Cinquante Irancs par semaine 
($10) . C'est-A-dlre — prudemment 

— "si vous savez jouer."
" Et moi", interposa ('usais, 

pouvez-vous m’utiliaer comme violon­
celliste r’"

" Certainement, j’en cherche juste­
ment un".

" Alors qignons le contrat tout de 
suite.

" Ab non". Ceci avec quelque 
appréhension, "laissez moi d’abord 
vous entendre. Venez demain soir A 
sept heures.
\ 1 heure fixée, Thibuud, Casais et 

un accompagnateur se présentèrent 
place sur l’estrade, 

chef (pii leur 
paternellement de ne 

pas «’énerver. Un moment après 
ils attaquaient le double eoncerto de 
Br ah me.

Les quelques habitués de l'établis­
sement qui se trouvaient dans la 
salle levèrent la tête ; le ebef «e 
frotta les yeux et «’aperçut aussitôt 
qu’il était la victime d’une fumiste-1 
rie. La confusion se dissipa bien

CARRENO
Madame Carreno, la reine dre pla­

nistes, qui so fera entendre A Mont­
réal, en Janvier, a fêté son Jubilé ar­
tistique, A cette occasion. elle a 
Joué dans toua les grande centres 
d’Europe. A Londres, où elle fit 
fureur, un critique disait: Comme 

I planiste, Carreno est la seule de son 
! sexe qui possède autant de virtuosi­
té, et parmi les hommes pianistes, 
peu peuvent rivaliser avec sa grande 
technique.

132-8-n

LES GRANDS CONCERTS
DU DIMANCHE

Bert Baker et la

avons entendues Jusqu'ici. A part des programme, •Ver 1^71 Body dani raVsurés pûrïe vieux 
faiN saillants de 1 année et des J rln- "The Two Hams". Allan Show. Bov. recommanda 
ci Pu u x personnages politiques que et Hillard. Frances Stevens dans "A 
nous verrons évoluer joyeusement Country Bride" rt les Frères Holnn- 
nous rirons aussi de bon nrur > la dow.
earieature de nos mœurs, tant relies Un excellent programme a été pré- 
des campagnes que des villes. Nous par* pour dimanche. On montera aus- 
ne voulons pas commettre l’»ndi*cré- si cinq mille pieds de vues animées
tion, mais A coup sùr les tableaux de «____
l’aéroplane, du théâtre et de a poli­
tique feront courir A eux seuls tout 
Montréal.

Mme Bella Ouellette fera sine gra­
cieuse commère et M. Julien Daoust 
un gai compère ; puis, ee sera encor.*
MM. Hamel, Villeraie et Léo, Mmes 
Tremblay et I,ussier dans des» types 
raraetéristiques canadiens, puis MM.
Tremblay, Chanot, Leelalre, Meussot,
Dcheaujour, Bigot, Simon, etc... et 
Mmes Mriant, Hose Alma, Germain’
Giroux, Flor, Hélène, etc...

Des décors de toute beauté dus ail 
pinceau de M. Delaiigys et de merveil­
leux effets électriques par M. (Servais 
Compléteront le tout.

Comme on pourra le constater,

Ysaye et Gérurdy sont deux person­
nalités universellement connue» et il 
n’esst pas Un de nos lecteurs qui man­
quera l’occasion de les entendre le 1C 
février prochain, au théâtre Princes».

On nous fait savoir que les listes de 
souscriptions déposées chez Willls et 
Cie et chez Ed. Archambault s« cou­
vrent rapidement de signatures. Cela 
est tout naturel et nous pouvons pré­
dire A ce concert, le plus extraordi­
naire que nous nylons eu A Montréal, 
depuis longtemps, un succès sans pré­
cédent. Les souscripteurs auront l'a­
vantage de retenir leurs places avant 
l’ouverture régulière de la

QTDAMrt HTE-CATHERINE,o ■ Anit|t. M#n.hcid.
AI’JOl Rimn KT lU-MAIN, 

riOH.KAMMK < OMPLICT

CINQ JOURS
A PARTIR DK

LUNDI, 8 DECEMBRE 
Splendide Reproduotion

‘Robin Hood’
PROGRAM (VIE

Récital de
Pisno Automatique

WILLIS
SALLE WILLLS

U • ---------- '(•• ia vente des
programme des concerts de dim»"c^e. «rte^ soi importun^!'U,'Ke qiU UUr‘l 
prochain, après-midi et soir, au thea­
tre Princess, ne le cède en rien aux 1 ----- -
précédents. Ainsi que nous le disions 
ces jours derniers, Mme Marguerite 
Froehlich, pianiste-virtuose, sera la 
soliste aux deux auditions.

— PROGRAMME —
1.—Ouverture :

/,r Sonrjc d’uve Nuit rt'eté

CRESPI
i C’est mercredi prochain, le 10 dé­
cembre, au Ritz Carlton, qu’aura 
lieu le concert de Mlle Crespl, lu 
merveilleuse violoniste. Quoique très 
jeune, Mlle Crespi est une tr s belle 
artiste que tout le public musical de-

Mendelssohn vra aller applaudir.
2.__o Valse Triste, op. 44. . .Sibelius IiP programme du concert est ma-

/> 2èmc Arabesque...............Debussy K^iflque l'l rarement il nous est don­
née d’en entendre un plus beau A 

.I.—Concerto de Piano Do mineur. . tous les points de vues. Mlle Ctespi,
Beethoven est in protégée de Leurs Ma estés la 

Mme Marguerite Froechlich Heine d’Italie et la Heine de Hotima-
4.—Suite d’orchestre Lu Vcrbona. . . nip* et ‘,p CPH deu* Souveraines, clic

Lacôme H rp,*'u dc magnifiques bijoux, ainsi 
-»i La Fête <1UC deH Photographies autographiées
b Tango. que la JCUUP «rtiste conserve pieuse-
r Sérénade. jment.
d Baile Corcado. | Les billets pour ce concert sont en

vente chez Archambault et chez Wil-

SOLISTE :
M. A. L. C’srr

Samedi, fi décembre - - 3 p.m.

1 FiinbVn. Ouvrrturo, , . . , .Cherubini
2 Murmurins Z. phym.................................J.-imen

Tenor Solo
My D reams...........................................To«ti

M. A. L. Carr
3 Frn DUvnlo...................................................Aulvr
4 Knmnu-noi-O.stmw..............................Rubinfltcln

Trnor Solo
Th y Hand in Mine. , Rot

M. A. L. Carr
R Extaïu. d'Amour................Tarhalkow.ky
•> Ann» or America......................................Pryor

AdmU»ion »ur pr4*en(«(lon dr rartr dr riait* 
WILLIS A CO. LIMITED 

5R0 rur Str-CathrHnr O.

PRINCESS
Mntlnér» et «oiréea, ôOr it 92.00

THE HONEYMOON EXPRESS
arec AL JOLdON

SEMAINE PROrHAINB : Mat. mere et aam. 
l'ully K Hutklattd, Ine., pn-arntrnt 

GUY II A T LM POST dan*

OMAR
THE TENTMAKER

Nouvelle !>ièrn |H>rrnnr pnr KKIIARD 
WALTON TILLY, autour de '‘The Hird of 
I’ji rndlM''.

Prix: Soir» rt mat. »am.. SRe K 91.60 ; mat. 
mercredi, le» meilleurs Buÿo», $1.

llillel» en vente maintenant

♦ -r | vite lorsqu’on lui offrir une bouteille
ui’t-iint rr . . ° ' ° * ,>n *on do vin de Champagne et 11 retrouva"» ““ prochai trunquUHtc .î-eprit, t<mt. c„ f„i.

sant remarquer combien il regret­
tait do ne pas avoir fait signer le 

à la première offre.

ne et y interpréteront "My wife's 
Husband", cuivre en deux actes de 
M. Baker lui-même. La réputation , t 
de Al. Baker comme auteur comique, 11 
n'est plus à faire et scs pièces ont 
toujours été bien accueillies du pu­
blic. La troupe Bon Tou est très- 
nombreuse et w* compose d’artistes 
renommés. On y remarque Bobe La­
tour, l'intelligente soubrette, Knight 
et Henson, Arthur Holler, Tommy 
Nolan, Feeley et Kelly, Lucille Mar­
riott, Liddy Berg, Mabel McClond.Le

5.—Soli de Piano Impromptu en La
bémol.................................. Schubert

Chant d’Amour................Strojowski
Marche grotesque.................Sinding

Mme Marguerite Froechlich 
(î.— Marche slave. . . .Tsehaikowsky

lis.

LA SO( IETE D’ETUDES 
D’ART DR YMATIQUE

ROSTAND
YSAYE ET GERARDY

En foule donc, la »emaine prochaine, corps de ballet a aussi été trié aur
au Canadlan-Françaia pour entsndrs, i« volet. La nUM ea •©êaa «t le* co»-

Invite cordialement les nombreux lec­
teurs du "Canada" à assister nu chic 

Ysaye et Gêrnrdy. Voilà bien deux Kuchre-Concert qui sera donné, le 
virtuoses qui ont atteint l'apogée de j mercredi, 10 décembre courant, à la 
la gloire. Us servent réellement de s.,ue jp l’Assistance Publique, co.n 
Point de comparaison pour les autres des rues Lagnuclictière et Berri. Ce 
grands violonistes et violoncellistes. . Kuchre-Concert, comme le ’’Canada’’ 
Le fait (pie nous aurons A Montréal, l'a déjà annoncé, est sous la haute 
dans un même concert ces deux som- présidence de M. et Mme Geo. Gau- 

corume l'empereur des violonistes, i mités artistiques ne peut manquer de vreau du Théâtre National.
Is*fi listes de souscriptions pour ce,créer le plus grand enthousiasme non l.c dépôt des billets est chez 
concert sont ouvertes chez Archum-! pus seulement chez les dilittantes Hurtenu. coin 8te Catherine «t 
bault ft «bat Willls. mais cbat la public sa ftaùral* car jpeaia

MISC H A ELMAN
L'éminent violoniste Flman «jui 

viendra au mois de mars à Montréal, 
fuit en re moment une tournée aux 
Etats-Unis. Partout où 11 passe, il 
fait fureur ; partout on l'acclame

M.
St-

L'HARMONIE CONCORDIA
Nous donnons ci-dcssous le pro­

gramme du concert qui sera donné 
demain soir, à 7 1-2 hrs. dans la 
s-ille du Théâtre Natianal Français, 
par l'Harmonie Concordia, avec le 
gracieux concours d’artistes do ce 
théâtre. Nous ne doutons pas 
qu'une foule nombreuse aille encou­
rager l'excellente musique que dirige 
avec tant de maëstrn son directeur, 
M. J. J. Gagnier.

En fouie donc demain au soir ,au 
Théâtre National Français.

PROGRRMME
1. —Ouverture solennelle "1812’’ 

Tscharkowski.
2. — Aubade, "Joie Printanière", 

rtrawen, piston G. Gagnier.
3. — Chant, (al "La chanson des

blés", Massé ; (h) Air de Colli­
ne, Puccini, M. U. Paquin.
4. — Valse en ut mineur, Chopin.

; IA suivie à là page ,71

PUONS MAIN SUS

RLESQUE
SEMAINE DU 8 DEC.

Bakers
Et ses cinquante 
jolies filles

ORPHEUM
2.10 P.M.

SEMAINE
8.10 P.M- 

PROCHAINE

MABELLE
et son BALLET SYLVAN
Mairnillqup hallM étranger comprenant dis 

belle» dan«eu»e» dr ballet

8—Autres Grands Actes de Vaudeville—8

Lcs hommes d'affaires qui 
font de la publicité dans le “Ca­
nada”, sont assurés d'atteindrs 
la meilleure clientèle canadienne-
française.

8829
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Automobilisme
TOUS LES EFFORTS SONT EN CE MOMENT-CI 

TRES SI R L’EXPOSITION DE JANVIER.
< ONCEN-

A cette saison de I nnnf*e, le com* j mettrions-nous trois joui s jiôur venir 
merce de l'automobile tout entier de 1,111e A l'urin."

t’onime qutstioit île fuit, «ette «p- 
préclution est absolument dans la 
note, Mai^ lorsiju'on a voyagé en 
“liinoUHine”, par exemple, avec tout 
le confort moderne on s’aperçoit 
bien vite que l’idée de vitesse et di 
confort n’a plus aucune analogie 
avec la chaise de poste ancestrale.

\utrefols, je le sais bien, 
on usait des moyens de .locomotion 
• n usage. On prenait quatre jours 
pour aller de Toronto A Québec. Au­
jourd'hui tout est changé, et l’on 
parcourt îles distances due l’on n’au 
rait pas, il y a vingt ans. oser envi­
sager , on se serait cru perdu.

C'est précisément ce qui fait que 
nous noua trouvons momentanément 
au Canada, à une étape de l’ére de 
la locomotion, où nous devons noun 
arrêter si nous sommes de notre siê 
de, si nous vivons A notre époque.

I.e principal rAle de la civilisation 
a toujours été de mettre au point 
les difficultés nombreuses soulevées 
par la solution du problèmes Impor­
tants.

Celui de la locomotion n’a certai­
nement jamais été augsi révolutionné 
pour sa part que depuis l’apparition 
du système supprimant la traction 
animale.

On l'a conspué, dans certaines sphè­
re® : on l’a couvert d'éloges
dans d’autres. Personne n'y 
croyait. Il comptait quelquer 
fervents adeptes et malgré tout 
il a bien fallu convenir que cette in 
tervention, absolument utile, avait sa 
raison d’étre comme la voie ferrée 

.Il'avait sous le ministère Thiers eu 
1X34. On fumée de la locomotive n’é­
tait pas plus A craindre A cette épo- 
ijuc que crtle de l’auto en 11H3. On 
part,mais on arrive et A quelle heu­
re, c'est IA le point, important, le 
point essentiel, relui qui guide tout 
dans notre monde d'affaires où la de- 

1 vise se répète en prenant une forme 
absolument typique, en relief ’'Le 
temps c'est de l'argent."

Oui, le temps c’est de l'argent ; 
idans cette question, c’est plus s’a 
dresser A l'automobile qu'A toute nu 
tre cho<e, c'est plus avoir affaire A 
la locomotion qu’A toute mitre bran 
rhe. C'est pour ainsi dire n'avoir 

'pour but que l’économie du temps. 
On a jusqu'A un certain point réso 

lu ce problème et l'on n'a qu’A se 
'rendre compte aujourd'hui de toutes 
les variétés de machines mises en 
vente pour s’en convaincre.

On en est rendu A cette période

semble spécialement occupé de •l'expo­
sition qui se tiendra A Montréal dans 
le cours de janvier prochain, au mu*

ije militaire, me Craig.
Car le passé, les expositions de ce 

genre furent on s’en souvient un -nu: 
cès ; cependant on vise encore A mieux 
et nul doute, d'après les perspectives, 
que la prochaine éclipsera par son 
importance tout ce qu'on a déjA vu 
d'analogue dans la métropole.

11 n'y a pas *1 s«* dissimuler, en ef­
fet, que ce genre de commerce est loin 
d'avoir atteint chez nous son apogée, 
lorsqu'on considère par exemple que 
dans la plupart des contrées européen 
ues, la traction mécanique a presque 
icni'nc en totalité celle qu'on tirait 
exi I .s.vement des chevaux de trait.

\ Londres, A Caris, A Berlin, dans 
toutes |rs ville- importantes, le lourd 
véhicule d'autrefois dont le fabuliste 
a dit "six forts chevaux tiraient un 
coche" tend A disparaître pour faire 
place A un fourgon plus puissant, plus 
artistique dans sa forme et. surtout 
plus rapide.

Quant A la voiture de luxe, il. est 
éguh ment curieux de constater qu’elle 
est aujourd'hui démodée. Klle n’exis 
te plus, et A quelques exceptions près, 
la “limousine" aux lignes harmonieu- 
ms, A la coupe irréprochable, au con­
fer! absolument moderne a pris sa 
place pour détrôner sans recours l’at 
triage .-impie, double voire ménicquu-| 
druide qu'on voyait infailliblement au 
Bois "H lur les grands boutsv&rds
avec chiffre *m la portière et poui­
lleux équipage galonné pour le service 
domestique du millionnaire qui pou 
Valt jadis s'en payer le luxe

\utrr temrs, antres meeurs. Vers 
18.10. les chemins de fer fuient une ré­
volution ; un demi siècle plus tard, 
l’automobile devait i bon tour chan-

llll
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tfo sand too deep
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JACK RABBIT”

TIRES and SUPPLIES
OIL and GASOLINE

always in stock 
delivery night and daj

PREST-O-LITE and 
PREST-O-TIRE TANKS '

ilways in stock

Cable Adtlreae ‘ AUTOCARAt»”
E. BAHLATIER, MANAGER

BELL TELEPHONE EAST «030 
'• «130

NIOHT EMERGENCY CALL : Laat J30H

AUTO & GARAGE Limited
CAPITAL $49,900.00

,375 TO 381 ONTARIO STREET EAST •
MONTREAL, (anada

(iaratfe — Repairs — Painting — Coach Builders.

Nous offrons en Vente, cette 
Année :

3 MODELES
Olympic, 40 c.v., à. . .$1,585 
Olympic, 40 c.v., à. . .$1,750 
Majestic, 50 c.v., à. . .$2,125 
“Sultanie G0”, G cylindres, à
...................................... $3,000

Tous ces autos sont f. o. h. 
de Montréal.

Tous avec démarreur élec- 
trique, éclairés à l’électricité, 
etc.
Pour Catalogues et Démons­

trations
Téléphonez à Est 3901 
73 RLE SAINT-DENIS

Jackson Motor Go.
P. A. I). ROBERT. Trop.

Gears and Parts a specialty. 
Repaint and vulcanizing system.

Accumulators and battery recharged.
Accomodation for 200 cars

OPEN DAY AND NIGHT

MONTREAL,

lorsqu'il nvait. dix-scpl ans rt ontra 
an bureau de MM. Lamarche et fie - 
nolt, comptable».

Après avoir été trois années A l'em­
ploi de ret.to maison, il abandonna la ! 
comptabilité, pour prendre la gérance ! 
de la maison Heullae Limitée.

prr la fi«cr du moude et donner au
tou rismp toilto l’expa naion dont il
êta it «'ai’ able de a'accikpa rcr.

* l’heure prés ente, on ne sait plus
du tout où l'on • lev ra n'arrêter. Le
pro ■ A';,.,. «le CO?nplrxe «ju'il était «le-
vitnl c.ibarra*!-!«nt.

Cn (ait ni. dégage clairement df tout 
«cia c’est que l'antomohilisme s'im­
pose, qu’il s'est imposé et qu’il « im­
posera de plus en plus sous toutes scs 
formes, pour en arriver à anéantir 
définitivement tout te qui peut ap- 
partenir à son domaine.

Pour l’instant, il n’a guère de con­
currence sérieuse A redouter. La rou­
te sur terre, sur le "plancher des va­
ches". comme on la 'XT,1,-1 les amélio’rations sont insensibles.

concevables qu’on est A mèmnêment. offre une sécurité à nulle au 
tre pareille et c est IA un point d une i (1<> lrf. i(,nor(,r pt d>n prf.ndr,
importance extrême._________________. 'connaissance.

Les gens avancés, les clairvoyants j ToUt ce qui est offert sur le marché 
si nous pouvons uous exprimer ainsi, ^ parfait et la machine la plus élê 
parlent bien de l'aviation ; mais, en jjnentflire est encore «l'une perfection 
fin de compte, même après les succès r1fn ne fHiBait prévoir il y a 'R*
remportés par la France au prix «l'un 1

Nous marchons A pas de géants, 
c'est évident, mais il arrive dans tou­
te chose une étape où J'on stationne 
et où l’on s’arrête infailliblement.

Nous en Hommes arrivés IA.

Amélioration considérable.
Parmi les ct^rtifirats obtenu» par le 

moteur Knight, ces dernières années, 
il n'en rat pe«it-étre pas de plus in 
téressant, pour ceux qui se tlcnnen* 
au courant des développements de ce 
type A valve manchtin, que la nouvel 
fn suivante reçue dernièrement de 
Londres. M. S. F. Eilge, l’homme Aunique Clientele. ixuuuir*. u. .. !.,.ns nersonnelles An

qui fait prériaément. que |lul- PlUR A0'},1- "Nnnier^ A * moment de la vhRe du prince Fushl-
ays neuf comme le nOtre, responsabilité de l auto Napier A ,^ ^ ^ ,ps KarCB llc.
,blêmes nouveaux s'agitent j®Tl nJÎr»'S.’.._aUn ° puis Halifax jus«iu'A Niagara. Le

dévouement extraordinaire, véritable­
ment digne de son passé, il y a enco­
re loin de “la coupe aux lèvres" et 
d’ici longtemps l'automobilisme sera 
évidemment la vraie, la seule, la plus 
rapide manière de locomotion en «laa- 
ge dans te monde entier.

C'est donc dire, nue, dans le «ron­
de des affaires, dans celui où l’on ai­
me A se transporter A bref délai A 
des distances considérées comme pres­
que phénoménales il y a un quart de 
siècle l’automobilisme régnera en 
traître et recueillera toutes les sym­
pathies d’une nombreuse, pour ne Pas. 
dire d'une unique clientèle.

Voilà ce 
dans un p
où les prohlêr—  -----------  -—------ I. . , . T, ,
avec tant de vigueur attendu surtout ' ,fln, moteur Knlght. 
que nous devons regagner en activité I Napier a jouit depuis des ail­
le temps nerdu, la question d'auto- "f''0 ^ "n? f Iodide réputation ; eL 
mobilisme offre tant d'intérêt. 'c‘',,t ?" f,vit significat «lue le créa-,

Nous devons marcher et marclmr vi-!teur ,W rfttr' ««tomoWle ait acheté, 
te. (> point est une n'-cesmtE do pre »/>ti 'isage personnel, une mneh.-
mier ordre thez nous. 11 no„s faut nc ^n>'bt A six cylindres, qui était 
Parcourir des distances considérables rxiWv A 1 exposition Olympia, A 
en peu de temps ; c'est donc dire en .,!! .‘’n, <'st arriv A appr«'Cior
un mot. que nulle part sur la surface ^ d» mlf?tel|r Knight.com-
du g!ol>e le développement du progrès J)ar‘l 'ornent A celle du type de nm 
dans l'automobilisme ne saurait être itp"r ^ ,nx ^Gndres qu'il n lui-même 
suivi avec plus d'intérêt. !créé * mlR BUr lp ^'^cGé.

C'est ce que la population a du res- I ■ ■■
te parfaitement bien compris par le ' ]VL PAUL-ARMAND
passé et ce qu'elle est toute disposée à . ^ . ‘ ‘ _______
bien voir dans l’avenir. | DORIO ROBERT

Cependant, malgré toute le bonne) 
volonté de la classe ordinaire. il |
'nSrib T ranCi"R Hyrmr Pt ' Dorio Robert, l’homme qui „ le plus 
‘ci “A ,» ^o W'n n°US k (K®on* I fait ici pour pousser la Uù de l’au- 

‘M*. x , tomobile "Jackson."On a toujours objection A la non-: fJ>st teUem,flt le cas. que M. Ho-
h toujours | War(j .Mathews, l’un des propriétaires

ROBERT.

Monsieur,

Vous avez besoin de mettre votre voiture dans un garage chauffé pour la protéger contre 
les intempéries de l’hiver, le froid causant un tort considérable au mécanisme, au cuir et au ver­
nis de votre voiture.

L’Auto-Garage vous offre un vaste emplacement, chauffé à l’eau chaude, entièrement à 
l’épreuve du feu, où des ateliers bien organisés, pourront vous mettre votre voiture comme neu­
ve, pour la prochaine saison. Un atelier de réparation s’occupant tout particulièrement des sys­
tèmes électriques qui sont entretenus tout l’hiver par notre station de charge ; un atelier do 
pointure possédant une vaste chambre à vernir entièrement huilée pour éviter les moindre» 
poussières ; un atelier spécial pour la réparation des radiateurs et tous articles en tôle ; un ate­
lier pour la réparation et la confection des "tops” “seats cover” et enveloppes, nous évitent une 
perte de temps toujours payée par vous, pour transporter vos morceaux à réparer dans d’au* 
très ateliers ; sans compter que toutes nos fournitures étant importées directement par nous.de» 
Etats-Unis ou d’Europe, nous payons «50 p.c. meilleur marché qu’en les achetant sur place.

Demandez-nous des prix pour tous vos travaux, et vous comparerez.

Nous prendrons vos autos en storage depuis $4.00 par mois suivant la grandeur, et nous 
vous donnerons la garantie que votre voiture sera soignée consciencieusement pendant tout l’hi* 
ver.

N’oubliez pas que c’est h l’Auto-Garage que vous devez de ne payer à Montréal la gazoline 
que $0.25 au lieu de $0.30 par gallon, et encouragez-nous.

ïous attendons votre visite et sommes vos bien dévoués,

AUTO & GARAGE, Limited,
Par E. Barlatier,

Gérant.

Reproduction de la circulaire adressée à tou» les propriétaires d’automobiles de Montréal.

La prochaine expedition en sera lu 
preuve évidente et 11 suffira au epec- 

Î1 fit preuve dans sa nouvelle posi- jtateur intelligent «le la parcourir dans 
tin» d’un tel goût artistique que la tout non ensemble pour être absolu- 
maison Bculiue augmenta énormé- ment convaincu du fait que nous tou­
rnent. Il obt.nî l'entrepris»' exclusive ( chons A la perfection, et qu’il ue se­
ries décorations «le toute» lr « gares rie jra guère possible par la suite de ful- 
rhemins «le fer depuis Halifax jusqu'à | r«* mieux.
Montréal, lors «le la visite du prince cm travaille fort en ce moment-d 
«ie Galles A Montréal, il y a quelques ! en vue de l’exposition et toutes les 
années. Il réussit tellement bien que | maisons que nous avons vues, sem- 
le prince, maint liant le r«>i, lui of- ! blent concentrer leurs efforts sur cet

Au i unique point. On veut faire beau et 
grand et l'on n’épargnera rien pour 
surpasser tout ce qui a déjA été fait 
et l’on rait que c’est chose assez dif­
ficile. attendu que les dernières expo­
sitions ont eu un succès extraordi- 

! naire.

puis 
prince, dan- 
Aus.-i, c'est 
pub's rues

jusq1
une lettre le remercia 

lui qui déc«>rH les princi- 
cyuand eut lieu la grande

H fWt. toujours plaisir «le rencon- 
Itrer des gen» comme M. l’uul Armand

neauté, une 
difficulté A

Innovation 
prendre place et l'auto­

mobilisme, malgré son autorité m- 
contentablc, a trouvé encor»; «le» dé­
tracteurs.

Tl y h, cn effet, des T»er«onr.es qui 
préfèrent circuler lentement, la ques­
tion de vitesse n'est rien pour elles, : 
ce qu'elles «lêsirent, r'*»Ht leur con­
fort, rien autre rhose, A peine mar­
cherions-nous. ainsi que dit Ri lut 
Rimon, A quatre lieues A l'heure et |

|de la machine a«lrfiet volontiers le 
fait et qu’il est devenu le meilleur 
ami «le M. R«)bert. On pe it les voir,

! brus dessus bras «Icsaous, A truites les 
expositions qui se tiennent en Amé­
rique.

I M. Robert est né, >1 y n environ 
trmte ans à Sainte-Angèle «le Mon- 
noir. Il n fait ses études au Collège 

Ide Marleville. Il vint A Montréal

réception «le t4ir Wilfrl»! Laurier, A 
Montréal, en 1010. Il décora égale­
ment 1rs différent» endroits impor­
tants pour le« célébrations du tricen­
tenaire «le Champlain, «lu lac < h im* 
plain, «le riattshurg, «le Tfconderoga, 
etc. C’est le seul décorateur cana­
dien qui ait obtenu «les contrats en 
dehors du pays.

M. Robert commença A s’occuper 
d'automobi e* avec M. Stockwcll, «lui 
était alors l'agent «les machine* Max­
well, Peerless et. Oldsmohile. Il ne 
tarda pas A vendre iiiS'iii’A sept A 
huit voitures par semaine. Il y a 
deux ans i! s'établit A s<<n compte, 
rue Snint-Penis, numéro 73. 11 déci­
da bientôt d'entreprendre l’agence 
«les voitures Jackson, et il ne tanla 
pas A obtenir «le merveilleux résul ­
tats. Le première année, il vendit 
au-delA «ie fi2 machines f* l’an der­
nier il approcha la rentaine. il ou­
vrit «les agences dans tout le Domi­
nion. C'est la raison pour laquelle il 
est aussi populaire chez les proprié­
taires «le la voiture Jarkson. Nous 
souhaitons A M. Robert de doubler 
ses ventes «lurnnt l'année qui va sui­
vre rt aussi ses entreprises «le décora­
tion-

cJ.-O. I.irireau. 
Secretaire • /Ve.re/ y/ Ç'T.mr

P.-T.Lega»*«
President

n
i

dent

Léguré et Gadbois.
La maison Légaré et Gadbois re­

présentant les maisons .Studelrerktf, 
Hudson, Gramn, Stuart a loué un es­
pace très considérable et. entend faire 
une installation romme il est difficile 
de l'imaginer. U faudra voir de toute 
nécessité cette installation pour se 
rendre compte de l’importance «le cet­
te maison sur le marché.

Cette maison en prenant part A 
l’exposition de 1914, fera pour ainsi 
«lire une doublure de son inauguration 
et rien ne manquera pour en consa­
crer l'importance.

On sait que la maison Légaré et 
Gadbois a vendu l’an dernier plus de 
4:.0 machines. Klle compte cette an- 
née-el en vendre près de 600.

Connaissant l'énergie que MM. Lin­
teau et Gadbois déploient, «lans leur 
important département, nous ne dou­
tons pas «l’une marche progressive, 
<|iii ne fera que s'accentuer par la 
suite.
Jackson Motor (’o.

Cette compagnie représentée A 
Montréal par M. P. A. I). Robert, a 
fait l'an «jprnier des affaires d’or, ee- 

jpendant, sous la puissante impulsion 
de son ch?f, M. P. A D. Robert, elle 
compte cette année-ci augmenter con- ] 
sidérablement le chiffre «le ses affai- | 
res, et en conséquence elle se prépare 
A faire une exposition modèle où lai 
décoration sera de toute beauté.

La voiture Jarkson jouit, chacun 
le s.ait, d’une réputation mondiale. 
D’un prix A la portée de tous, elle 
réalise et. combine en même temps 
toutes les améliorations modernes.

Abott Automobiles.
La maison Victor Levesque, repré­

sentant la "firm" Abott-Detroit, 
ctinecntre, comme toutes ses émules, 
t«»ute s«in énergie pour ne pas être 
en dessous de ses voisines nu 24 jan­
vier prochain.
'’eux «jui connniRsent toute l’initia­

tive. toute l'habileté cons«^mmée qui 
caractérisent son chef, M. Victor l/e 
vesqne, savent que cette maison fi­
gurera dignement A l'exposition.

f.a machine AbottDetroit a des rr 
cords qui lui valent, d'avance cette 
assurance et, placée en d'aussi bon­
nes mains, nul «Ionte qu’elle main­
tiendra sa réputation.

Vjie d'^otcnble du nouvel établitfRenivnl Lfgaré-GaJboiâ. rue Amherst,

Russell (Tir Motor ( o.
Ceux qui connaissent M. Harris, I 

gérant de la Russell Car Motor Co., I 
savent parfaitement qu'il! n’ententl : 
j>ns rester en arrière de ses confrères 
et qu’il entend pousser la "Cadillac"! 
d’une façon peu ordinaire.

C’est du reste pour ceux qui sont 
du métier une superbe voiture que la 
••Cadillac". Klle n’a guère besoin 
«l’étro vantée, car elle est déjA suffi- ; 
Biiiuiii«*ut r«*nnue chez n«»us.

a(A suivre à la page 11) «

AUTOMOBILES D’OCCASION
Afin de faire place aux nouveaux modèles 1914, nous offrons en vente, à des 
prix de faveur, les quelques automobiles d’occasion que nous avons.

Il suffira d'un court examen de ces machines pour vous convaincre que l«*s 
prix auxquels nous les offrons ne sont que la moitié de leur valeur réelle 
ainsi que vous pouvez cn juger par les quelques offres ci-dessous :

BUIC, 4 cyl., 25 c. .........................$350
MAXWELL, 4 cyl., 30 c. v. . . 450
REO, 1911, 4 cyl., Touring . . 550
E. M. F., 1911,4 cyl.. 30 c. v. . . 600
STUDEBAKER,1913, 4 cyl., 25 c.v. 650 
STUDEBAKER,1913,4 cyl., 35 c.v. 1100 
CADILLAC, 1911, 4 cyl., 40 c. v. 1150

Toutes ccs machines sont en parfait ordre de marche, de bonne apparence 
et avec pneus en bonne condition. Avis a ceux qui désirent se procurer 
une machine d’occasion. Ils ne devraient pas manquer de venir examiner 
ces automobiles.

NOS MODELES 1914

Hudson et Studebaker
sont actuellement en exposition a nos salles de vente et. d’après les nom­
breuses appréciations flatteuses de ceux qui ont eu 1 occasion d examiner 
ces voitures, nous pouvons affirmer qu’en 1914. de même qu’en 1913, ces 
deux chars prendront le haut du pavé. Uo# visite à nos salles est solli­
citée.

Limited

BUREAU ET SALLE DE VENTE

ISO RUE AMHERST EST 6012
DEPOT DE GAZOLINE ET ACCESSOIRES

316 Ave. Kotel-de-VIlle, Est 2171
EC



VOL. Ai — i\o 209. LE CANADA — MONTREAL. SAMEDI (» DECEMHKL ioi*

' DANS LE PIRE ETAT
D'EPUISEMENT

L’enquête sur
les expropriations

municipales
Sans Torce et les nerfs délabrés, elle est com­

plètement rendue à la santé par “Fruit-a- 
tlves”, le fameux remède fait de fruits.

APRES UNE COURTE SEANCE, HIER APRES-MIDI, 
QUETE EST AJOURNEE AU lf> DECEMBRE.

L’EN

1.

Mil,

*¥■

'

m

Lu Bounce d'hier ftprfB-midl, A la sure de lu Place Viper. m 8«»€caI 
commission d>u<|iuHe sur Jes eipro- ajoute i|uo cette proposition ftuit 
priations municipales fut de courte fuite duns le but de sauver de l’ur- 
dur<e. Après l'audition de cinq t£- gent lu ville. M. McNicoll rèp-m- 
moipnagea de peu d’importance, le dit que l'achat des terrains pour un 
ju*e Fortin annonça «tue le travail parc duns le quartier Bt Henri était 
de la Commission serait suspendu une cluse, et que les rèclamutlous 

j d’ici au 15 décembre. pour lu fermeture des rues aboutis
Plusieurs témoins avaient été usai- sunt A la pure tie lu Place \ iper or. 

'gués pour lu séance d’hier, mais ne «e était une autre. M. Sénécnl ne ko 
sont pus présentés. La Commission rappelle p.-.s la nature de l'entente 
u décidé d'appeler devant elle M. K., conclue entre la ville et la compil­
'd. Lymun, de Cowansville, impliqué pnie. Il termine sa déposition en 
dans une vente de terrain A la Ville.1 promettant

M. Joseph Desrosiers fut le premier 
(témoin. Il donne des détails sur les 
; expropriations fuites par la Ville 
pour l’ouverture de la rue Dumont.

; Le témoin déclare qu’il s’est occupé

de faire des rechcrchea 
sur cette entente.

M. le docteur Lachapelle, contrô- 
lour de la ville, vient ensuite donner 
des détails sur l’achat d'un terrain 
pour la construction de lu cour ju-

Brcuüage par excellence 
ejeuner pendant des générations

'.ji*^ w
MARK

fN’AHorpw

PETITES ANNONCES
A VENDRE

VTCNDRB. — S “BaprMa'* à brs* 
U'*dreM«r 7fi roc Mt-JnrqaM.

ENTE, ACHAT et EGHAN8E
Satisfaction Rapide Auvée

Toutes peraonnes «Xslranf acheter, 
vendre ou echanxer tone cnminercea, 
propriété*, terree, i»eiivent a'adreHHer ü 
mot en toute conflnnee, éfftnt certain de 
leur dv>nner proniptemeot touta Hatlefac- 
«ton. PLCPIfClTRB RAROAlhin A

__TFKKK contre propriété —
notTTïQnrc orc HARniKH tre« non 
mnrctie, ranee eantS. THKATRE vtiee 
antmeea «ans licence, qunrtler poputeu*. 
eiEUNIRR, 117 rue Maint-Denle. coin 
Dorchester. Phono Ket «303

300-9-f-P-A

A VENDRE
\VK\rK MMU'HMONT (haut 

West mount) . Xesldetice Isoler
«••P? .plfrrs sur «fan.l 

| [demon? «'omprlf .lane
terrain.

____ le prix.
Howell, 130 rue Mt-Jacques

207-S-p-A

des
Amen 
A. W.

do l;i réalisation de re projet pendant vénile. Après avoir cous i t le Jti-.e 
plusieurs années. (I a tour A tour|Choquet, le pré.ident de ce tribunal, 

jprié les échevins Martin et (îuuvin 
d'user de leur influence A l'hfttel do

Mme W KELLY

i

HAOKHSVILLE, ONT . 5d Août. 101 b
■‘J,- recommande hantenicnt lt:‘ 'Ti'ult-a-tlves“ qm m'ont fait infiniment de 

Sien . Je ne puis en Pluie1 en termes trop eior,".<mx. il \ :• environ «luatre an . 
dare un éta- d'épuisement Kéaé.al, .<• < oaiimv...... ;• pr.i.ln- "Kruit i-llvos"
qui me ftrert* srand lilerj. Nous . n avon- n- beté pont- plu. leurs plnsires, mais 
c était de 1 argent bien ple' é. < h:' j'y o trouvé loin . que v.ms un réclamer 
Leur action est si douce, comj.urée à cell. d. ;vit:c!. 1 ir tifs mui j'y trouvai 

^flu plaisir û les prendre, en rmine tenit'a «lue la santé Klle* me semblent cf»r 
venir tou* «périalenient aux timnu-s, è ta:c du leur action douce. .l’espère 
^’ie d’autres femmes pren.tron* '■Piu!'-n-t i\es’* ni r.'-i nv,. r lu ma lettre et 
J «spère qu'elles obtiendront le m'inc réoultat que moi '

Mme W. N. KELLY.

Purificateur du snnx. un tonlquo général, reconstituant *le santé ei de for 
ce, Frutt-a-tives" sont une des Ki'andes «lécouverte .lu sléc’e dans le monde 
de lu médecine. l’ne. des xrnndcs propriétés de ‘'Fruit • tlves" est son mer­
veilleux pouvoir dépuratif. <Ys Tablettes wri-sen* -ur les tr.d' .i ind ortta 
nés éliminateurs .lu « nrp!- les tniesitns. les réuni i*t la peau—"Fruit-a-t ivis 
détaxent, le système des ma* .ères de rebut, prévient la sécrétion d'un cxc.v 
d'acide urique Vt assurent la pm-eté du «aux. "Frult-a-t Ives" ad..u .-..-cnt 
Vestomac, activent l'action des Jus dixcslifs. rendent complète la digestion et 
permettent au système d'atisorber et d’assimiler des aliments une abondante 
nourriture.

'Frult-a-tive;t" restaure. renforce lout, le yatème «'omtr.e tonioue xéné- 
fa. il n'y a rien autre < hose d'aussi bon. Kt «es Tablet i ex sont d'une ac 
♦ Ion si douce e* .Iles sont ri agréables A prendre, qu'elles convlenn'snt tout 
npécialemenf a’ix femmes

SOc la botte ; <\ bolt.es pour , botic d essai. »■
denrs ou d» Ftuit-a-tlves Limited, uttawa.

villtt pour forcer lu Ville d’en arriver 
A une détermination pratique. Il eut 
allé voir le maire et les commissaires 
Avec G ou 7 contribuables de la 

(Dordeaux. t'ette délégation a deman­
dé aux uutor.tés municipales de faire 
common'er les travaux pour l'ouver­
ture de La rue Dumont. M. Douvler 
faisait partie de cette délégation. Le 
maire «.ni a demandé A deux ou trois 
reprisas Combien il voulait pour sa 

(propriété. Mais M. Bouvier, rnppor-

et après avoir viE é le local du « lub 
Lafontaine, situé A l’angle des rues 
St Hubert et Dorchester, les com­
missaires ont rcsommandé ce site 

r,,s an conseil île ville, qui lea' i b* 
nie! rapport, donnant pour raison qu une 

cour juvénile placée IA détruirait la 
physionomie do la rue, qui *st «!tru 
tement résidentielle A r«t endroit, 
l’n autre site recommiuvF par le 
juge ('hoquet et les commissaires fut 
rejeté par le eonstll P‘>nr la même 
raison. Finalement. il f'i1 (lfr“1, 
d’acheter une propriété de la ^cas- 

sltuée «ur la rue ( hamp

Baker’s Cocoa
Il c.st, absolumonl jmr, convi'iinblt' à la 

et il u l'aronu' naturel et délicieux 
îles meilleures nniamles de cacao»

Manufacture au Canada

WALTER BAKER & CO. Limited
Maison fondée en 1780

MONTREAL, CANADA DORCHESTER, MASS.

f---------

t; le témoin, donna une réponse tv*- ! ' propriété, apparte­
nant A la succession Hébert et voi-sive.

—Avez-vuus été consulté pour le 
prix demandé pur M. Bouvier ? de­
mande Me St (î* rnialn.

—.M. Bouvier ne m’a jamais dit d’u­
ne façon claire quelle somme il vou­
loir pour sa propriété. Tout ce que 
je sais, ajoute l" témoin, c’est que In 
Ville lui h offert .S!7,500 et a promis 
de refaire A ses frais le mur do sa 
construction.

relie de la succession Hmlon, 
vente dons le même 
los commissaires ne

car
et

Kinr de
fut offerte en 
temps. Mais
voulurent pas la recommand 
t-le était plus P,tltP ‘,n* ). 
m . riv était nresqu aussi éu*\e.‘la ville explique M- Lachapelle, 

B’est occupé de l’achat d'l t0(rr^'n’ (l" 
a payé le priv ainsi que les frais

irêillfice construit, tandis que le M>u 
-Pouvez-vous nous dire si, A votre ‘ rnfment provincial pal* le sahore 

J connaissance, A y ft ou ,10# commis- .... fonctionnaires de la Cour Juvc 
Jsions de sollicitées ou -le payées ? !“lle

<'h*i tou** le» von

—Entre nous, nous faisions drs far­
ces, répond le témoin. Nous disions 
Si on graissait la machine, ça mar­
cherait plus vite.

Le témoin termine sa déposition en 
donnant, des détails sur la valeur de 
la propriété sur lu rue Ontario, oil le 
ville a exproprié pour l’ouverture de

est 'e té-

La Coriimission
des Licences

LES OPPOSITIONS DE M. ROBERTS NE SONT PAS ADML 
SES PAR LES (ÎOMMIKKA 1RES : UN “TEST-CASE”. — 
LE COMMISSAIRE BAZIN REMET LES CHOSES AU 
POINT AU SUJET DE LTNC1DENT DE MERCREDI 
DERNIER

Joseph Odtlon Gagnon 
main suivant. H m J ■
Giroux, M. Charles Larin et M. J» j 
ficn Therrien. ,

Il assista A une discussion qm çnt 
lieu entre M. Larin et. M. Jo»rph Ma- 
rois au Café Blond in et Corbetl.

H fut question du témoignage kmi- - 
du par Larin devant l’Enquête Muni- j

ESSAYEZ
LE DEJEUNER SPECIAL

du Ritz-Carlton
à $1.50

Servi de midi à 2.30 tous les jours
3t»7 i dm a

A VENDRE
\ VKNDRF., rjitnleurp El'leerlxs. Ma 

XAStns Je rixfires. Je Mxreerlex. Maisons 
meiit>)è.s pour louer 'les chambres. Vues 
Animées, o? ntitn-H ronunerees. A*i8st 
désirxx-voua vendre Ji lmporle quel com­
merce. Adresse/, veun h Jeun CaHteUl, 
130 rue Nte-f’rOherine Est. (Hfttlsna 
'l.a l’ntrie") , -Mahll duns rotte ligne 

depuis 2.'l «nti. Tél. Igst 4MW
•job-U-f F-A

ro.Mllt'STIHI.K A VKNDRF. — DoW )s>ür
nll.imer je l'oèle, ‘25 : «ruble e«iui«e, ♦.■) 25 ; 
litiK’:i «le moulin», loiiRueiir «l«* isJ!»-, I2.t>*) ; 
ti|<>«'> «iV|nn«-fte. t2.r.i) le voyata*. Aussi ehar 

. bon iinfhraelte. I.ivr«' «inns n'lr»»pori«> quelle 
l'firtle Je b« ville. "MOT. XSCtilT" l'our ebe 
»im\ J. C. MAODIARMlf) Nn S t'nrml 
coin Jiw rie» (iuy et Wiliiaiu. Téléphone Main 
♦ .I*!.

AGENTS DEMANDES
AFV AHF.NTK. — Il s'agit d’un urtl 

He nouveau «*♦ Je vente fartlc. F» 
miixntftqun ( rncifix lumineux, qui r«» 
nu'ille la lumière du Jour et qui. la' 
oui* venue. InDsi viur la fixm«‘ de No 

itr«* Rauvenr disttni tement «lann l'obseu- 
irtlé .le la «'hnntbre Deniandez dès nu 
1 iourd'h**! d<*R «létallH Kmtts. Fisher 
, Ford Mfg.. Ff»., .’M rue Qu«*en O., To­
ronto. «»nt.

2o:t 2U-2-4 <1*0-11 -déc.-F-A

AIDE DEMANDEE
Ayez une position du gouvernement, 

tîri's salaire l>emand<tz «le* détails 
Franklin Institute, Dep't H21 H. U«ï- 
«hester. N. Y. I7t> l-n-l’-A

IMMEUBLES et Occasions d’AFFAIREO
Ut rue Dumont. ......... ......

M. N’. Bénécnl, secrétaire du l>n- clpule. Larin n déclaré .« M ii.>s
reau de contrAle, est le témoin sui- qu’il avait dit la vérité lors de sa 
vant. fl est, questionné par Mtrc comparution. M. Larin a nir-i 1 ' 
Johnson au sujet, de l’établissement rlarê dans cette discussion, ai* d«e e 
du parc Sir George Etienne Cartier, ténioin, tiu’il avait promis 11 n1' r ,!n 
dans le quartier 8t-Henrl. Le ter- mission «ir $4.000 A l’êrlievin <*d 

a été vendu A la roux. Marois aurait alors rép.ind» Arain pour le parc 
ville par la compagnie du Pacifique 
Canadien. M. Létourneau, échevin 
du quartier, s’est occupé activement 
de ro projet. M. Hênécnl expliqua 
qu’il a l*ii-ni?rtTe écrit A M. McNicoll, 
directeur d(T T»ne!TPfpi<r' FanAdlen, 

'pour lui deirm'ider de passer gratui­
tement le terrain A la ville. En re­
tour, cette dernière s’engageait A 
abandonner scs réclamations contre 
lu compagnie relatives A la fermetu­
re de certaines rues par le pacifique

sni-

Lt séar.e,’ «le la Commission des Li- ; Cette mise au point de l’incident a 
rencei tenir hier après-midi a ét*- paru décontenancer ».e secrétaire delà 
marquée d’un rfrl intérêt. Dominion Alliance.

Dès le début de la séance, le pr.'-si- Mc L. A. Rivet. C.H., de son côté, 
dent a posé la question an sujet de comme reprfs.ntant de l'Association 
laquelle environ cent trente licences des Débitants <ic Liqueurs, appuie la 
ftaient franpées d’opposition de la revendication de Mo Murphy, deninn- 
p&rt du secrétaire de lu Dominion Al- durit, afin de sauvegarder des privilè- 
lance. ges et des prérogatives du barreau,
C’exit sur le texte «le l’article 1054 quo M. Roberts s<jit tenu de s'nsjoin- 

d« la Loi des Licences que pivote dre un avocat, 
toute la divergence d'opinion des; Los hôteliers dont les noms
Commissaires, «les avocats reprSsen- vent ont été proclamés 
tant l'Association des Débitants de Carslakc Ho!e, 571- Et Jacques • 
Liqueurs et surtout du représentant j Dominion Park Co., Notre-Dame ; j! 
de la Dominion Alliance. V. Langevin, 333 ( rai,', (i. ; J. Gnl-

D’après ce dernier, les Conimissai-1lut, i!4K Et-Jacques ; Chelsia Hotel 
res devaient, décider si un roituurant Co., L9G Stc Cntherino-U. ; K. Ar- 
llcenciê pouvait tenir la sail*' A man-!clianitiault 127 St-Paul ; N. Beau- 
ger ouverte aprè** le.4 heures de lu fer- dry, 536 Hachel ; Car lin A Sims, 
meture du "bar" «>ii non, c.*h salles A 25 Notre-Dame O. ; Jardin Zoologi- 
nianger ayuni. porte de communica- que, 9 Panet ; J. A. «Shinnick, 2652 
tiou, ou même poite indépendante, au St-Laurcnt ; Cooper's Limited, 101 
bar. Notre-Dame '» c. R.

la» juge Choqucti, Pariant d’abord Notre Dame D. ; A. 
en sou nom pusueet'l, a déclaré que «"^l Rémi ; M. Pouliot,
•on maudnt con-.me ('ommissaire des ! que s ; F. Berthinume,
Licences ne l'obligeait p:.« A émettre 11 Ç*'t l ^ ■ ( oiip il, 23 
une opinion, comnie e’est 1p e.in pour tier Sqr ; J. Purvis,

Larin : Je regrette d’étre obligé de 
te diie que tu mens.

M. Raoul fiuenette, gérant du café 
piondin et Corbeil, avoue connaître 
MM- Giroux, Therricu. Matois et La­
rin. (jm'f’Hom’4 au sujet, d’une dis- 
ention entre MM Turin «*t Marois, le 
témoin nfffrrre qu’D n’était pas au 
café quand elle eut lieu.

T.a séance n duré une heure et quel­
ques minutes, i e juge Fortin nommée 
que la Commission reprendra ses sé-

Canadien, qui construisait alors la lances le lundi, 15 décembre.

ii.AiSiifj OBi'JOÜTflBLE A VENDRE
AVENUE LORNE

Mniuon en brinue facade en pit-rre. en bon è*.,?.
sout-sol, onz»' pièce• «■tic uffre •‘impose naturellement 
«lirrche une résidence privé, «bir.* un -voi.-lnaKe tranquille «•*

Trois ètagi-s e* 
tk quiconque 

d’accèa fnrllc.

THE CRADOCK SIMPSON COMPANY
KD1FÎCE TRANSPOnTATION 

120 HI K HT-JACQUK8, MUN I HF.AL,

; polir 
qu* font travailler.

toutes celles qui travaillent et 
Monseigneur Guu- 

ithier, évéque «uxiPnire de Montréal.
; pr'si Jera. M. le chanoine Dauth a 
inerepté «l’y expliquer la nature des 
cours qu’il doit faire donner aux 

(Femmes d’Affalres A l’Université La 
val. Ru outre, un tr.'s joli program-1 
ine artistique sera exécuté. Bref, cet- 

|te fête promet d’être des plus intéres- 
1 sautes, et nous espérons que se ren- 
jdront, demain, en grand nombre, au 
! Monument National, non seulement 
les membres des associations sœurs, 

jmais aussi toutes les femmes de Mont- 
; réal qyi s’intêreseent A un degré quel 
conque aux œuvres sociales et qui 

Dispensaire au No 1107 Ave Delon- trouveront IA des conseils précieux et 
mier. tous les j«nirs, A 10 b. appropriés A tout's. Quoique cctt?!
• Tous les jours. — Médecine. ffte ait un enracU're tr's féminin, les

Lundi et vendredi.—Yeux, u*'/, gor messieurs seront aussi les bienvenus

ST-J KAN BAPTISTE

HOPITAL 8TE-JUSTINE POUR 
LKS ENFANTS

IzTA - 1331 - BUE
I.« même rlcü'.e mxison digne de confiance, avec des prix 

Cottjcurs populaires.

La Cie E, CA’/ANAGH Limitée,
QuircaFR^rlc, Hu-les, Peintures 
Fournitures de Plombiers et de Moulin

Tf LC PHOMEO S LL
Main 3407-3408-3409 ]

035-945 rue Notre-Dame Ouest,
tAb'GLE RUE DES SEIGNEURS

i. 22JJB2SaBK2K3ni

Montréal

LIQUIDATION
< HEZ JOSEPH SAUVE

n«9 NOTRE-DAME O.
En f»<*«« rtu théâtre Family 

T«*nt «s^n i»f«>c)c Jr bljf»»it«>ri«,w. Jinmnnt», »t 
ar»f«*nt«-rie, «-t»-.* ••♦«•., «i«>it è*r«> liqubl»- p««u” 
rauM* dVxproprinllnn ; en plu* an rncun nuru 
li«-u toil* Im lunJit H HAmnli:* j'isqil'ti •puiiii-- 
in,-ut <iu stork.

Vt-nr* et «-nitTUitioT. v<m ntni*..
TRI. MAIN t««l

20d-î»otP A

Double Chance
S il vous plnlt, un coup J’i-pniilr « ut» ron, 

pntrinte pur sanir V««w H«‘r«*r. pnyi’s «*t yrs»- 
, sement pnyè». J. veux cl puis fournir nux 
JiMrlrt* J«* Jn'i«-**«' «>< Ji> Mimtrénl J'iibnrJ H 

i nilb-ur* <'iisui*«>, la forru « 1««-triipif ù «lis pins 
i tr<» par fori n, vIi.-vh! vupour **t I* lumièrr 
, rlovtriiiur ,\ un«- pi»»tr. .-t J.-mio par lumière 

«b’ H.-no rlinnjrlb*». Mai il faut un peu j’sr- 
I «rent. r’*^t rompri».

t.«^ lutnipK-s p.T*Utent \ lir. qu'il n’y u pas J RrRont.
I Je m'aiii-esse Jim-b'inent nu p«-uple «lu Cn- 
I liN«ln pur In v«.|x J« joiirnnns tukriiAhl »>Jir «>x 
porienro qu’il h le «*oeur h In bonno pince «< 

I qu il no reste jainnis iiisensibla à un appel 
«listie «I,- lui.

I Etant notaire prMtiquant. acvrétair«>-trèsorlee 
, «lo «loua rrunicipxlitisi scolaire, c«»urti«-r «-n n>* 
sumnee, industriel, membr,- «lu M-rvi.-e civil du 
rannJ». forestier r„th<»li«|ii.. ,t membr.i U«« 
I Alhmico Nntionsie. fto Hviint ètè
ruHivata-ur mitlientiin*, romml i-mnr<-hanJ. 
«nrnnt «!«• banque, in««fn)ir<’ du service civil 
nr,minci»l, Jrlv^uf h l’expnnitioi» universelle do 
' bic»K'> «n Ikya. msnufsrturicr c« membre du 
I «rlcment do Québec, élève du « olIcKe «Je 
I Assomption et du Krund séininnirc «le Mont 
tvni. j«« «ierniinde A chitcun «b- rue* snojens et 
ncim-ls compsirnons d‘nrm«-s. et. h toute per- 
Y»m«- et Hociété qu«-|ci>niiu«- de nie prêter pour 
•b-ux mis. une è cinq pi»«tr«-*. sulvsiit cnpn 
cit«.. «t n «Into de l'échéance, ohucun de m««i 
rtltr r, « uneiers rccevrn le double «le ee qu'il 
m'nurn prêté, et. sinsi suru contribué i) un 
excellente oeuvre économique el nntbmnle 
J«rivex-moi votre nom et votre ■dresse correc­
tement et ndrossez A J. II. TRKKFLE HI- 
J IIAKI*, notaire. «« l.'Epiphnnie, Cunité d«i 
I Assomption, t'anadn. 2M«-2-t-p.A.

^1 WtlFZ-VOFH -• JoutnM mntrtmo 
niai renferninn* des nnnnnoes d«» 

irons A minier d«* tnuteii «'luSHea. riche», 
i.anvr«*a, jeunes, vieux, protos*«n»s. r*. 
thollqnea, envoyé f JR ATFlTKMKNT 
THF. CnUHKBPONDKNT. Tnlodo. Ohio 

1PS-30-P-A

DiiihiIh, 1H49 
Bourdon, 134 

3 .' St-Jac- 
1937 .’tl.au- 
Jac liiei.Car- 
176 i-’ntre :

ge, oreillm.
Mardi. - Maladies de la peau. 
Mercredi et. vondre»li. — Chirurgie. 
Jeudi. — Dentiste.
Goutte de lait, 1107 Ave Delorimier, 

! distribution A 10 h. u.m.

ils auront ainsi l'occasion de juger de ' 
plus près les œuvres sociales fémini­
nes.

L’entrée est absolument libre pour 
,touê.

-+•*

nous sonimes , .
Iiuns devons laat.ir, A dix heures, ror i proclamêo 

lu Ustt' *lrn no.ns d’hAtcliers com­
pris «lauH 'e« oppositions de M. 
Roberts, moins un, et que la cause 
de rhé.icl West'vike sera entendue 
vendredi prochain.

-------- •-♦•••

les objocU«»itH de M. Roberts, mais de 'L l>'»illarge<»n. 1436 St;it icrine. 
•'enquérir .si Uop:'o;titioii faite t te! 1 hL ; Broker's i\ s'.., Gh St 'Tançois- 
requérnnt est fniti en Vrrt'.i de lu vio- -Navlcr ; R. ^ l.a’omle, 1112 Notre- 
latlon de la Loi des Licences. Dame O. , IL. St-Amour, !'.*1 No-

Potir cette fois déclare b* président trc-Dame U. :
TFUÎFI COil^l^lIOR f’t I* <*i nnne I alillIOIH C tlOIll CjUL tô
d’accord sur *’»• poiui 
voir si l’hrttelier est. eu conformité 
avec lu bd, et pour cela nous nous 
basons sur les rapports du chef de 
ijoliee, el non pour donner une opi­
nion si tel article rst applicable ou 
non : nous sommes d’accord que les 
hAteliers contr> qui uiicuni' contra 
vention n’a étj faite, qu,» celles for­
mulées par le secrétaire «le la Domi­
nion Alliance doivent être accordées,

Tl est toutefois accordé A M. Ro­
berts, «le faire uiu."test case’’ et pour 
cela, ce dernier choisira un nom d’hrt- 
teller sur la liste «lo ceux contre qui 
il n forme opposition pour soumettre 
le cas aux tribunaux, quant aux au­
tres noms ils seront proclamés ce 
matin A dix heures.

Ce point élucidé, lo juge Bazin u 
pris la parole, jmur remettre au

LKS KCOLES MENAGERES URO- 
VINCIALKS

page

. jyôMlNION

Tie PkiBfidgeta Works, Ltd
14 rue Church

(Suite
Les «lames et les demoiselles qui dé­

sireraient suivre les cours de cuisine Néanmoins, M. Harris sembla nié 
pratique après l«'s vacances «lu jour nager «les surprimes aux visiteurs «le
«le l’an feraient bii*n de s'inscrire leIl’exposition de la ‘-•ai1»* d’exercice _____
] i ! u s tôt possible, le nombre des êlè-jil paüe peu, mais il agit beaucoup. 
ves, étant limité pour cos classes. I Son mutisme A l’occasion vaut peut 
T«>us les cours, excepté les cours de'être mieux que des paroles, 
modes (chapeaux) , recommenceront le; Attention A «l'exposition de la "Bus-

83 RUE CCLBORNE
Entrepreneurs en construction d'acier, Oros assortiment 
Lambourdes, Cnevrons, Angle* et Plaque» de tonte» sortes.

de

OOL.BORNBR U
«M M * n

TARTES
CAHFKT DF.ATINO CO.

Ouest. On neitul* Ira tnbi*, réiutre i*.« 
*neui»l«,a. iea inn,.‘'bo« «oiasl les rnmbcuc- 
rurea. Tout est enu>oriê et livré i:rn- 
■ultémcrt. Tél. Main 4414. 383-n

(TOUR REP A H ATI O N do dynamos, m» 
leur» et autres apparcllu éjectrl-

qui's. S’adresser a 
ual d’Electrlcf*é, P7 
Dell Main 2loi.

la Cm lutcrnntlo- 
rue Rlvury. Tél

97

UE I* MIT N ATIONAL
ALUONiU IN

1.0 Pur« National Algonquin est 
sitin') dans !:« partie est «lo la provin­
ce «|« Qu tec, environ à 200 milles 
de Toronto « t à ItîO milles «l’Ottawa. 
Co parc est «levenu le ivndox-vous 
d'un grand nombre de visiteurs qui 
sont amaU'Urs «les porU' tl’hiver. Le 
l are Atgo* «fuin. situé à uni* altitude 
du 2000 pieds, au-dess*p- «lu niveau «i'1 
la mer, c x l’endroit i«l nl pour ceux 

point, <l«'s rapporta de journaux qui (qui v« u!«*r.t «’adonner aux spoi*ts d lii- 
lul ont fait dire «les choses qu’il n’a- ' ver et «pii veulent prendre des forces 
vait Jamais «lites. Uertaina journaux nouvel!« , e*i re nirnr.t n air pur el 
ont en effet fait du bruit sur la dé-| fortifiant. Le ili' h r.nl Inu est un 
claration du Juge Bazin, lorsqu'il «lé hôtel «l.s plus curforiablv . où l«*s 
clara A la nêiuice «le mercredi «Ier |visiteurs 1 rouvernnt «les chambres 
nier qu’il ermnaissnit un commlss ii-1 l",orvuc «les mm Horn (ions moilernes 
re <|ul ne siégerait pan si M. lîoherts ; <-‘1 une excellente t a Me à des prix rai-; 
nn se faisait pus représenter par un , ;,oi)nul*los.
membre «lu barreau. (’c mmrnifiqtie hôtel est smis le con-

r.A 0,1 les Journaux onl commis 1er-! ^‘*niin de
rèur. c’est quand ils n’ont Pa» Bigna- r'''th'. ''“T- r0U' “V,

r, h i \ ' hland
pi«^ •■ uca» di I. Watrtlake, j

dont. 1 opposition au renouvellement ,in , . ,t ul. • u,,. m. \V. H. Clau­
de la licence se fait sur la question ; ,.Vi a.aMt «I. p a •«■! ; et billets, 122 
de la majorité des électeur» du poil, i-u,. Suint '«i'*,' , à l'angle «i«> la rue 
dans le rayon duquel se trouve situé j Sninl-Krnr.ç.-U Xavier. M. Clancy se, 
lo dit hôtel, et non au suj«»t des cent, fera un plaisir «lo leur «mvoycr une

12 janvier 1914. Les cours de m«>des(sull Car Motor Co." 
recommenceront dans la première p«‘ sûrement la peine, 
ntaine dé février.

CUISINE DE DEMONSTRATION 
Mardi, de 10 A 12 h. u.m. Î2.00 les 

10 leçons ou 25c la leçon.

vince ; c’o.-t du moins 
montrera h, ' «L t«>nf

Elle en vaudra j ('exposition de janvier.

•e qu’en dé 
doute durant

Weldon Motor Co.
—•*.+•••

AVIS

M. E N U
Mousseline «le poisson 

Langue en gelée avec decoration 
crème nu beurre 

GAtcau Moka 
Fondant (bonbonst

Jeudi, 7.30 A 9.30 p.m. $1.00 les 10 
leçons ou 10c la leçon.

M E N U
Crème aux carottes 

Oignons d'Espagne aux chAtaignes 
Filets «le poisson fumé A la crème 

Anafia en gelée
Cours complet d'enseignement mê-1 

nager. — Ce cours ,« lieu tous les 
jours, «le 9 A 1.30 p.m., excepté le sa- : 
mcdl.

Pour tous les renseignements, s'a­
dresser A In directrice, 14 rue Church, 
ou lui téléphoner, Est 3706.

Lundi, 8 Déc., fête d’obligation, 
n’y aura Pas de cours.

Une nouvelle rompagnie d’automo- 
: biles vient «le faire son apparition A 
(Montréal, c’est la "Weldon Motor1 
Co.”, représentée par M. Billxon.

Elle offre surtout principalement en ' 
vente la v«dturctte "Humber.” ("est 
un article quoiqu'importê d’Angletcr 

're, pour le service privé, c’est-A-dire 
Ipour une famille peu 
niit«'mobile-bijou est unt 
qulsition. •

La nouvelle c«*mpngnle fera son «ip- 
Pnrition avec éclat A la prochaine ex­
position.

Une reine arrhéoloRiie

Aux grâces et aux vertu- qui la font 
aimer «le ses suieU, la itine Hélène 
d’Italie joint !e mérite aesez rare de 
s’intéresser passionn ment à l’arehéo- 

. , * i loi'ie. Depuis 1903, . uns qu'on en ait

WIS pi’HI.lt eut p.r le prèéyul «l«*n- 
nè qu, lu <‘«unpiurnio «!<• rhemiu «le fer 

''«•ni *f il «■* Kinl-Oueat ' «Montreui »v 
s . * li W <•> >. rn Railway & Power Com- 
.•«•n-. ) , H’uilri'Mseï a «\ In l.èyrislature «ie 
In Province «!r ljufb«'«- A «ni nrocliiiiTie 

• .-u>n. pour <>b’«nir une loi amendant 
« • harU' « 1 «Jeo. \ 3ième t<«Mion,

« !i sj., «je fa«;»''n A lut iK'corder un 
«fêlai a«!«llt ionnel pour commencer l«» 
Travaux qu'elle est autorisée de fuir,».

H. A. BRIQUE.
Procureur <b> la Conipaxnle «lu chemin 

«le for Montréal et Sud-ouest.
l'.'l-l.vav 3'.Mi 13-déc

Royal Automohile To.
Inutile de «lire que cette compagnie,

ex«'!’uter des fotiiiliv «lotis le domaine ; 
i royal «le CaHeipor iano. E"o les «lirig«'
I avec méthi de, selon les plus récents 
, principes de la scien> «•. ■- rveil e les | 
ouvriers, scrute les u ateriaux, photo­
graphie les objet «’ i-ouvevt -, «li'osse 

; «le : plans, «l«‘s coupe «lu terrain, dess- 
sine à l'aquarelle les sites exploré», 
eoj)ie les (lavements, les fres jues, les

il

«!«*nt M. Honoré Dansereau est le gê- statues et tieot un journal «les tri 
rant local, se préoccupe également «le vaux. En dehors «les avants «pii la 
l'exposition et qu’elle n’enteml pas conseillent, MM. Lancinni, Fi-mrini 
r* s ter en arrière avec »« superbe ma- cl Vnp'.ieri. personm r., ;,.nnn«sait 
Chine "Stevens Dureya.” ; l’importance de ‘es recherches «im ent

Les affaires de cette maison ont été dôja mis nu joui 
excellentes par le passé et tout fi 
prévoir que la Bal*«>n 1914 «loubl _ 
encore les préc'•dentes comme chiffre Géies itiUMj

\\’1P PFBI.tr eut par le» pré»eDt#f«
«mnné «i««e «temande sera faite a ift i autres fins.

««'i.'i.-'lature do lu province de Wuéhac. A 
«a prochaine session, pur Daniel Percy j 
«i»llnior, d'en rte autorisant le Uar- 1 Montréal.lo 
r. au «le la province de QuéOec «le lut 
(«irinttr» «le pra*Prier le droit.

Montréal. 80 «*ctobre. 1918.
HRUVtN. M O N TU O M K U Y *

McMlCHAE!..
Procureurs du requérant. lSi-3t>

Compagnie du Cimetière 
Mont-Royal

.\V1F < st pur 1<* présent dnnaé qi,e lu 
< mpa-nto du clméMen» Mont-Royal.

-«dressera è la Fplslature de la pro- 
v‘*i *: <1 f. *•■!« rré«;«-nte session.

. pr>*«r • ««l ’enlr *Tre' l«'l .’’nutortsant A dé 
\oli'Pi>e! <>t nl-.éner cortiitne propriéta 
non ri‘<l«‘ise pi-cir les fin;- «le elmt'tlèro , 
rédor d«i terrain T>«)*ir rues «n ruelles : 
tracer des me: d'une larmur moins ans 
relie requis»1 Par la lolt> iO'j«Ms du con- 
sen*«'ment «le la ville d'Outrnmont, au- 
tortsan* b» vllle «1’Outreniant A faire »te-« 
arran rrment s avpr la rompaente pour 
*«*»! dévetoppemrnts d*- la proprléTé de iR 
cntnr»agnle. oc r.iv«»r des exemptions ou 
faire «Ier nrrnnreno-nl.i rt-écinux en r*i> 
port aux taxis et repart 1ti»->n et mettre 
À exécution telles res'rl»-t 1«>ns et servttu 
des au s'ilet de la liasse de 1>A*1sseB A 
être érigé*»*, lignes de hAMsses, etc., sur 
la propriété de ta rompagnie. suivant 
on’il s«'ra convenu mutnrJleuient : auto­
riser les corporations scolaire# A oc­
troyer telles exemption* ponr taxes et 
répar’liions on taire des arrangement•» 
■pénaux y nyap* «aoport suivant qn’l’ 
peut être convenu mutuellement et poor

trent. opposition» formulées par M.
Robert».

L'incident fut soulevé par Me Mur­
phy. représent «ut M. Westlake. Hier 
«i» nouveau, M. Murphy n renouvelé 
In prétention émise > t'assemblée «le 
mercre«ll «lernier «|ur, kcuI un avocat 
a le droit de défendre, «levant les Com- 
miHsatreu «les Liecncts, le ras «le s«in 
client» M. WcHtlaka

j«*li«* hr-ichuiv intiluh'c “Winter in On- 
tnrio’a Ili hlanil Ilovitag»)'’.

O Itoi quin, j<»lim«'nt illustré, cons- 
liiüt f- »• • «!■ IniH « renseignement.* 
sur i«'s m ■« «t p.pi'.ils «'u parc Al- 
(fonrpiin.

Ui'gi'.i'itcz «Ion»' l'n t«'1, cnmnir jl a 
Fuir crâne malmenant.

—C'est depuis qu'il est chaux* I

A. FALCONER, 
Broeiirenr de» requérants. 

18 novembre, 1918.
1M7-B

4 VIH que ta Corpor«it1on des Dames 
\ «le l’Asile de Montréal pour les Or­

phelins FathoUqu*# romains s'adrcMer* 
A la Législature do cette Province. A sa 
présent» sesshm. i*our demander ana 
loi Mpéfiale amendant 1» lot 2 Oeorg»

donner uo
HHpMhMbln 
Pour les fins 

Catholt-
LK8 FEMMES D'AFFAIRES i«» i*."*-*.< «■•- vu...,..»- vuinœ j-.;.”rinii ^ «-xuèm.-:. i-nt pré- plu» intactes datent de la fin de la ré-1 SumâroV'1 2«n/ct '"sn"'" dTcuda^tV*!

I«1«uh les tranHactionH. DoUr ]Vtude de la préhistoire I publique et du commencement de ! quartier Ht-I.aurent. a Montréal, co-(’est demain, ««u Monument N.itio- I’»lml les maisonh d ar essnir.-s Au(.uJ n ion n'ofyi,. un. Hchesie Ivnip/re’’. Les travaux, interrompus ^“^Vveni avoTr’deiTl^e^^um-
nal. A 4 heures «le 1 après midi, que d automobile» qui s - proposent «l>x- J)hl. val.i^.‘ c,,,, ,(,.s folljiies ;,,s p|Ufr. depuis quelque temps, doivent être u ^ *-------- * ------

mtén*-sar.los a été «'«•!’«• d Anl a ; repris dés que la 
d'autres encore seront fait-.-s à Lavi- dp Sait-Rossore. 
gno et sur les collines albaines ; il se ' 
pourrait qu’on y retrouvât All>e la!
Longue dont nous ne savons rien.
Uelb's de W'ies ont fourni des armes 
de la basse époque et du premier âge 
«i^ fer. Naturellement. «Icuuib' un ‘

l’Association «l«'s Femme» d’Affalres poser, nous oit«*rons In "Kelly Tire 
«le Montréal aura sa première grande Co.", li "Renaud Motor Co.", la 
fèt»* annuelle. Le Rév. Père PI mtier, "Gaulois Tire Co." ; enfin, toute» les 
si avantageusement connu du public maison» «|Ui ont en vue le commerce 
montréalais, y donnera sa dernière «le l'auto en général, 
confériace ; le sujet, choisi spéciale- Pour terminer, non» pouvons a van- 
mont pour les femme» engagées «huis cer carrément que le commerce d’au- 
Ic» aftaJU'e*, fcftJ'a dus plu» intêrcssauta 1 tomobiles est florissant daus U nfo

reine sera revenue

«'hc/. la modlitc
La «lient*’. - Et «le quel cOW d« Pal-

i grcLtc tuetaru vi>n le vh»»paau vit h|v»rf

ment les héritier» et reuréaentant» p». 
guux «te feue Dame Jo»ephte rotté. 
Phonorable Maurice Lafranib<itse *i 
Fraucoi» Alfred Chartfer I.aroctiu», «t 
aussi U t’ommunaut# de* H«Teurs ite la 
Charité de 11 Hbpital nênéi*nl «le Moot- 
rê»l. dites Hipurs OrlseB.

MoDtrVal, H* novembre. 1918.
OEOFFIUON. UEOFFRION, ét CTb 

SON, Procureurs de la R«nvérrntv.
190-80

r



TFÎffPERATTI'RF

BEAU ET PUIS FROID
Minimum .‘i8 ; Maximum 18

LE NOUVEAU 
“JEWEL 

COLUMBIA

.95

MONTREAL, SAMEDI H DECEMBRE 1013 VOL. XI No 209.

PAIERONT L'AMENDE 
IRONT EN PRISON.

Achètent cette 
12 registres

machine et 
à double

disque
A conditions convenables

I*** viiiKt. trois f'WHonneh trouvées j 
iluas la maison rp- jeu, No. 321 Hou- 
levar<l St l.nunnt, et que la brigade 
<1< s irururs avait arr^t^s ont compa* i 
ru Iner apr^s midi, devant le mugis* i 
tint Lanctôt; tous ont |»lai^H• coupa­
ble et «ait Ht' condamnéa k $5 d’a­
mende.

Quant au tenancier de cette maison . 
hû rausio .1 l-\<- remise au 12 courant. | 

Les quatre (Chinois accusés aussi i 
d’avoir joué au No. H Laguuchotlft- ! 
re üu«*Ht, ont plaidé coupable ot ont ! 
été condamnés par le même magis­
trat \ ir> d’amende chacun.

---------------------------------------------
LA RUE ST-CHARLES

D. GAGNON & CIE
ANGLE SAINT-LAURENT ET DORCHESTER

MAGASIN A 
RAYONS

Lundi, le 8 décembre, fête de ITMMACULEE CONCEP­
TION, notre magasin sera fermé toute la journée

ni ■rrii malin »\rc «ifii H»r|{»ln»Noua l'.imnifiireron» noir» »fm»lne «1r vrutos 
plu« urundt que jamoo.

Topi*, prt'lorl*. rlil.'Hin. eouierf»», TOnforlohl»», mercerie», rulon». loilr*. l»|ile»»- 
rie». êtolTro k rnlip», auire. bn*. iranU. drnlell»». noliun*. Kplcerlee. Mronlt. uelen- 
■ilr* d» ('iileine, rie., rtr

Faites vos achats de Noël au Magasin Gagnon et économi­
se/ votre argent

Voici une machine ii prix populaire, et oui 
est complète sous tous rapport.s.

Faite en quart de chêne. De tonalité et d’ap­
parence parfaites. A un couvercle détachable 
.1 toutes les dernières améliorations du Co­
lumbia. » « v.%c« m#t»n utr* « «!

Pour n* prix noua incluons 12 registres Co- g| monférenee est d’ 
Itimbiu n double disque — 21 morceaux — de L 
votre choix, et mille aiguilles assorties.

de paiement pour convenir à

("et avant-midi, leu commissaires j 
auront une conférence avec le maire 
et les conseillers de la municipalité j 
du Hault ad Hécollet, au sujet des’ 
travaux A exécuter dans la rue St- 
ChurlcH. lTno partie de cette voie pu­
blique appartient au Hault. et certai­
nes difficultés ont retardé jusqu’ici 
l'exécution des travaux. Iæ but de la 

en venir A une en­
tente.

35 dou/alnr* dr noiorllt* luquf» rn lain» pour irarenni rl flll»lt»a, !»• |du* non. 
vcllr» à SOr.

16 douzaiura dr noutrlln rapiur» dr danui. toutr» I. « «oulrun, failo »’gor 
irrltr* rl ruarltrii, prit rprcial $1.00.

10O pirrra dr hrllr» rliiffm à r«br». nolrr» rt dr Imite* Ir» coulaura, marqurr* a 
prie *prriaui. pour mardi. 40r.

I

k

.100 pair»» dr «ouvrrlra de laine blanrhr* d« $3.75 à $2.90.
75 pairra H'rxtra lirllr* rou\rrlrt. dr (alirique anslalrc. brilr lame praanlr, rr.br

qualité dr $0.25. rn rrntr à $1.99.

250 MANTEAUX ET COSTUMES POUR DAMES
Xonvcllr» ntnrrhandi»»* reçue» rn navemlira, prit marqué» bien ba* rt nou» otr. 

rnu» rnmr* 20 p.c. Vrnr* le» voir.

Nous avons l’agence des Patrons Butterick. I.e cahier de 
modes d’hiver est en vente à 25c avec patron gratis

Les hommes les mieux mis portent aujourd’hui 
des vêtements Semi-ready.

Os vêtements conviennent aux hommes qui sa­
vent qu’“il n'y a rien de trop bon pour eux”—et celui 
qui pense que le Semi-ready n’est pas de sa classe 
est vraiment d’un autre monde.

La confection spéciale par expert est le fait d’un 
Département de Commande Spéciale, où les vête­
ments sont faits sur mesures, d’après les dessins 
Semi-ready, et avec les tissus Semi-ready.

$18. .ri $45.
Aussi bon que vous puissiez désirer,
Aussi bon marché que vous puissiez raisonna­

blement exiger.
(inut dr in tille :

Rlf.KY HKUN
A ne le drt ru.» btr>( •therm* rt Perl

wam

Punie i:»! t
KUG. HOPHASSA A ( IB 

dit rue Str.Cntheriuc Ksi, ancle St>(.hri«tapb»

Conditions
l’nrhcteur.

FOISY FRERES
210-2Dî RUE SAINTE-CATHERINE EST, Angle Sanguine! 

Dépt. du gros et du détail

LE VERITABLE
IDEAL

Hn* de U <111* : .Angle du Dureau dr pott*. 
ROD. SANG HT K H Jr 

Ancle fin rur» St-.tarqur» rl SGl'rançon* 
Xavier

b» DENTISTES OEN0REAQ

CANADIEN

(“est mardi prochain, le

O COURANT
qu’aura lieu au Rit/.*(’arlton, le banquet offert à

LINOULE M. FIELDING

LA SERIE DES CONFERENCES D’HIVER DE L’ASSOCIATION DE LA JEUNESSE LIBE­
RALE EST BRILLAMMENT INAUGURE E HIER SOIR

-

ont tranaport* lanra Huraau»
No 533 rue St-Denlm

T41 Ball Bat 991S.

LE PROGRAMME DE LA TE­
TE DE LUNDI PROCHAIN.

MOS DKKTB aaMg 
tvéa brdaa. e» ta­
rai U». farantieod
INSTITUT D E HA 
TAIRR FKANCIH 
AMKUCAJN (In- 

b. I«sxsi:
S4-œ-J-a-»-D

Devant un enthousiaste auditoire de 1,000 à 1.500 jeunes libéra u\ Thon. M. Lemieux expose avec 
son éloquence coutumière quelles doivent être les aspirations des jeunes Canadiens

DISCOURS DE MM. L. J. GAUTHIER, I). A. LATORTUNE. R. L.( ALDER. ( HS.Qt ERV. ETC.

C cto. r>m une eutboUdia^te rêuuiou 
qui: io!j tnenibres df* 1‘ \F8ocmtlon <le 
la Jeuaesae Libémlo <le Montréal 
ont inauguré hier la rtêrit* de confé­
rences données soue It-t aiiPpicet ‘des 
Jeunes par les chefs libfraux. Plua 
de huit < f-ntB jeunes libéraux assii*- 
talent cette réunion et ont été vi­
vement intéressés par la conférence 
de l’honorable M. Lemieux, sur h»

"Marchez sur les irnCHS de notre il­
lustre chef, Sir Wilfrid Laurier, dont ’ 
lu vie publique, et privée est toute 
d’honneur «t de désintéressement".

Et maintenant, si voua le vouless 
bien, nous allons causer politique. | 
Il y a en ce moment, une question 
qui prime tonies les autres : LA 
CHERTE DE LA YlK. J'ai eu l’occa­
sion d'étudier ce problème ançoia- !

Le temps est venu de due ft M. lior- 
d*»n * * V oils u ave/ pus umndut pour
' vous iinndscei dans les affaires du 

Royaume I'ni. M. Asquith peut se 
"passer de vous. Votre devoir «le 
•tous les instants, c'est «le vous oc

il l’occasion de sa rentrée dans le journalisme romme direc­
teur du “Telegraph”.

Sir Wilfrid Laurier et plusieurs personnalités importan­
tes du parti liberal y prendront la parole.

On peut se procurer des billets au prix de 81.00 
bureaux du ’‘Daily Telegraph”, de “La Presse” et du 
nada’V

aux
•Ca-

question île. la marine, il u aussi dit s.-mt avec les uuvrieia de lu partie 
quelques mot» sut la cherté de la vie JCst. il y a quelques jours. U ne faut 
L'honorable M. Lemieux était ac-jpus être longtemps nu contact de ces 
compagné de MM L. J. Gauthier, dé- {travailleurs pour savoir ce qu'il en 
puté do at-llyaciuthe, D. A. Lafortu- ,coûte d’élever et de nourrir une fa­
ne, député de Moutculm, Chs. Quéry, mille en res temps de vie chère. Nous 
R. L Caider et plusieurs autres orn jvoilA au seuil de l'hiver et pas n’est 
tenrs. Les Jeunes lour firent une o-l besoin d'être grand prophète pour 
vation A leur entrée dans la salle. (prédire qu’au prix fabuleux oû sc ven

Le comité d'organisation du 225c 
anniversaire de la Congrégation des 
hommes de Ville-Marie a définitive­
ment arrêté le programme de la fête.
La cérémonie qui sera sous In prési­
dence de Sn Grandeur Monseigneur 
Tiruchési, archevêque de Montréal, au­
ra lieu lundi prochain, S décembre, 
dune l’église Notre Dame et commen­
cera h sept heures et demie j*récises 
du soir.

11 y aura procession solennelle au­
tour de l’égllso. Le discours de clr 
constance „cra donné par M. l'abbé 
R. Gabelle, p.s.s., curé de Notre Da­
me. Le choeur de Notre-Dame, aidé

VW1.„ ............ . w „„ ,\e quelques artistes des autres mat-
cupvr des intérêts du Canada — de trleeo, exécutcrs le programme musL 

"votre pays, dont vous êtes tempo c»! 90118 b» direction de M. I a «b 
rairement le promier serviteur." Doubter, p.s.s. Les places du 'en f i

de la nef, seront réservées aux délê- i
Et A M. ClmrrhUl il faut tenir ce KU,'^ des autres paroisioa. 1 «p dn-j LLh 

simple et clair langage : "Vous avez ne seront admises que dans le 
"été trompé par les jingos canadiens pu,* haut Jubé. Tous les bons servi- 
"qui coOsplient avec les jingos de trurs de la sainte Vierre s«>nt cordia- 
"Londris. l.e^ ( atmdiens n’entendent lement invités A urendre part A ccttc 
"pas que l’on dispnse d’eux sans man brillante démonstration.
"dut exprès, i.e Parlement Canadien ___________ *.4'*>------------------
"est. aussi libre, aussi autonome dans| Al \ MEDECINS

The Arhcur Voie! Company
LIMITED 

TAFK ouvert Jour *1 naît 
Cu!»inu et vin» S* choix.
Kaloti* pxrllrullert.
187 flLVD. HT-LAUFKNT 

Café T*'. Pat 6483. Uàtel Tri. Ext 481»

UNE EMEUTE
CAPRICES DT N 

YRIER EN GREVE.
OU-

"ses nttiilxitions (|ue le Parlement
M. Amêdêe Monet, le populaire j>ré dent le charbon et les aliments, avec “Impérial. Vos discours et vos écrits

Rident de l’Association, présidait la ; le chAniuge déjà commencé et la ré- 
réunion. En quelques mots, Il dit le i duction des heures de travail dans 
but des conférences d’hiver, souhaite it.a grandes usines, nous sommes face 
la bienvenue aux orateurs puis cède ^ face avec la misère, 
pu pince à M. Chas. Quéry qui ouvre i<(! t^rjf ,.t j, s T|U}gTH 8ont gruü 
l’assemblée en traitant de la grande dement re.sj>onsuldcs «le la cherté «le 
«juestion à. l’ordre «lu jour, la chert • j;i v„, Abolir les droits «le douane 
cl la vie, «lue aux trusts, aux entre- fil,r jfl nourriture du pauvre et régu- 
pots frigorifiques et A rimpr' v«.yan Uiriser les grandes coinhluaisons coin­
ce, «y l’incurie du gouvernement Hor mercialcH qui pressurent lea consom- 
den; le chef «lu parti conservatmir ne mateurs. voilà c'e à quoi s’est appli- 
veut rien faire jiour améliorer le sort (|1I^ plaident Wilson aux Etats- 
de l’ouvrier canadien parce que ‘^.tnis depuis le t mars dernier c.PUul.,.0» et 1*, teu. Wrt«»nt«ulU| Et r.,„ „ ,|UJ premior
,.aiti tory ,e sont unis pour pressu nilniBtre du Canada néglige de faire, 
rer le peuple du C unada. M. ifuery • • 
fait aussi 
hé rois d'1 BPI

Le président présente ensuite le con- j ] c pHrti conHerVut€llr vo.l6 aU
fêrencier de la soirée, | hon. M. protectionnisme et il est contrôlé par
mieux. «les TRI HT.S, gouverné pur une caste,

i umv M 1 EVHEl’X —•’elle .les privilégiés, le ministère
I. Mtl. ... * Horden luisRt* s’amonceler l’orage. Il

... . , ... --------------- T’est Rnns doute parce «juc je suis se croit h l'abri derrière les remparts
une attention plus spéciale au service de I immeuble et nous con- devenu l'un des doyens de la députa- des TRt’HTK et ne se soucie pas d.*s
sacreront désormais chariuc samedi, une page spéciale si l’automo- tlon libérale au parlement d’Ottawa, petites gens «lont se compose la mus-
bilismc. que vous m’avez invité A inaugurer se «les consommateurs.

Ces articles seront certainement bien anm-priês: now l«*. la e’ne «!«• Vos conférences d hiver. : C’est au son «if la lyre, MU Amphton !

sur ln politique anglaise sont udml-’ MM. b ' ioirinurs1 HÏ' annrécTn
"râbles, mais vos "lettres - ou plu i rer l’as-irtance ‘O 'I"''9 « aPP^-

hle «l'une garde-malade diplômée 
s'ndrcssont à L'Association des Gar-"tôt v«>s or«lre« - au gouvernement)

"canadien «ont dé testables.’’
J’ai fait allusion ii lu crise écono-1 -pM. pjst

inique. EAe n'est, pas sans remétle —'suivante

dcq Malades do Ville-Mûrie, 773 Ht-
3 Hfi, aux conditions

«lu moins espêrons-le — mais la crise

Benny Sennshy. tailleur He pivn 
fession « t «Icmourant rue Marquette^ 
No 1507 a provoqué presque une êmeu^ 
le, hier, vers une lieure de l’après^ 
midi sur la rue St-Laurent, près Ma- 
ri«>-Anne.

Scui -hy «|iii est un des ouvriers «‘i| 
iffèvr» de l’êlaldissement Vincberg, r«'^ 
fu.nit de «inuiler et était cause dut» 
rn iHemblement ; malgré les remurqiicif 
du constable l'ominvillr qui voulait 
«lisperser !«• rassemblement, Ssranshy 
lit le rwaleittant et Pominville s«.* vinrons-ie - -nam ta crise . itttU,re cn obstétrique îl «'.net plu* .Ii- Vt i ô II

politique — « elle qui affecte 1 autono- vfsites subféquct^* s . . .n.'.c " . dans 1 «Jdtgntion de l arrêter.
à une opéra

nour nos lecteurs "IVir ; , Nant it «Vn 1 ,,len llUf le problêm,. économique soitIT tes ron munes ,e *>> qu’aux* Etats-
l.i Chambre «les t ommunes- f;njrt

IMMEUBLE ET AUTOMOBILISME

( «mnu* on n déjà pu le constater nous donnons journellement

mie canadienne — est autrement gra- j » KHtRtRncc 
ce dans Res conséquences. i ^ün

\ IjOndres et A Ottawa, un groupe Pansement de cbirurgl* 
puissant, disposant de ressources fi-j Ohm «le médecine, par vt-
nandères c«>nsi<lérnbleM, alimentant, jure ......................................

t ('’•as dCH pauvre»*. Tu'ir.
<A .-uivre à In pain* G) -i

çi.no
.T5e

t;*t

.•oa-ln u

O fut le . ignul du tumulte : une» 
eeiiUiine environ «le «*ollègues du tnil- 
leur firent «h- vains effort? pour reti­
rer Scranshy ties mains «le l’agent, 
l e enpitnine Nneglé appelé sortit et 
npivs «lueltjnes bnupoulade^ réussit à 
rétablir l’onire.

A

DESJARDINS’

appréciés de nos le<’-
teurs, ils résumeront les faits du jour et de i;i semaine, et 
seront tout spécialement soignés.

FOilTIE
. Jf vous suis reconnaissant de l'hou-(bAtis ait its murs de Thébes. (“«‘st 
**î' «iei.1 que vous me fuites. ( ’«til citant de l'hymne impérialiste que

Il fut un temps, oft. mot aussi,j ap- notre gouvernement jingo espère 
partermis A la jetinesp'* libérale **t en tromper la faim «lu peuple, 
remontant le cours «I«,h alinéas, Je me uni, c’est avec les trois drea-l-
i.ijipelle que l’un «les hommes les plus noughts construits dans les «huntiers 
brillants «le nm gênêratltin, était le anglais, c'est avec le «lonquichetlsine 
père «le votre pré8id«*nt Orateur aimé ,jtl (;0iou'l Hughes et s«»s randonnéts 
d«?s foules, debater puissant, homme a travers l'EnropH, «jtie M. Horden 
aux convictions profondes, l'ancien compte etcamoter le prochain ver 
député de N’itpicrvlUe était une per- diet.

FOUR RUR
BS G NOS ET ES IJ HT AU

/
Pour rélépance, la qunlité et le ctmfoil. nos^ vête­

ments de fourrures pour dûmes et messieurs sont in- 
compurubles.

SPECIAL POUR QUEiQUES JiWiïS:

Bonnallté. Jf* suuhaitt.- ù son fils -.m** , j (, jlni.0mm«î u produit sou effort

ELLE EST \( < EPTEE OFFI- 
TELLEMENT PAR LA VIL-' MONTREAL ET M AISON NE!
LE VE SE COMMUNIQUENT 

LEURS VUES.

carrière politique auRsi honorable que uUlximum le 21 septembre, 1911. Il u 
la sienne. donné le pouvoir aux tories, — mais

Vous ne sauriez croire, messieurs, depuis l Depuis, les t<»rk-n gouver- 
comm** ces deux m«»tK JEUNESSE ueut, mats jamais ht crise nion«*taire 
LIBERALE, sonnent agréablement A et le prix de la vie n'ont atteint le 

il’oreille. Cent «jue vous reprêseritez Jcgré «l'acuité que nous «■«•m tatons en 
un état d’Ame «jue tous vos nlnês ai- ce moment

Et ce qui esi plus grave « ncoro, no-ment A revivre et que vous incarne/, 
une idée. Ln plus généreuse et la 

- plus noble «pii soit, dans le domaine
politique.

ont re«,u hier, I Servir h-^ parus victorieux, c’est 
lu secrêtaire-tré souvent «’n^servir. Mettre ses talents 

à la mémoire «le feu M Marklnnd j sorter de lu cité de Maisonneuve ur uU K(,rvi<:‘p d‘' t’blée liliêrale «’..Ht se Cîi 
«on. dans le Square Dominion. rtll ... _______ ' “ constituer l'avant-garde du i.rogr.'s pr

Ln .société «ie Prévention contre* ies i 
Cruautés aux \nimanx, par son *e-, 
cr*taire, a demandé à la ville d’ac­
cepter officiel ement et de prendre,
•oin de la fontaine qu elle a fait érl- 
*er
MwIhoii, nans ie square nonunion. 'fiuiet

J.es cointn.SKaircs 
uns communication

Les commissaire»! ont accepté le 
Urn généreux de la société, la remer­
ciant en même tomps d'avoir pris I I* 
nlMatlve d’êle*. «*r un monument A la 
mémoire d un ritoven universellement 
.•eapecté

»• • tr

du mouvement d'annexion qui diing rnrdro ct ,a liberté, 
a* fait par certaines municipalités Kntre parfintl.»'Hes. rue pe.mettre-/- 
ou pur quelques quartiers de la cité vous de vous «lire qm* st le talent est 
«le Montréal, nt au sujet des bills qu.^un merveilleux outil aux mains de ln 
sont présentés au cours de la r.ré-1 Jeunesse, le plus puissant levier après 
sente session de ln Législature

fi!

CONCEPTION
Lundi, fêle de l'immacu­
lée Conception, le "Ca­
nada1' ne sera pas publié

la religion, r’«-st le caractère. L’a­
mour du travail, la sobriété la per- 

\pr«'s avoir conaldêrê cet intéri m gévérance dans l'eff««rt, le sens «le 
sant message, les commissaires unt l’honneur, voilà le secret du succès 
chargé leur secrétaire d'informer jg | dans lu vie. !*.t si j avais un mod «'le

A vous cit«-r mi moment oû voua en-conseil municipal «le Maisonneuve 
<|u’11h ont pris connaissance «lu mou 

I veinent d'annexion en qui-ation, et 
'que le dépurtement en lot et lu «lélé- 
! gallon municipale ont ie«;u instru«* 
tlon de h'opp«)ger A ce projet, quand 
il sera soumis A la législature. En 
même temps, le bureau des commis­
saires prend note de la déclaration 
faite par le conseil mitniripal «le 
Maisonneuve qu'il est êtiang«*r A « «- 
projet, et qu'il n'y «lonne poa s*»n 
concours.

Irez dans la carrière, «■ vous «brais

VOIES URINAIRES
M*LAOl£% oe LA PtAO 

MALAOItS VLNCRJCNNra

Or S.
H*or*« I a 10d* J 1— 9 p. f
Bureau I T— S p.i

TEL. ES r 30S3
377 ne ST-DENLS
w—*m*—*t

tre pays, le pli s grand «-t le pim. an 
cieu «les Dominions — .« ét • réduit au 
rang de Ii Ma. . • Pend Ul que
l'Austiahe et la N««.»volu* / lande us 
smnaient fièrement leur «b'deiiio», ie 
Canada gouverné par tes jim'os, re 

cnait pitt-nscnirM le chemin aban 
donné ,je Downing Str«-et « t soilici 
tait humblement «le M. Churchill la 
faveur «le payer tribut.

Lisez lu press,' tory, entemle/. |«\s 
discours t«»rle<«t et quell»- en est lu 
note «ioimnante ” Le Canada «.at inv 
puisoutit « orgunirct an «léieiiM- et 
doit ar epter la tutelle de M. chut 
chill, I»* pr-miei i.onl «1« I'\miiauté. 
Kn retour, le Canatln aura, «lit on, 
v*»ix .m chapitre dans les t’onued* de 
rKmidi'*.

Il a été établi que «ette iiruuiesse de 
participation du Canada dans 1«!S 
Conseils «le l'Empire, est un letitie. 
M. \sqiiit.h et '1 Harcourt ont « nt' 
goritiuement «léclaré <iu«- seul, le Car 
iement Impérial, aurait la dircctatn 
de h, politique étrnngèn* •'.«• la Gri«'i 
de-Hretagn*'

Mais a««‘« lingo.*» • i i«iun.» «'.• «•«a 
idvrnre ««''*<• les j1 n/-> «le I.oikI. 
p«-ist.»t-ni é e (> «yn «le «iiids en

l Payant U’ainju'o.

I*n1ct(>ts Eotirrôs
Des centaines de magnifiques paletots 
doubles en rat musqué canadien natn- 
rel et garnis en belles fourrures de tou­
tes sortes.
Prix extrêmement avantageux.
Ne pas manquer de venir nous faire une
visite.

ti*/Très urand choix de cnivalru, cl oies, manchon' 
t|iit»s. etc., etc.

Belles robes de toitures h hon marché. A--ortinteni 
unique à Montréal de robes de Ml SK OX.

Tout acheteur est assuré d’un *4:1111 
l ien line soi la t|U<ilité de nos fourrures.

d«*

ê

*0%
Z?^jD4^arétfM3'iü*

Où RUl ST. Q£N/S.......^
Montreal

de
NOTA. — Ateliers spéciaux pour reparation» et 

toutes sortes, même ne‘sortant *?as de Ii maison.
t ransi «irma t ions d'art ides

1
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